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Il est indubitable que
l’embuscade nocturne
meurtrière en Kabylie
au cours de laquelle

onze de nos soldats ont trou-
vé la mort et d’autres blessés, suscite de l’in-
compréhension, une demande d’explication
sur le pourquoi l’attaque terroriste a pu se pro-
duire et surprendre le détachement militaire.
  Sollicité par notre confrère El Watan pour ex-
primer un point de vue professionnel sur le su-
jet, le général à la retraite Abderrazak Maïza qui
fut chef d’état-major de la 1re région a estimé
qu’il y a eu «une erreur d’appréciation, une con-
fiance extrême et un manque de vigilance» de la
part du commandement local et s’est dit certain
qu’une enquête est ouverte pour situer les res-
ponsabilités et qu’il y aura «des coupables et
donc des sanctions». Il semble que l’analyse fai-
te par ce professionnel n’est pas celle que
d’aucuns auraient voulu entendre. Ce qu’ils at-
tendaient sûrement qu’il dise c’est que le haut
commandement de l’institution militaire est res-
ponsable des erreurs qui ont rendu possible la
meurtrière embuscade.
  Aussi, malgré qu’il n’ait pas obtenu de lui qu’il
abonde dans ce sens, ils ne s’en prennent pas
moins à ce haut commandement allant jusqu’à
considérer que le chef d’état-major et même le
ministre de la Défense auraient dû démission-
ner. Ce qui nous fait réagir à leur prise de posi-
tion en l’occurrence est que l’attaque qu’ils por-
tent contre le haut commandement militaire est
en flagrante contradiction avec ce qu’ils ont
défendu et soutenu lorsque Amar Saadani s’en
était pris au chef du DRS, le général Mediene,
qu’il a accusé de fautes commises par le service
qu’il dirige ayant nui à la sécurité nationale et
lui a suggéré de démissionner de son poste.

Fax Pub: 041.32.69.06
Fax et Rédaction
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Saadani
fait des émules

Kharroubi Habib

Ghania Oukazi

C’est ce que nous affirment des
sources proches de la prési-
dence de la République qui

laissent croire que depuis la réélec-
tion de Bouteflika pour un 4ème man-
dat, il est devenu impératif que
pour qu’ils soient ouverts, les chan-
tiers qu’il a programmés doivent
être classés selon leur degré d’im-
portance et de nécessité.
  Mais s’il y a un dossier que le pré-
sident de la République a voulu
ouvrir depuis au moins deux ans,
c’est bien celui de la révision de la
Constitution, n’était son accident
vasculaire qui l’avait cloué au lit et a
ainsi chamboulé son agenda. Nos
sources proches d’El-Mouradia le
confirment en effet et soulignent ce-
pendant que «le premier dossier est
certes la révision de la Constitution
mais il faut pour cela que le chef de
l’Etat s’assure d’un consensus natio-
nal assez large». Ce qui appelle, se-
lon nos sources, l’ouverture de nou-
velles discussions avec les partis po-
litiques et l’ensemble des représen-
tants de la société civile autour des
questions cruciales que devraient
contenir le nouveau projet. «Les dis-
cussions lancées par la commission
Bensalah autour des réformes poli-
tiques sont aujourd’hui dépassées, il
faudra tout réactualiser et ouvrir di-
rectement le débat autour de l’ossa-
ture sur laquelle devra reposer la
nouvelle Constitution», expliquent
nos interlocuteurs.
  L’on rappelle par ailleurs que l’une
des promesses de Bouteflika  faite
par la voix de son directeur de cam-
pagne aux habitants de différentes
régions du pays est celle d’un nou-
veau découpage administratif. Nom-
breuses sont  les daïras dont les po-
pulations revendiquent depuis long-
temps leur détachement des chefs-
lieux pour devenir elles-mêmes wi-
layas, soit parce qu’elles en sont éloi-
gnées ou parce qu’elles trouvent des
difficultés à résoudre leurs problèmes
administratifs.
   «Bordj Badji-Mokhtar qui pourtant
est la pointe du Mali, dépend du
chef-lieu wilaya d’Adrar qui se trou-
ve à 800 km, ce qui est très contrai-
gnant», indique un spécialiste des
collectivités locales.
  Les experts pensent que, ne serait-
ce que pour cette particularité géo-
graphique qui a aujourd’hui toute
son importance et sa sensibilité, il
faut aller vers un nouveau découpa-
ge administratif des territoires natio-
naux dont l’immensité au Sud ne
peut plus être laissée au gré des hu-
meurs et des vents. «Leur re-décou-
page est une extrême priorité au re-
gard de la détérioration sécuritaire
dans laquelle sont plongés les pays
voisins», nous disent nos sources.
L’on note qu’ «au moins trois pays
frontaliers à l’Algérie, à savoir le
Maroc, la Tunisie et le Niger, ont éri-
gé depuis longtemps des gouverno-
rats auxquels, du côté de chez nous,
font face de simples mairies. Ce dé-

séquilibre est loin d’être rassurant en
ces temps incertains».

LES IMPÉRATIFS
DOMINANTS

D’UN DÉCOUPAGE
ADMINISTRATIF

  L’on nous assure que le nouveau
découpage administratif est prêt de-
puis longtemps parce que, disent nos
sources, «le président de la Républi-
que s’était, tout au début de son pre-
mier mandat, rendu compte que le
schéma administratif du pays était dé-
suet et qu’il n’a même pas permis de
gérer les quelque 30 millions d’habi-
tants qu’il comptait». Il avait déjà cons-
taté, selon nos interlocuteurs, que les
wilayas du sud du pays étaient deve-
nues ingérables de par leurs immen-
ses territoires. «Seulement, au début
des années 2000, le découpage ad-
ministratif n’était pas sa priorité», pré-
cise-t-on. Aujourd’hui, soutiennent
nos sources, «les choses ont changé,
les évolutions nationales et internatio-
nales obligent à faire vite et bien dans
ce sens». Les experts affirment qu’un
nouveau découpage administratif
doit aujourd’hui répondre à un trip-
tyque précis alliant «sociologie, éco-
nomie et sécurité du pays». Tripty-
que qui comporte ainsi tous les do-
minants exigés par un découpage
efficace et approprié des territoires,  
une meilleure utilisation des ressour-
ces humaines et matérielles ainsi
qu’une meilleure gestion des collec-
tivités locales. 
  L’on pense que les concepteurs du
projet s’inspireront fortement du rap-
port de la commission Sbih qui s’était
attelée tout au début des années 2000
à la réforme des structures et des mis-
sions de l’Etat. Dans ce rapport, le ter-
me régionalisation des territoires figu-
re en pole position et implique un nou-
veau mode de gouvernance et de ges-
tion des territoires. Les experts prévien-
nent que l’adoption d’un nouveau dé-
coupage administratif ne devra pas
avoir comme intitulé «régionalisation»
parce que, soutiennent-ils, «le terme
régionalisation chez les pays dévelop-
pés signifie une économie performan-
te ; chez les pays qui ne le sont pas, il
a une résonance régionaliste».
  Il est probable qu’il soit question,
selon eux, de constitution de pôles
régionaux selon leurs caractéristi-
ques mais aussi leurs impératifs so-
ciologiques, économiques et sécuri-
taires. Des pôles dont le fonctionne-
ment sera  en évidence adoubé à
une fiscalité locale dont l’essence
sera tirée «d’une profonde réforme
du système fiscal national».
  Si des hauts fonctionnaires se rap-
pellent qu’au début des années 90,
le gouvernement Ghozali avait pro-
posé un découpage administratif du
pays en 112 wilayas, aujourd’hui,
l’on pense qu’un nouveau projet
devra doter le pays d’un nombre
de wilayas semblable ou encore plus
grand. «Elles seront 103, peut-être
115 ou même 150 wilayas en tout,
c’est le président qui doit décider,

après, bien sûr, que le gouverne-
ment aura consulté les élus», nous
disent nos sources.

LE PRÉSIDENT PRÊTERA
SERMENT DIMANCHE

PROCHAIN

  «La création de nouvelles wilayas
obligera au maintien d’un nombre
important de cadres, d’une reconver-
sion totale de beaucoup d’autres
mais surtout à des recrutements
massifs, rien ne se perd, tout sera
utile», souligne-t-on. L’on affirme que
la constitution de pôles régionaux
permettra l’émergence des compé-
tences «appelées à gérer ce qu’on
pourrait désigner de wilayas régio-
nales dont les missions principales
seront la prise en charge des grands
projets structurants». Les diplômés
universitaires et autres techniciens
sont, nous dit-on, «d’ores et déjà
comptés parmi ces compétences».
C’est ce que les experts qualifient de
«répercussions immédiates d’un

nouveau découpage administratif».
L’on avance en outre la disparition
des wilayas déléguées qui gravitent
autour de la capitale. «Dans tout le
pays, il n’y aura que des wilayas avec
chacune 12 ou 15 communes seule-
ment», nous dit-on. L’on parlera alors
de «communes urbaines et commu-
nes rurales». Ces dernières, considé-
rées comme pauvres, devraient être
soutenues «à 100% par l’Etat jusqu’à
ce qu’elles deviennent économique-
ment solides». Les experts estiment
que les façades maritimes du pays,
actuellement gérées par les forces de
l’ANP, devraient dépendre d’une
gestion civile qui serait assurée par
de nouveaux walis. Experts et poli-
tiques s’accordent à dire qu’un nou-
veau découpage administratif per-
mettra en évidence l’application d’un
schéma d’aménagement du territoi-
re moderne. L’installation dimanche
par le ministre de l’Habitat de l’ob-
servatoire de la gestion de la ville
pourrait en constituer un des pre-
miers édifices.

  Autre objectif selon les spécialistes,
«les investissements de l’Etat et ceux
privés devront être bien ciblés».
 L’on parle déjà beaucoup d’inves-
tissements touristiques dans le sud
du pays «parce que les fortes tradi-
tions d’hospitalité de ses habitants
encouragent leur réalisation».
  Ce bouleversement des territoires
se fera conformément aux codes,
communal et de wilaya, dont les
dispositions devraient être révisées
en vue de répondre aux nouvelles
exigences du pays. Si le découpa-
ge administratif devra intervenir
avant la fin des mandats des élus
locaux, les assemblées communa-
les (APC) et wilayales (APW) se-
ront dissoutes pour être suivies
d’élections anticipées.
  En attendant, le président de la Ré-
publique devra prêter serment le di-
manche 27 avril. Le gouvernement re-
mettra de suite sa démission confor-
mément à la Constitution. «Il est pro-
bable qu’il connaisse beaucoup de
départs», nous dit-on sans précision.

Une priorité pour le prochain gouvernement

Le nouveau découpage
administratif fin prêt

Le projet d’un nouveau découpage
administratif est prêt et doit être l’urgence

à laquelle devra s’atteler le prochain
gouvernement pour re-découper le pays

 sur la base de critères sociologiques,
économiques et sécuritaires.

  Saadani a été la cible d’un vé-
ritable lynchage de la part de
ces milieux. Rien ne lui a été
épargné, pas même l’accusa-
tion d’être au service de puis-

sances étrangères puisque sa «sortie» contre
le général Mediene n’aurait été rien moins
qu’une opération visant à saper l’institution mi-
litaire, rempart de la sécurité et de la cohésion
de la nation. La défense du chef du DRS et de
l’ANP à laquelle ils se sont adonnés contre Saa-
dani n’est plus semble-t-il leur credo après l’em-
buscade terroriste en Kabylie. C’est qu’entre-
temps cette ANP n’a pas réalisé le fantasme
qui a été le leur à savoir qu’elle aurait été dis-
posée à intervenir dans le sens voulu par eux à
l’approche de l’échéance de l’élection prési-
dentielle : celui qui aurait consisté à empêcher
Bouteflika de briguer un quatrième mandat.
Leur déception en est si grande qu’ils ont per-
du toute retenue et vont plus loin que Saadani
dans leur travail de sape contre le haut com-
mandement militaire. Il n’y a pour eux appa-
remment plus de «lignes rouges» à respecter
s’agissant des critiques à porter contre l’insti-
tution militaire et ses chefs.
  En déclenchant son tir contre le DRS et son
chef, Amar Saadani visait pour des considéra-
tions politiques propres au camp auquel il ap-
partient à affaiblir la toute-puissance de ces
cibles. Mais quel objectif ont visé ceux qui s’en
sont pris au haut commandement de l’institu-
tion militaire ? N’est-ce pas celui de tenter de
remettre en selle le département et l’homme
qui en est le chef ayant été visé par Saadani ?
S’il y a des «lignes rouges» qui s’imposent s’agis-
sant de parler de l’armée, alors elles s’impo-
sent à tous quels que soient la cause et l’agen-
da politique que l’on défend.
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Bouchen Hadj-Chikh

Les politologues ou dits experts
sont KO debout. Ils dénon-
 çaient l’impotence de l’hom-

me, elle fut retournée en atout. Pa-
radoxalement, cette image de
l’homme dans son fauteuil roulant
a créé un effet « retour protec-
teur » d’une partie de l’électorat
qui se sentit redevable à son égard
pour ce qu’il fit pour assurer la sé-
curité, la fin des attentats et des me-
naces terroristes.
   On appelle cette posture, le syn-
drome de Lima. Quand les otages
sympathisèrent avec leurs ravis-
seurs au point de les protéger de
leurs corps pour leur éviter les bal-
les des snippers de la police.
   Sa gestion de cette affaire de sé-
curité nationale fut, en effet, remar-
quable. C’est tout son talent de né-
gociateur, de diplomate qui fit la dif-
férence avec ses prédécesseurs à
cette haute fonction de l’Etat. Et ce
n’est pas peu dire aux yeux de ceux
à qui revenait la sanction finale de-
vant les urnes.
   Mais encore ? « Oui mais, et
après ? ». Après ? Le métier et
l’exercice du pouvoir l’a emporté
sur la bonne foi des uns, les propo-
sitions de réorientation politique,
justifiées, des autres, qui récla-
maient un bilan devenu urgent à
établir pour de nouveaux objectifs,
des correctifs. Ce serait injuste de
dire que ce fut l’écran de fumée du
pouvoir, mais le mot de Sécurité a
occulté toutes autres revendications
de justice sociale, d’emplois, de sys-
tème de santé qui se contente d’hô-
pitaux livrés clés en main gérés par
un personnel subalterne aux quali-
tés contestables, et de cargos qui
nous fournissent tout ce qui nous
est nécessaire pour vivre. Ainsi,
pour tout « après », nous eûmes
droit, à travers ses porte-parole, à
des promesses. Un langage de mé-
téorologiste. Ils pilotent à vue.
   Face à l’appareil d’Etat établi, aux
médias électroniques, dont la télé-
vision, qui vendaient un produit
unique, singulier, furent opposés des
ersatz de compétiteurs, des sous-
produits, comme il convient dans ce
cas. La confusion d’une Louisa Ha-
noune, à la fois opposante et sou-
tien objectif du candidat président
en fut la triste illustration elle que l’on
qualifiait, avec fierté, de « fehla ».
Sa campagne n’en fut pas une,
stricto sensu, dans la stricte obser-
vance de sa ligne politique ou de
celle dont elle et son parti, le Parti
des travailleurs, se réclament. Résul-
tat, le désastre : la perte de 400.000
voix par rapport à la dernière con-
sultation si l’on doit tenir pour vrais
les chiffres avancés. Ces voix qui
faisaient d’elle, justement, LA VOIX
de propositions patriotiques.
   Le boulet que traînait Benflis, son
péché originel, durant toute sa cam-
pagne, ne lui permettait pas de fai-
re une course honorable. Il ne fut
pas l’enfant prodigue qu’il se
croyait être et n’a semblé rien rete-

L'après-présidentielle

Tout compte fait
Les dénonciations des scandales financiers dans

lesquels seraient impliqués des proches des
responsables, ces scandales qui auraient pu

faire basculer l’opinion au profit des candidats
dits de l’opposition au président sortant

Abdelaziz Bouteflika, ont glissé sur l’opinion
publique comme l’eau sur les plumes d’un

volatile aquatique.

Réflexion
sur un coup de pied

Kamel Daoud

O n ne peut pas
s’empêcher de
penser à la fa-
meuse expression

du DGSN algérien : La ges-
tion démocratique des foules. C’est à dire gé-
rer des foules en émeutes ou en colère ou en
manifestations avec «démocratie» : c’est à dire
sans frapper, sans brutalité, sans dépassements,
sans la haine habituelle du nervis. Tout ce qui
ne semble pas avoir été retenu comme métho-
de à Tizi-Ouzou avant-hier. Coups de pieds,
corps traîné sur le sol, gifles, excès et brutali-
tés. On se repasse les fameuses images qui cir-
culent sur le net, cette vidéo semblable à dix
mille autres dans les pays comme le notre, gé-
rés comme des casernes ou des cantonnements.
Et on s’interroge : pourquoi en arrive-t-on à
cela encore une fois ? Pourquoi les dictatures,
molles, douces ou brutales, ne retiennent ja-
mais rien de l’histoire et des livres et des ré-
cits ? Pourquoi en Algérie, on n’en est encore
à ces humiliations et à la méthode coloniale de
la gestion des foules ? Pourquoi ce policier a
eu ce réflexe de donner un coup de pied à un
homme torse nu, étendu sur le sol et qui déjà
ne bouge plus ? Pourquoi ce coup de pied gra-
tuit, excédé, méchant et inutile dans le cadre
de «la gestion démocratique des foules» ?
Pour beaucoup de raisons : histoire, condition-
nement régionaliste peut-être, tradition
autoritaire…etc. Et on peut s’attarder sur l’une
d’elle, la plus récente : cet homme est comme
le régime : il pense que désormais ont peut frap-
per et punir. Il se sent fort comme le régime
après les dernières élections : soutenu par un
chiffre de récolte, des chancelleries clientes, un
unanimisme, un délire. On sent aujourd’hui que
l’on peut frapper, que l’opposition, organique,
de cœur ou d’idées, a été vaincue et assimilée à
la colonne des Harkis. Il y a dans le coup de
pied la hargne du vainqueur qui marche sur le
corps du vaincu. Cet homme qui a frappé sent
l’impunité possible et la possibilité d’aller plus
loin car le vent est en poupe et le temps et aux
vengeances. Cet homme est le produit de ces
haines-TV et de la campagne par les insultes et

les menaces. Sauf que cela
détruit le pays, radicalise en
Kabylie, pousse la terre à se
replier sous la chaussure
qui l’écrase. Ce sentiment

de victoire et d’impunité chez le régime sera sa
perte et sa chute. Tous les livres du monde le
disent. Ces images qui aujourd’hui choquent
tant, sont le début d’une vieille histoire de l’hu-
manité. On le sait mais cela vous met toujours
en colère, vous attriste, vous fait peur et vous
humilie au plus profond.
 Ce qui s’est passé en Kabylie est un scandale
et une indignité. Les Algériens ont le droit de
manifester dans leur pays. Ils ont le droit d’ar-
penter les rues et de crier une racine ou une
revendication. Nous sommes chez nous. On
n’a pas le droit de matraquer des Algériens
pour leur faire payer ce droit attendu depuis
des millénaires. On n’a pas le droit de traiter
ce pays comme l’ont fait les colons et avec les
mêmes méthodes.
   Phrases éparses et chronique décousue car
le chroniqueur ne trouve pas quoi dire, com-
ment aligner le mot et l’indignation. Le mal est
fait chaque jour et il est immense : ces images
resteront comme le prologue de ce mandat et
de ce règne. Aucune commission d’enquête ne
les effacera. Aucune excuse publique. Elles sont
l’expression crue de ce que ressentent beau-
coup d’Algériens comme colère et de ce que
ressentent beaucoup des hommes de main du
règne comme impunité et triomphe. Leur dé-
sastre et qu’elles ont accentué le sentiment de
l’exclusion, le régionalisme primaire, la division.
Que dire d’autre ? On croit que les nations sont
immortelles alors que l’évidence est là : un pays
peut mourir. Le notre respire à peine déjà. Ou
si peu. Le régime frappe aujourd’hui, car il sait
que l’Occident ne dira rien, que les Algériens
des autres régions sont anesthésiés, que sa vic-
toire est un pacte et qu’il n’y aura pas de suite.
L’homme qui a donné un coup de pied au mani-
festant inanimé sur le sol le sait d’instinct. Le
bras d’honneur a pour suite le coup de pied.
C’est connu. Les haines de cette campagne élec-
torale ne se résorberont pas aussi facilement.

nir de son premier échec, une dé-
cennie plus tôt, pour accéder à la
magistrature suprême. Ce qui ras-
sure, c’est qu’il a compris, finale-
ment, qu’on n’engage pas une for-
ce de proposition quand on n’a pas
derrière soi, ou à côté de soi, une
structure, un parti, des militants
agissants à différents niveaux de la
société et des médias. Le plus triste
- même si on lui concéderait volon-
tiers d’avoir retenu la leçon de l’ap-
pareil nécessaire pour conquérir le
pouvoir, une armée par-delà le flot
des mots - est qu’il impute son
échec non pas à la stratégie adop-
tée, mais à son principal opposant.
« Ce n’est pas de ma faute, c’est
de la sienne », attribuant au prési-
dent sortant et à son équipe des
manipulations de voix difficiles à
prouver si l’on s’en tient aux pro-
pos des observateurs et à la pré-
sence de ses représentants lors des
dépouillements des votes.
   Quand un homme politique, qui
se réclame d’une envergure natio-
nale, ne concède pas une défaite -
concession mobilisatrice plus que
destructrice - lorsqu’il n’assume pas
l’échec de l’opération, on peut
craindre qu’une fois au pouvoir il
proclamera toujours faire zéro fau-
te dans toutes les dictées et que les
fautes reconnues ne seront pas les
siennes mais les taches laissées par
une plume défectueuse. A ses aides
ou ministres.
   Un fort ego est certes nécessaire
pour accéder au pouvoir, mais il
faut également raison garder et se
nourrir de ses échecs.
   Exit.  Pour longtemps. Ou tout le
temps ?
   Que reste-t-il, dès lors, de cette
campagne ?
   Première constatation, le pays est
divisé en deux camps.
   Les volontaristes, qui y croient,
et ceux qui ont baissé les bras.
   Deuxième constatation, il n’existe
pas de vivier d’hommes d’Etat. Les
politiques qui ont mené campagne
pour Abdelaziz Bouteflika n’en sont
pas. Sinon, demain, par défaut.
   Enfin, somme de l’absence
d’homme ou de femme d’Etat, d’un
leader guide capable de conduire
un projet de société, et d’un échec
patent sur le plan de chômage, de
la santé, de la stérilité de la produc-
tion nationale, des scandales finan-
ciers, près de la moitié des électeurs
potentiels ne se sont pas retrouvés
dans les candidatures qui leur
étaient proposées. Ils ont préféré
bouder, garder pour soi leurs idées
ou les dire par leur absence.
   C’est tristounet un lendemain de
consultations en Algérie.
   On fait la tortue. On rentre la tête
et les pattes dans la carapace.
   Ces pique-niqueurs ou pêcheurs
occasionnels sont, quoi qu’on puis-
se dire ou penser, les vrais vain-
queurs de cette consultation pour
avoir renvoyé, dos à dos, tous les
candidats en mal d’innovation, de
génie politique, de capacité à les
faire croire et rêver.

   Ils seront difficiles à convaincre, à
leur redonner confiance en ce pays
et en ses dirigeants, difficiles à mo-
biliser autour de tâches nationales,
les faire participer pour construire,
pour leurs enfants, un avenir. Ce ne
sont pas seulement des estomacs sur
pieds, des assistés comme certains
ont pu l’écrire. Ils sont les victimes
expiatoires d’un système.
   C’est ce système, justement, qu’il
faudra bien refonder, cet environne-
ment qu’il faudra bien favoriser, un
climat à instaurer pour rebondir sur
l’expérience que nous venons de vi-
vre et qui est, quoi que l’on puisse
dire, intéressante à bien des égards.
Des contributions de tous les cou-
rants ont été publiées, des débats,
professionnels, dans certains cas, fu-

rent organisés sur un certain nom-
bre de chaînes et de médias, des
politiques, ou qui se prétendaient
tels, se sont exprimés, et ce n’est pas
peu dire, dans un pays où une telle
tradition était absente, où le parti
unique, la parole unique ont laissé
des traces difficiles à effacer.
   En clair, il s’agira de libérer da-
vantage la parole. L’organiser. Que
les mairies et les assemblées régio-
nales et nationales se muent en
fora et non plus se carapaçonner,
donner l’image de bunkers, de
chambres d’enregistrement des dé-
cisions de walis ou de gouverne-
ment sans que l’on sache qui les
inspirent. Que les associations ci-
toyennes participent, au jour le
jour, à la gestion de la vie de tous.

   C’est ainsi, monsieur le Président,
que les grands hommes entrent
dans l’histoire. En insufflant une
âme aux institutions - somme tou-
te pareilles sous tous les cieux mais
souvent vides de contenu.
   Non. On ne peut prétendre en-
trer dans l’histoire sur la seule per-
formance d’avoir crevé le record de
mandats. A moins de s’appeler
Mobutu, Salazar ou Franco. Les
abstentionnistes et opposants vous
ont adressé à vous et aux autres
candidats une supplique : donnez-
nous une chance de renaître. Ne
laissez pas la rue vous le hurler un
jour. A sa manière.
   Il suffira de peu. De rien. D’un
battement d’ailes de papillon.
D’un Bouali qui s’immole.
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Akram Belkaïd, Paris

   Quel est le fondement de l’économie mon-
diale ? Nombreux sont ceux qui répondent à
cette question par une ode au marché et à la
libre concurrence. Mais en faisant cela, ils con-
fondent la fondation avec l’architecture. En réa-
lité, le point essentiel qui régit depuis plusieurs
siècles les échanges économiques est le taux
d’intérêt. C’est ce « loyer » de l’argent prêté
ou investi qui façonne les grandes évolutions
du moment et c’est lui qui se retrouve actuel-
lement au centre des discussions.

UN PROBLÈME POUR L’ÉCONOMIE
MONDIALE

   Il y a quelques jours, le Fonds monétaire in-
ternational (FMI) et le Trésor américain ont mis
en garde sur le fait que les taux d’intérêt (ajus-
tés à l’inflation) traversent actuellement une
phase baissière et cela depuis une trentaine
d’années. Une période qui pourrait, selon ces
deux organismes influents, se prolonger. Vu
sous l’angle du consommateur ou du client
d’une banque, la baisse du taux d’intérêt peut
paraître une bonne nouvelle. Or, c’est le con-
traire pour l’économie mondiale et cela en rai-
son de deux facteurs.

   D’abord, il y a le fait que cette faiblesse ne
fait pas l’affaire des investisseurs et des épar-
gnants. Confrontés à une baisse de ce que leur
rapportent leurs placements, les premiers, bien
plus que les seconds, sont donc tentés de pren-
dre des risques et d’alimenter des processus
spéculatifs. C’est ce à quoi nous assistons de-
puis quelques années (bulle internet, immobi-
lier, subprimes,…).Ensuite, il y a la difficulté
pour les banques centrales de conduire une
politique monétaire incitative par le biais d’une
baisse des taux. Quand ces derniers sont déjà
très bas et que l’activité ralentit fortement, la
marge de manœuvre de ces institutions devient
réduite à moins qu’elles ne testent la situation
de taux nominaux égaux ou inférieurs à zéro
(ce qui reviendrait à dire que c’est le prêteur
qui doit de l’argent à l’emprunteur !).

   Comme le relèvent de nombreux économis-
tes, cette situation est le résultat de plusieurs
dérives. Premièrement, et contrairement à plu-
sieurs idées reçues, c’est le fait d’un excédent
de l’épargne mondiale. Cette dernière est dis-
ponible partout, y compris dans les pays les
plus pauvres. Résultat, face à cette abondan-
ce, le taux d’intérêt ne peut être élevé selon le
principe habituel de l’offre et de la demande.
Deuxièmement, c’est aussi la conséquence de
la lutte sans merci que mènent depuis trois
décennies les banques centrales contre l’infla-
tion. Enfin, il y a la combinaison de la baisse
de la demande, de la perte du pouvoir d’achat
d’une part importante de la population con-
frontée au chômage ou au risque de perdre
son emploi et, enfin, à l’accroissement des iné-
galités avec des classes aisées de plus en plus
riches mais qui dépensent moins.

UN RETOUR À L’INFLATION ?

   Face à cette situation, il n’est pas rare d’en-
tendre des experts réclamer un retour à des
politiques monétaires moins contraignantes. En
clair, il s’agirait de laisser filer l’inflation, un mal
jugé nécessaire pour relancer la machine éco-
nomique et permettre l’appréciation des taux
d’intérêt. Reste que cette perspective ne fera pas
l’affaire des rentiers (et des épargnants) mais aussi
des entreprises qui font de la limitation salariale
un pivot de leur stratégie financière. Et c’est
d’ailleurs là que repose peut-être la vraie expli-
cation de la faiblesse du taux d’intérêt, celle d’une
modération exagérée des salaires.

Le taux d’intérêt est faible,
c’est grave ?

Le rythme d’inflation annuel en Al-
 gérie a poursuivi sa tendance bais-

sière en mars, s’établissant à 2% con-
tre 8,1% en mars 2013, a-t-on appris
hier auprès de l’Office national des sta-
tistiques (ONS). Après avoir atteint
2,7% en janvier dernier, le rythme d’in-
flation annuel  a reculé de nouveau
pour s’établir à 2,3% en février et en-
fin à 2% en mars dernier,  précise l’Of-
fice. L’inflation mensuelle qui détermi-
ne l’évolution de l’indice des prix à la
consommation entre un mois donné et
celui qui le précède a enregistré  en
mars 2014 une baisse de 0,3% com-
paré à février 2014 et de 0,7% par rap-
port à janvier de la même année. Ce
recul intervient après un relèvement

Abdelkrim Zerzouri

D’une crise à une autre, on pas
se de la pénurie de la petite piè-
ce de monnaie à la rareté des

billets de 200 dinars ! Et ce n’est guè-
re une mince affaire. Car, malgré leur
état scandaleux, les billets de 200 di-
nars font le lot émergeant des échan-
ges en matière d’activités commercia-
les courantes, aussi endommagés
soient-ils. Donner au commerçant 500
ou 1.000 dinars pour payer deux sa-
chets de lait, un paquet de cigarettes
ou même pour régler le prix d’un petit
café, est une pratique désormais cou-
rante, imposée par les dévaluations
successives du dinar, chose qui n’of-
fusque donc plus personne, sauf que
maintenant, il y a un véritable problè-
me auquel se trouvent confrontés les
commerçants, la pénurie des billets de
200 dinars. Tant la valeur intrinsèque
des opérations commerciales  augmen-
te, exigeant de plus en plus la mise en
circulation des billets de 500, 1.000 et
2.000 dinars pour le moindre achat, ce
sont généralement les billets de 200
dinars qu’on recherche en premier lieu
pour rendre la monnaie aux clients et
là, on tombe sur un hic (!), les vieux
billets honnis par tout le monde, de par
leur état «scotché», sont très recherchés
de nos jours. «Aujourd’hui, ce n’est plus
la petite pièce de monnaie qui nous
cause des soucis, nous éprouvons des
difficultés énormes pour rendre la mon-
naie aux clients qui nous remettent
souvent des billets de 500 ou 1.000
dinars pour payer leur course à cause

de la rareté des billets de 200 dinars»,
nous a déclaré, hier, un taxieur. La ren-
gaine est pareille chez d’autres gérants
de commerces d’alimentation généra-
le, de marchands de légumes et fruits,
ainsi que de nombreux autres commer-
çants en activité dans des créneaux qui
revendiquent une utilisation des billets
de 200 dinars, qui déclarent éprouver
beaucoup d’embarras dans leur rela-
tion avec la clientèle. Un véritable cas-
se-tête que ce retrait de la circulation
des billets de 200 dinars, voire une
hantise, pour tous les commerçants de
détails et autres taxieurs qui ne trou-
vent plus leur compte avec les clients.
Pourtant, la Banque d’Algérie assure
que tous les vieux billets de 200 dinars
retirés de la circulation sont immédia-
tement remplacés par des pièces de
200 dinars, et cela ne devrait donc
poser aucun problème de pénurie.
Peut-être que le problème réside en
partie dans cette mise en circulation des
pièces de 200 dinars, lesquelles pièces
ne sont pas pour arranger en pratique
les échanges de monnaie. D’une part,
les gens s’accommodent très mal
d’avoir sur eux 1.000 dinars en pièces
de monnaie, «c’est très lourd à porter
dans les poches», et d’autre part, la
pièce de 200 dinars est très mal accep-
tée par la population qui la «confond
facilement avec une pièce de 100 ou
même 20 dinars», selon des aveux qui
nous ont été communiqués par des ci-
toyens et des commerçants. «Fais at-
tention, c’est une pièce de 200 dinars»,
ne manque-t-on pas d’entendre assez
régulièrement lors des échanges de

monnaie entre clients et commerçants.
On prend toujours soin de «quantifier»
expressément la pièce de 200 dinars,
chose qui dénote d’une faible confian-
ce accordée à cette pièce qu’on ne dis-
tingue pas si facilement parmi les
autres. C’est, aussi, une autre consé-
quence de la dévaluation du dinar,
dont l’effet n’est pas uniquement limi-
té à la fluctuation à la hausse des prix.
Selon des banquiers, la valeur du billet
de 200 dinars n’est plus la même de-
puis l’avènement de la dernière dépré-
ciation du dinar, qui a chuté de 10%
par rapport aux devises étrangères, et
ce billet de 200 dinars doit suivre les
traces du billet de 100 dinars qu’on
rencontre rarement de nos jours. Pour
les spécialistes des questions économi-
ques, la disparition du circuit financier
de ces billets de banque est liée à la
situation du marché d’une façon glo-
bale. Selon une lecture d’évaluation
académique, les économistes indiquent
de leur côté qu’à partir du moment où
l’on a une inflation importante, «les
monnaies divisionnaires ne jouent plus
aucun rôle puisqu’elles ne permettent
plus d’acheter grand-chose, d’où leur
disparition progressive dans les tran-
sactions». Et puis, l’Etat ne peut pas,
selon toute logique, produire un billet
foncièrement utilisé sur la place com-
merciale et qui, à force de faire le tour
de main et de poche, tombe fatalement
en disgrâce à cause de son état désas-
treux. Toute une histoire d’un billet de
200 dinars, qui a fait couler beaucoup
d’encre, et qui s’achève sur une pièce
pas trop différente de 20 dinars !

Le billet de 200 dinars se fait rare
Les effets de la décision de la Banque d’Algérie, qui a annoncé au

mois de décembre dernier le retrait définitif de la circulation à
partir de la fin de l’année 2014 des anciens billets de 200 dinars,

commencent à se faire sentir sur le marché.

L’inflation à 2% en mars
inscrit en décembre 2013 (+0,9%) et
en  janvier 2014(+0,7%), relève
l’ONS. En mars 2014, les prix à la con-
sommation ont augmenté de 0,8%
après avoir enregistré une baisse de
près de 0,3% le mois dernier, soit un
taux légèrement supérieur à celui rele-
vé le même mois (mars)  de 2013 qui
était de 0,5%. Cette variation est due
notamment à une croissance de 1,1%
des prix des biens alimentaires induite
essentiellement par une hausse des pro-
duits agricoles frais (+2,1%) due à une
hausse de près de 15,3% des légumes
frais en mars 2014 comparé au mois
de février. La hausse des prix des biens
alimentaires s’explique en plus par
«l’importante»  hausse des prix des lé-

gumes frais (+15,3%), également par
une augmentation des prix de la vian-
de et abats de mouton (+1,6%) et du
poisson frais (+4,6%). L’Office a fait
remarquer que des chutes de prix ont
été observées durant le mois de mars,
notamment concernant la pomme de
terre (-9,1%), les fruits frais (-7%), les
œufs (-2,74%) et enfin la viande du
poulet (-1,6%). En mars 2014, compa-
rativement au même mois de l’année
écoulée, le niveau moyen des prix des
biens alimentaires a connu une hausse
de 0,6% due notamment à une hausse
de près de 2% des produits alimentaires
industriels. La hausse a concerné le
groupe lait-fromage et dérivés (+6,3%)
et les  huiles et graisses (+1,6%).
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Zahir Mehdaoui

La rencontre, organisée hier
à l’hôtel El Aurassi, à huis
clos, a regroupé le ministre

malien de la Réconciliation natio-
nale, Ould Sidi Mohamed Zahabi,
les ministres des Affaires étrangères
du Burkina Faso, Yipène Djibrill
Bassolé et du Niger, Mohamed Ba-
zoum, ainsi que l’ambassadeur du
Tchad à Alger, Salah Hamid He-
guerra. Le ministre des Affaires
étrangères algérien, Ramtane La-
mamra, dans une brève allocution
devant la presse avant le début des
travaux de cette réunion, a souli-
gné que la rencontre sera consacrée
à la sécurité et la stabilité de la ré-
gion. Cette dernière, en proie faut-
il le rappeler, à des défis sécuritai-
res et économiques énormes, est
devenue un véritable «coupe-gor-
ge» du fait de groupes terroristes qui
ont profité de l’instabilité politique
de certains pays du Sahel et de l’in-
tervention militaire étrangère pour
s’incruster dans toute la région.
«C’est une réunion de consultation
orientée vers l’action et qui inter-
vient à la veille de la réunion du
Conseil de sécurité des Nations
unies devant se prononcer sur le re-
nouvellement ou non du mandat de
la Mission multidimensionnelle in-
tégrée des Nations unies pour la sta-
bilisation au Mali (Minusma)», a
déclaré le chef de la diplomatie al-
gérienne avant d’inviter les journa-
listes à quitter la salle.
  En sus des défis sécuritaires liés à
la prolifération d’actions terroristes
menées par les djihadistes islamis-
tes ou à la solde de certains pays
dans l’espace sahélien, notamment
dans des zones désertiques diffici-
les d’accès, les pays de la bande du
Sahel doivent faire également face
à des défis économiques liés à la
sécheresse, la faiblesse des ressour-
ces en eau et à une économie limi-
tée au commerce et au troc. En fait,
la véritable bombe à retardement
ne réside pas tant dans les factions
terroristes qui pullulent dans la ré-
gion, mais dans la crise économi-
que et ethnique qui touche des pays

La banque BNP Paribas El-Dja
zaïr lance le DIRECT CALL, un

«centre de relations clients par té-
léphone» destiné «à l’ensemble de
sa clientèle Particuliers, Profes-
sionnels et Entreprises», annon-
ce un communiqué de l’établis-
sement bancaire.
   En lançant DIRECT CALL,
BNP Paribas veut «renforcer sa
disponibilité et sa qualité de ser-
vice auprès de ses clients, en plus
d’un réseau des «70 agences dont
13 centres d’affaires».
    DIRECT CALL est «un service
par téléphone efficace, rapide et
accessible même en dehors des

Nait Ali H.

La Direction générale de la Sû
reté nationale (DGSN), qui a

entamé depuis lundi l’enquête sur
des dépassements commis par
des policiers lors de la répres-
sion de la marche du 20 avril à
Tizi-Ouzou, vient de suspendre
au moins 4 policiers qui seraient
impliqués dans les violences fai-
tes aux manifestants dont une
vidéo diffusée sur Youtube les
mettait en cause.
   La suspension des fonctionnaires
de la police nationale reste conser-

M. Aziza

Regroupant 135 entreprises dont
des sociétés étrangères, le Sa-

lon international de l’informatique,
de la bureautique et de la commu-
nication (SICOM) a ouvert, hier,
ses portes au grand public pour
sa 23e édition qui se tient jusqu’au
26 avril à la Safex.
   La vulgarisation du «Cloud
Computing et le Big Data» est la
caractéristique principale de cet-
te édition. «Le Cloud Computing»
est un système qui permet le stoc-
kage de données informatiques
sur des ordinateurs serveurs gra-
tuits ou loués à la demande.
   La ministre de la Poste et des
Technologies de l’information et
de la communication, Zohra Der-
douri, a estimé, dans une décla-

M. D.

Agissant sur la base d’informa
tions, la brigade de la douane

de Ben Badis, dans la wilaya de
Sidi Bel-Abbès, a découver t
dans la soirée de dimanche à
lundi derniers aux environs de
minuit un véhicule, une Audi,
abandonné sur le bas-côté de la
chaussée et qui était  chargé
d’une quantité de kif traité esti-

Deux personnes ont trouvé la
mort dans un accident  de la

circulation survenu hier au lieu dit
Sahel dans la commune de Zia-
ma  Mansouriah (ouest de Jijel),
a-t-on appris auprès de la Protec-
tion civile. Un véhicule de touris-
me à bord duquel se trouvaient
quatre personnes a dérapé sur la
chaussée pour se retrouver à
environ 150 mètres en contrebas,

Sécurité, développement

Les pays du Sahel
en conclave à Alger

Incidents de Tizi-Ouzou

Quatre policiers suspendus
vatoire en attendant les conclusions
de l’enquête sur le contenu de ladi-
te vidéo montrant des policiers en
tenue et en civil en train de passer
à tabac des manifestants lors de
l’empêchement de la marche du
Mouvement pour l’autonomie de la
Kabylie (MAK) commémorant le
34e anniversaire du printemps ama-
zigh dimanche dernier.
   Une enquête qui, pour rappel,
avait été ordonnée par le Directeur
général de la Sûreté nationale, le gé-
néral-major Hamel Abdelghani.
   Par ailleurs, des affrontements
avaient éclaté lundi après-midi au

centre-ville de Tizi-Ouzou entre
des jeunes manifestants voulant
marcher pour dénoncer la répres-
sion et des forces de l’ordre, sur
la route de hôpital.
   Ils s’étaient poursuivis jusqu’en
fin d’après-midi faisant des bles-
sés des deux côtés. Et pendant
que ces échauffourées se dérou-
laient au centre-ville, un groupe
d’individus s’en sont pris au siè-
ge de Mobilis situé à la Tour de la
nouvelle ville (plus d’un kilomè-
tre au sud de Tizi-Ouzou) pour
subtiliser des téléphones porta-
bles et des tablettes.

Le SICOM ouvre ses portes
ration à la presse lors de l’inau-
guration du salon, que le Cloud
Computing est un outil très im-
portant pour la stratégie algérien-
ne en matière de TIC. La minis-
tre a affirmé que son département
travaillera avec tous les acteurs du
domaine pour trouver des solu-
tions afin de permettre une sécu-
risation optimale de ces nouvel-
les technologies.
Pour sa part, le ministre de la
Communication, Abdelkader
Messahel, s’est félicité, en inau-
gurant le salon, du niveau atteint
par certaines entreprises notam-
ment algériennes, spécialisées
dans les technologies de l’infor-
mation et de la communication.
Et de se féliciter que certaines
d’entres elles ont été créées par
des jeunes promoteurs issus des

différents dispositifs d’aide à l’em-
ploi des jeunes, notamment du
dispositif Ansej.
Les organisateurs du SICOM ont
précisé que cette édition a attiré
l’attention des dirigeants et déci-
deurs des grandes marques spé-
cialisées dans les technologies de
l’information, qui ont émis le vœu
de visiter le salon, notamment
avec la progression de 35% des
activités des TIC en Algérie.
Le salon a prévu un pavillon des-
tiné à l’exposition professionnel-
le, regroupant des fabricants, dis-
tributeurs, importateurs, repré-
sentants des grandes marques et
éditeurs de progiciels et d’appli-
catifs. Et un autre pavillon desti-
né à la vente où le visiteur pour-
ra découvrir des nouvelles offres
avec d’éventuelles promotions.

BNP Paribas El-Djazaïr lance
le service client DIRECT CALL

jours et des heures d’ouverture
des agences». Il rentre dans la
«stratégie multicanal de la ban-
que» pour garantir au client, «le
principe de «Ma banque, où je
veux, quand je veux et comme je
veux»», précise le communiqué.
   «Des conseillers de clientèle à
distance permettent au client
d’accéder à tous types d’informa-
tions et de conseils sur les pro-
duits et services de la banque et
de réaliser certaines opérations
(consultation du détail des opé-
rations de compte, opposition des
moyens de paiement, prise de
rendez-vous avec un conseiller en

agence, réclamations, etc.)»,
ajoute-t-on.
   A noter que le service est ac-
cessible «au 021 98 11 30 du di-
manche au jeudi de 8h30 à 19h et
le samedi de 10h à 17h» pour les
clients Particuliers et Professionnels,
et «au 021 98 11 31 du dimanche
au jeudi de 8h30 à 17h» pour les
clients Entreprises.
   Quant au «tarif d’appel», il est
«équivalent à celui d’un appel local
(selon opérateur)». Pour davantage
d’informations, les clients sont in-
vités à consulter le site web de la
banque: www.bnpparibas.dz.

R. N.

Sidi Bel-Abbès

Plus de 7 quintaux de kif abandonnés
dans un véhicule

mée à 725 kg, a-t-on appris.
   Le véhicule qui aurait percu-
té un remblai au niveau du croi-
sement entre la RN 96 et le
chemin de wilaya 7 à hauteur
des communes de Sidi Khaled
et Sidi Lahcen, à une dizaine
de  k i lomèt re s  à  l ’oues t  du
chef-lieu de la wilaya, ne pou-
vait apparemment plus conti-
nuer son chemin.
   Il a certainement selon les

premiers éléments de l’enquête
été abandonné par les traf i-
quants.
   Après une fouille minutieuse,
aucun document n’a été décou-
vert pour identifier le véhicule
en question.
   Une enquête est ouverte par
les services de sécurité pour re-
monter la piste du propriétaire
du véhicule, précise notre sour-
ce d’information.

Jijel
Deux morts dans un accident

de la route
a-t-on précisé de même source.
   Les deux victimes décédées
sont un père de famille de 73 ans,
mort sur le coup, et sa fille de 24
ans qui a rendu l’âme après son
transfert à l’hôpital Mohamed-
Seddik Benyahia de Jijel. Les
deux autres passagers de la voi-
ture accidentée s’en sont sortis
sains et saufs, ont indiqué les
services de la Protection civile.

comme le Mali, à titre d’exemple.
Le Mali, un pays pauvre qui ne dis-
pose pas d’hydrocarbures ou
d’autres ressources, est devenu une
vraie poudrière pour toute la région.
Le Mali est la deuxième menace,
après la Libye, à laquelle est désor-
mais confrontée l’Algérie. La jeu-
nesse dans ce pays doit être inscri-
te au cœur de toutes les politiques
de développement pour éviter tou-
te tentation extrémiste, sachant que
certains groupes terroristes recru-
tent et paient «cash»  les «services»
de ses recrues choisies très souvent
parmi la population pauvre.
  Les révoltes qui ont touché l’Afri-
que du Nord en 2011 ont eu des
répercussions majeures dans le Sa-
hel. La guerre de 2011 en Libye a
notamment des conséquences im-
portantes dans la région. Ce qui est
peut-être le phénomène le plus im-
portant, c’est l’afflux de combattants
et d’armes en provenance de ce
 pays qui exerce ses effets néfastes
directs sur la sécurité du nord du
Mali et, dans une moindre mesure,
du nord du Niger. Les saisies d’ar-
mes en provenance de Libye opé-
rées par notre armée au Sud ren-
seignent sur la gravité du phénomè-
ne du trafic d’armes qui sont expo-
sées sur le marché libyen.    
   Les retombées humaines et ma-
térielles de la crise libyenne ont con-
sidérablement aggravé de nom-
breux problèmes auxquels le Sahel
est confronté depuis longtemps et
pourraient déclencher une crise ré-
gionale au plan de la stabilité poli-
tique. La capacité de réponse des
acteurs locaux et extérieurs pourrait
être extrêmement limitée en raison
du développement simultané de
plusieurs tendances préoccupantes.
Partant du constat que notre pays
est le leader naturel dans toute la
région, l’Algérie est appelée désor-
mais à jouer un rôle majeur dans la
recherche de solutions pour aider
les pays du Sahel à faire face au
manque de gouvernance et de
structures économiques mais sur-
tout jouer son rôle de chef de file
dans la lutte antiterroriste dans la
bande du Sahel.

L’Algérie abrite une réunion de «consultation»
entre les 5 pays du Sahel (Mali,  Niger, Tchad,
Burkina Faso et Algérie) pour discuter sécurité

et développement dans la région.
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Six personnes ont été écrouées,
hier à M’sila, et trois autres pla-

cées sous contrôle judicaire, pour
«voie de faits sur des éléments de
la Gendarmerie nationale» qui
perquisitionnaient le domicile
d’un  individu suspecté de tra-
f ic de drogue, a-t-on appris
auprès d’une source judiciaire.
    La même source a précisé
que les  gendarmes agressés

M’sila

Six personnes écrouées
pour avoir agressé des gendarmes

étaient munis d’un  ordre de
perquisition du domicile d’une
personne suspectée dans une
affaire  de commercialisation de
kif et de psychotropes.
   Ces individus ont été arrêtés
pour «rassemblement illégal»,
«obstruction de la voie publi-
que» et «détérioration de biens
d ’au t ru i  e t  de  l ’E ta t »  lo r s
d’échauffourées entre un grou-

pe de jeunes et des gendarmes,
à Ouled Derradj,  «au cours des
dernières 48 heures».
   Les personnes arrêtées avaient
bloqué la route nationale (RN) n°
40  reliant Ouled Derradj au chef-
lieu de la wilaya avant de caillas-
ser le siège  de l’unité de la Gen-
darmerie d’Ouled Derradj, provo-
quant, a-t-on souligné, une pani-
que parmi les riverains.
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   Voulant faciliter le plus possible les
choses aux employeurs, la Caisse na-
tionale de Recouvrement et Cotisation
de la Sécurité sociale (CNRCSS) dé-
pendant de la CNAS vient de mettre
à leur disposition un portail électroni-
que qui leur permet de déclarer les
salaires et les employés sans avoir à
se déplacer. Les employeurs (ou leurs
représentants) devront au préalable se
déplacer vers le guichet spécialisé qui

Le ministre de la Santé, de la Po
pulation et de  la Réforme hospi-

talière, Abdelmalek Boudiaf, a mis fin
lundi à la mission  du bureau d’étu-
des chargé du suivi du projet du cen-
tre anti-cancer de Annaba et aussitôt
désigné un autre pour le suivi du res-
tant des travaux. Au cours d’une réu-
nion organisée dans un hôtel  de Se-
raïdi, le ministre a estimé que le re-
tard accusé dans la réalisation de cet-
te structure destinée de surcroît à at-
ténuer les souffrances des patients de
la région atteints de  cancer était «in-

Rabah Benaouda

L’appât du gain facile et la cour
se à l’acquisition de terrains à
bâtir continuent de faire des

victimes qui perdent des sommes
considérables croyant faire de bon-
nes affaires en jouant le jeu d’escrocs
qui se retrouvent, presque toujours,
derrière les verrous. Ainsi, il y a de
cela un peu plus de six mois, un ci-
toyen a donné 60 millions de centi-
mes à deux individus contre une co-
pie d’attestation d’attribution d’un lot
de terrain par la commune de Khraïs-
sia ainsi qu’un permis de construire
provisoire avant de disparaitre. Il y a
quelques jours, les deux personnes
reprennent contact avec le citoyen en

Un (1) million d’hectares
supplémentaires de ter-

res  agricoles à travers le pays
seront irrigués durant le pro-
chain quinquennat, a annon-
cé lundi à Aïn-Defla le minis-
tre des Ressources en Eau,
Hocine Necib. Cette impor-
tante superficie s’ajoutera aux
1,2 millions d’hectares béné-
ficiant déjà de ce système d’ir-
rigation, a affirmé M. Necib
dans un point de presse qu’il
a animé à la fin de sa visite
dans la wilaya, faisant état
d’un travail conjoint avec le
ministère de l’Agriculture. Il a
précisé que cet objectif s’ins-
crit dans le cadre de l’auto-
suffisance et la sécurité ali-
mentaire et a ajouté que les
wilayas concernées par sa
concrétisation sont celles qui
font preuve d’ambition à «re-
lever ces défis» et à dévelop-
per  l’agriculture. Une fois ce
projet concrétisé, la superficie
totale irriguée de la wilaya
passera de 43.000 à 70.000
hectares grâce aux 10 rete-
nues collinaires et les 7 à 8
petits barrages» qui ont été
réalisés lors de la période con-
sidérée, a-t-il indiqué.  Le re-
censement des potentialités
hydriques permettant de dé-
velopper la superficie des ter-
res irriguées de Aïn-Defla doit
être une «priorité nationale»,
a souligné M. Necib, assurant
que tous les moyens seront
mobilisés pour la réussite de
l’opération. «Un plan est mis
en place pour atteindre cet
objectif en concertation avec
les autorités locales et le mi-
nistère de l’Agriculture», a-t-il
indiqué en  faisant remarquer
que les potentialités hydriques
et agricoles dont dispose  la
wilaya ne peuvent qu’inciter
à l’optimisme.
   Un contrat sera signé au
mois de mai prochain entre
l’ONID et un partenaire espa-
gnol en vue de la généralisa-
tion des serres multi chapel-
les en Algérie, a par ailleurs
souligné le ministre.» L’agricul-
ture doit évoluer avec le dé-
veloppement de la technolo-
gie. Il est clair que les serres
multi chapelles ont des rende-
ments très élevés et cela va
dans la perspective d’attein-
dre l’objectif de sécurité ali-
mentaire», a-t-il insisté.
  «Il est indéniable que les ser-
res multi chapelles permettent
d’augmenter les rendements
agricoles», a-t-il ajouté, notant
que la wilaya de Aïn-Defla
sera l’une des premières à
bénéficier de cette opération.
Auparavant, M. Necib s’était
rendu dans la commune de
Bir Ould Khélifa où il a inau-
guré un réservoir surélevé
d’une capacité de 1000 m3
réalisé pour  près de 84 mil-
lions de DA. A la lumière des
explications fournis par les
responsables du secteur, l’ex-
ploitation de ce nouveau ré-
servoir permettra d’améliorer
la dotation en eau potable la-
quelle passera de 87/litres/jour
par habitant à 240/l/j par ha-
bitant. D’ici la fin du premier

Des cadres et responsables de ser
vices de 18 wilayas  du Centre

et des directeurs centraux auprès du
ministère de l’Education nationale
ont pris part lundi à Boumerdès à la
Conférence régionale Centre consa-
crée  à la préparation de la rentrée
scolaire 2014-2015.
   L’organisation de cette rencontre est
le reflet de la «grande importance»
accordée par la tutelle au succès de
la prochaine rentrée scolaire, a indi-
qué  à l’APS le directeur de l’ensei-
gnement secondaire et technologique
au ministère  de l’Education natio-
nale, Missoum Abdelkader, en mar-
ge de cette manifestation. Il a expli-
qué que la conférence de trois (3)
jours sera consacrée aux préparatifs
de la rentrée 2014-2015 sur le plan
de l’accueil des élèves et des nouvel-

AÏN-DEFLA
L’eau en priorité

semestre 2015 toutes les com-
munes de la wilaya doivent
être raccordées à l’Algérien-
ne des Eaux (ADE), a-t-il si-
gnalé faisant  état d’opéra-
tions visant notamment à
améliorer les infrastructures
ainsi que  le réseau de distri-
bution d’eau. Le ministre a
rappelé qu’un programme vi-
sant des projets structurants,
doté d’une enveloppe finan-
cière de 370 millions de DA,
est en cours de réalisation. Se-
lon lui, il est impératif d’opter
pour la diversification des res-
sources comme les transferts
d’eau à partir des barrages de
Sidi M’hamed  Bentaïba,
Ouled Mellouk et Kef Edir (Ti-
pasa). «Toutes ces opérations
auxquelles d’autres s’ajoute-
ront l’année prochaine  feront
que la wilaya sera entièrement
couverte en réseau AEP d’ici
la fin de  l’année 2016", a-t-il
souligné. Il remarquera que la
population rurale représente
quelque 50 % de la popula-
tion globale de la wilaya.
Dans la commune d’El-Aba-
dia, le ministre qui a inspecté
la station de pompage du pé-
rimètre d’El Amra Abadia, a
évoqué la nécessité de la mise
en place d’un système per-
mettant de relier les barrages
entre eux. «Il est important
qu’un réseau hydraulique qui
fonctionne à l’optimale soit
mis en place afin que la par-
tie qui dispose d’un surplus
d’eau puisse en donner à cel-
le qui en manque», a-t-il pré-
cisé, ajoutant qu’il procédera
à l’inscription de ce projet
durant l’année 2015. A Roui-
na, le ministre a inspecté le
projet de transfert d’eau po-
table à partir du barrage de
Ouled Mellouk vers les com-
munes de Rouina, El Attaf,
Zeddine Bourached, El
Mayenne et El Abadia. Une
station de traitement, une sta-
tion de pompage principale,
cinq stations  de reprise, une
barge flottante, neuf réser-
voirs et un système de télé-
transmission  composent le
projet. De 174 000 à l’heure
actuelle, la population qui bé-
néficiera du transfert  d’eau à
partir de ce barrage passera
à 247 000 à l’horizon 2030,
selon la fiche technique du
projet. Le ministre a mis l’ac-
cent sur la nécessité de livrer
le projet avant le début du
mois de ramadhan prochain
«sauf si des considérations
d’ordre technique ne permet-
tent pas d’atteindre cet objec-
tif «, a-t-il toutefois précisé. M.
Necib a indiqué qu’une opé-
ration d’évacuation de plus
600 familles  habitant près de
ce barrage sera lancée du-
rant les semaines à venir, si-
gnalant  que ces familles bé-
néficieront de nouvelles ha-
bitations. «Le Conseil du
gouvernement avait par le
passé approuvé une envelop-
pe  financière de 5 milliards
de DA pour la concrétisation
de l’opération d’évacuation et
de relogement», a rappelé le
ministre à ce propos.

EL-HARRACH
Fausses attestations d’attribution
de terrains, 4 mandats de dépôt

question pour lui demander 120 mil-
lions de centimes afin qu’il prenne
possession des originaux des docu-
ments. Mais il douta de la sincérité
de ses interlocuteurs et se dirigea vers
le service d’urbanisme de la commu-
ne de Khraïssia où il découvrit qu’il
n’y avait rien de vrai dans les alléga-
tions des deux individus ni dans les
documents qui lui avaient été remis.
Il se dirigea alors vers la brigade de
gendarmerie locale où il déposa
plainte, lui et une autre victime. L’en-
quête diligentée aussitôt après per-
mit d’identifier les suspects, au nom-
bre de six, parmi lesquels deux fonc-
tionnaires de l’APC et le patron d’un
bureau d’études. Les suspects ont été
arrêtés au cours d’une souricière qui

leur a été tendue par les gendarmes
et des perquisitions furent menées à
leurs domiciles où les enquêteurs dé-
couvrirent 16 décisions d’attribution
de lot de terrains, 10 plans de situa-
tion, 7 copies de permis de construi-
re provisoires, 12 copies de déclara-
tions de mise en conformité de lots
de terrains ainsi qu’un cachet rectan-
gulaire et un ordinateur. Présentés
devant le procureur près le tribunal
d’El Harrach, quatre des suspects ont
été placés en détention provisoire et
les deux autres ont bénéficié de la li-
berté provisoire sous les chefs d’in-
culpation d’association de malfai-
teurs, escroquerie, faux et usage de
faux documents officiels, mauvaise
utilisation de fonction et complicité.

BOUMERDÈS
Conférence régionale

sur la prochaine rentrée scolaire
les procédures pédagogiques qui se-
ront mises en application, en  appui
aux mesures déjà opérationnelles,
ainsi que l’examen anticipés des be-
soins  à couvrir. L’objectif principal de
cette rencontre est d’»établir les nou-
velles mesures prévues à la mise en
œuvre, au titre de l’amélioration du
service public»  ont, en outre, souli-
gné MM. Missoum et Khoudja Beld-
jilali, directeurs des structures et des
équipements au ministère de tutelle
à l’ouverture de cette conférence
régionale en citant particulièrement
l’allègement des procédures adminis-
tratives  au niveau des établissements
éducatifs et l’approfondissement des
mesures de  mise en œuvre des tra-
vaux dirigés et appliqués dans le
moyen et le secondaire.
   Les conférenciers auront également

à examiner la possibilité de l’exten-
sion  de l’usage des technologies de
l’information et de la communication
(TIC) dans les différents paliers, ain-
si que le renforcement de la prime
de scolarité accordée aux élèves né-
cessiteux. Les ateliers de travail mis
en place à l’occasion seront aussi
chargés d’étudier les besoins de cha-
que établissement éducatif en termes
d’organisation,  postes budgétaires à
pourvoir, cantines et transport sco-
laire, entre autres. Les travaux de
cette rencontre, qui clôture deux (2)
conférences similaires organisées
dans l’est et l’ouest du pays, seront
sanctionnés par un rapport qui sera
transmis au ministre de l’Education
nationale en vue de le soumettre au
Conseil des ministres pour examen
et approbation, a-t-on indiqué.

ANNABA
Projet du centre anti-cancer :

désignation d’un autre bureau d’études
tolérable». Lors de la séance de tra-
vail qui a regroupé les cadres du sec-
teur et les représentants de l’entrepri-
se chinoise chargée des travaux, M.
Boudiaf a  souligné que toutes les en-
traves financières et techniques qui ont
freiné le projet ont été levées. M. Bou-
diaf a invité toutes les parties concer-
nées à mener, en parallèle, les travaux
de pose des différents réseaux (élec-
tricité, gaz et fibre optique)  et à accé-
lérer la réalisation des aménagements
extérieurs afin de réceptionner cet
équipement «en octobre prochain»,

conformément aux engagements pris
par l’entreprise de réalisation chinoi-
se. La promotion de la santé exige une
«large mobilisation» pour offrir un en-
vironnement sain aux citoyens, a con-
sidéré le ministre avant d’exhorter les
présidents des APC et les responsa-
bles locaux du Commerce, de l’Agri-
culture et de l’Environnement à «bien
préparer» la saison estivale afin qu’elle
soit exempte de toute infection due
au manque d’hygiène, à la mauvaise
qualité de l’eau ou des denrées ainsi
qu’aux zoonoses.

BLIDA
50 jeunes filles orphelines convolent en justes noces50 jeunes filles orphelines convolent en justes noces50 jeunes filles orphelines convolent en justes noces50 jeunes filles orphelines convolent en justes noces50 jeunes filles orphelines convolent en justes noces

   L’association caritative Kafel El Ya-
time qui s’occupe des orphelins de la
wilaya de Blida vient d’organiser avec
l’aide de bienfaiteurs un mariage col-
lectif pour 50 filles orphelines âgées
entre 18 et 30 ans. La fête a réuni,
outre les parents et amis des jeunes
mariées, les donateurs et les bienfai-
teurs qui ont participé à instaurer cet-
te joie parmi elles. Avant de se rendre

à la salle des fêtes d’Ouled Yaich où
la cérémonie a eu lieu, les mariées
ont sillonné les rues de Blida, dans
un long cortège nuptial fait de di-
zaines de voitures, aux sons de la
derbouka et des youyous joyeux.
Avant la fête proprement dite, les
jeunes mariées ont chacune eu un
trousseau d’une valeur de 15 mil-
lions de centimes qui leur a permis

d’acquérir les bijoux, les habits et les
accessoires nécessaires pour ce gen-
re de cérémonies. Il faut dire que
cette action n’est pas la première de
Kafel El Yatime qui a habitué les habi-
tants de la wilaya par ses aides aux
jeunes filles orphelines pour le maria-
ge ou, en d’autres circonstances, pour
le mouton de l’Aïd, la rentrée scolaire
ou les couvertures pour l’hiver.

Du nouveau pour les déclarations de salairesDu nouveau pour les déclarations de salairesDu nouveau pour les déclarations de salairesDu nouveau pour les déclarations de salairesDu nouveau pour les déclarations de salaires
se trouve à la rue Larbi Tébessi à Al-
ger où ils seront identifiés pour rece-
voir un code confidentiel. Une fois en
possession du code les employeurs
pourront déclarer les employés, leurs
salaires et tout ce qui concerne la sé-
curité sociale, comme ils pourront ap-
porter des correctifs en cas d’erreur
et entrer en contact avec les services
de la CNAS. C’est ce que nous avons
appris dernièrement auprès de

M. Haddou, directeur de l’agence
CNAS de Blida qui nous a informés
que la wilaya de Blida compte plus
de 12000 employeurs pour plus de
150 000 travailleurs.
   Ce nouveau produit permettra donc
une meilleure fluidité dans le traitement
des cotisations et de leur recouvrement
et évitera des déplacements contrai-
gnants aux employeurs.

Tahar Mansour
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PréparatifsPréparatifsPréparatifsPréparatifsPréparatifs
pour le couffinpour le couffinpour le couffinpour le couffinpour le couffin
du Ramadhandu Ramadhandu Ramadhandu Ramadhandu Ramadhan

  La préparation du couffin du
Ramadhan vient de débuter avec
une réunion tenue hier matin au
cabinet du wali par les différents
opérateurs qui seront impliqués
dans cette opération. Selon nos
sources, ce conclave a réuni
autour du chef de cabinet, les
chefs de daïrate, les présidents
des APC, l’Union des commer-
çants, des représentants de la
DAS, du Croissant-Rouge algé-
rien, des SMA, etc., et chacun a
fait part du programme qu’il a
réalisé dans ce domaine durant
le Ramadhan 2013, en faisant
ses prévisions pour le Ramadhan
2014. Après quoi, une commis-
sion composée de représentants
de plusieurs secteurs a été dési-
gnée à l’effet de prendre en char-
ge la préparation de la distribu-
tion du couffin du Ramadhan et
ce, à travers une série de réu-
nions qu’elle sera appelée à te-
nir, dont la dernière est prévue
le troisième jour du début du
mois de carême, pour arrêter les
mesures pratiques et tracer le
programme de distribution du
couffin dessiné aux familles né-
cessiteuses de la wilaya.

Problème d’AEPProblème d’AEPProblème d’AEPProblème d’AEPProblème d’AEP
à Bekira, la SEACOà Bekira, la SEACOà Bekira, la SEACOà Bekira, la SEACOà Bekira, la SEACO

rassurerassurerassurerassurerassure
  Les résidents du quartier de Be-
kira, troisième tranche, sont mon-
tés au créneau hier pour se plain-
dre de la perturbation de l’alimen-
tation en eau potable depuis une
dizaine de jours. Quelques ci-
toyens de ce quartier nous ont
appelés hier pour nous signaler
cet inconvénient, en affirmant que
leurs interrogations n’avaient ob-
tenu aucun écho auprès du bu-
reau de la Seaco de leur cité. Con-
tacté hier par nos soins, le respon-
sable de la communication de la
direction générale de la Seaco de
Constantine, M. Boughedda Ta-
rek, a expliqué qu’il y avait un
problème au niveau de la condui-
te de refoulement desservant le
quartier et que cette panne vient
d’être réparée. «Le pompage est
en train de se faire à l’heure ac-
tuelle et la remise en eau se fera
progressivement à partir
d’aujourd’hui et demain», a affir-
mé ce responsable en réponse
aux inquiétudes des riverains.

Les examens de finLes examens de finLes examens de finLes examens de finLes examens de fin
d’année à la radiod’année à la radiod’année à la radiod’année à la radiod’année à la radio

 A l’approche de la période des
examens de fin d’année scolai-
re, l’émission hebdomadaire Fo-
rum de la radio régionale, diffu-
sée en direct chaque dimanche,
se propose d’examiner, la se-
maine prochaine, avec les res-
ponsables de la direction de
l’éducation qui seront invités
sur le plateau, les préparatifs
entamés par les services concer-
nés pour organiser dans les
meilleures conditions le dérou-
lement des épreuves qui vont
couronner les efforts faits par
les élèves durant cette année
scolaire 2013-2014. Les élèves
et les parents concernés sont in-
vités à participer aux débats au
moyen du téléphone.     A. M.
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A. El Abci

La direction de la Santé et de la
Population de la wilaya de Cons-

tantine, a lancé depuis, hier, mardi
22 avril et jusqu’au 27 du mois, une
campagne de vaccination dite de
rattrapage et qui est destinée à tous
les enfants qui ont raté, pour une
raison ou une autre, son administra-
tion en son temps. Selon la chargée
de communication de la DSP ainsi
que le chef de service «Population»
de cette dernière, Mohamed Adil
Daas, cette campagne se déroulera
sous le slogan : «la vaccination, une
responsabilité partagée» et concer-
nera tous les genres de vaccins ins-
crits dans le programme national de
vaccination de la population, du
BCG, VPO, HBV, DTC, Hib, VAR,
etc. Plusieurs points ou unités de
vaccination, répartis à travers le ter-
ritoire de la wilaya, ont été mobili-
sés pour l’occasion, de telle maniè-
re à assurer une couverture satis-
faisante, dira notre interlocuteur. Et
de poursuivre, que ces points sont
des établissements publics de San-

Le téléphérique de Constan-
 tine sera à l’arrêt, à partir

d’aujourd’hui, mercredi 23
avril, pour une durée maxi-
mum de 5 jours, a annoncé,
hier, un communiqué adressé
aux utilisateurs du téléphérique
et signé par le directeur géné-
ral de l’établissement public de
transport urbain et suburbain
de Constantine (EPTUSC) qui
gère ce moyen de transport.
Dans ce communiqué, de der-
nier a demandé aux usagers
de faire preuve de compré-
hension face à cette interrup-
tion momentanée en expli-
quant que celle-ci est néces-
sitée par des vérifications
techniques qui doivent se fai-
re, périodiquement, sur le
système hydraulique des ca-
bines, et ce, pour garantir leur
sécurité des usagers. Contac-
té, hier, par nos soins, le di-
recteur général de l’établisse-
ment gestionnaire, M. Abdel-
hakim Kharchi, a confirmé
l’arrêt, en expliquant que
l’opération de contrôle et de
vérification est un travail nor-
mal qui s’inscrit dans le pro-
cessus périodique de contrô-
le du système, et est prévu
dans le contrat passé avec la
société suisse ‘Garaventa’.
«C’est donc la sécurité géné-
rale des usagers qui est prise
en compte et qui a nécessité
l’arrêt programmé», a souli-
gné M. Kharchi, avec dans
l’idée de prévenir toutes in-
formations erronées et ten-
dancieuses, découlant de cet

A. Mallem

Dernièrement, lors d’une vi-
site qu’il a effectuée sur les
lieux, dans le cadre de ses

sorties hebdomadaires, pour veiller
à la bonne marche des projets ins-
crits dans le cadre de la prépara-
tion de l’évènement «Constantine,
capitale de la Culture arabe 2015»,
le wali de Constantine, M. Hocine
Ouadah,  avait ordonné la démoli-
tion de ce kiosque, considérant que
celui-ci se trouve dans le périmètre
protégé et défini par la loi sur la sau-
vegarde du patrimoine culturel et
historique de la vieille ville. Mais
jusqu’à présent, ces instructions
sont restées lettre morte. Et pour
cause, l’APC s’oppose à la démo-
lition du kiosque dont le proprié-
taire détient un droit d’usufruits
(une sorte de droit de jouissance)
depuis l’année 1986. Et l’opposi-
tion de l’APC a été  réaffirmée,
hier, par son président, M. Seif-
Eddine Rihani qui est monté au
créneau pour expliquer  que,
d’une part, le dit kiosque est pro-
priété de la commune. Et il évo-
quera, à l’appui de son argumen-
tation, l’article 109 du nouveau
code communal, promulgué en
2011, qui stipule que de tels pro-
jets (de restauration) doivent être
soumis à l’approbation de l’APC.
Ce qui n’a pas été fait dans le cas
d’espèce, a-t-il tenu à souligner.
   «C’est pourquoi nous avons ex-
primé une opposition de principe à
la destruction de ce kiosque qui,
selon notre propre appréciation, ne
gêne nullement le paysage, en pro-
posant de le reconstruire en harmo-
nie avec l’architecture urbaine du
site et dans le respect de l’esthéti-
que du paysage. Et on ne revien-

La brigade de Gendarme-
rie nationale de Oued

Hamimime, a reçu, au début
de la semaine dernière, une
plainte d’une victime faisant
état d’un vol par effraction,
commis par des inconnus,
ayant ciblé son domicile, sis
à la cité des 19 logements,
dans la localité suscitée.
  La victime a expliqué que le
dimanche 13 avril en cours, et
après avoir quitté, avec sa fa-
mille, son logement, tôt dans
la matinée, pour faire une vi-
site à des parents, elle a été
surprise de trouver à son re-
tour, dans la soirée, les va-
chettes de la porte principale
fracturées à l’aide d’instru-
ments retrouvés, encore, sur
place. Une fois à l’intérieur du
domicile, la victime a cons-
taté que i était sens dessus-
dessous, avec les effets épar-
pillés un peu partout. Après
vérifications, il a été constaté
la disparition d’un ordinateur
portable, d’un appareil pho-
to et d’une paire de jumelles
de marque allemande.
  Les éléments de la brigade
se sont déplacés à l’adresse
indiquée et ont constaté,
après l’examen des lieux, que

inconvénient qui suscite, à
chaque fois qu’il survient, de
mauvaises interprétations et
fait naître des rumeurs, par-
fois alarmistes et fantaisistes.
Il indiquera, ensuite, que les
techniciens du par tenaire
suisse ‘Garaventa’ vont se
rendre, aujourd’hui, dans les
stations du téléphérique pour
commencer leur travail de
contrôle technique et d’assu-
rer, à la fin, que l’arrêt pro-
grammé ne devrait pas dé-
passer cinq jours, à partir
d’aujourd’hui, mercredi. Il
ajoutera que pour pallier à ce
manque, l’entreprise a mis à
la disposition des usagers
trois minibus de transport sur
la ligne du téléphérique, qui
feront la navette entre la sta-
tion Emir Abdelkader et la
gare de chemins de fer dans
le quartier de Bab El-Kanta-
ra, avec le même tarif de 20
dinars la place.
  A ce sujet, il est utile de rap-
peler que le dernier arrêt du
téléphérique, intervenu le 27
septembre 2013, avait duré
plus de deux mois à cause de
problèmes d’infiltrations d’eau
constatées sur le pylône qui se
trouve à proximité de la sta-
tion du Centre hospitalier uni-
versitaire. A l’époque, les res-
ponsables avaient invoqué
aussi l’usure de pièces méca-
niques dont le changement
avait pris du temps, parce que
celles-ci étaient acheminées
de l’étranger.

A. M.

Le téléphérique,
de nouveau à l’arrêt

les auteurs du vol ont pu s’in-
troduire à l’intérieur du loge-
ment à l’aide d’instruments
en fer et tranchants, qui leur
ont permis de fracturer le por-
tail principal du domicile.
Une enquête a été ouverte et
les  investigations ont permis
l’identification de KN, âgé de
23 ans, comme premier sus-
pect. Perquisitionnant son lo-
gement, les gendarmes y ont
trouvé tous les objets volés et
qui ont été récupérés. La
poursuite de l’enquête a per-
mis d’identifier et d’arrêter les
autres complices, qui sont
MD, BGA et BMR âgés entre
21 et 35 ans. Présentés de-
vant le tribunal de Ziadia,
pour association de malfai-
teurs, de vol par escalade
avec effraction et de recel, 3
des mis en cause ont été
écroués et le dernier a béné-
ficié de la liberté provisoire.
   Par ailleurs, 6 autres indi-
vidus, âgés entre 16 à 44 ans,
ont été arrêtés pour coups et
blessures volontaires, agres-
sion et port d’armes prohi-
bées, dont 2 ont été écroués
et 4 ont bénéficié de liberté
provisoire.

A. E. A.

Vol par effraction
à Oued Hamimime,

trois mandats de dépôt

dra pas sur notre décision. Aussi,
nous venons de faire un rapport
détaillé sur le sujet à l’intention du
wali et de la ministre de la Culture,
par l’intermédiaire de la direction
de la Culture, dans lequel nous
avons expliqué que l’APC veut évi-
ter un conflit juridique avec le dé-
tenteur du droit d’exploitation du
kiosque». Mais le directeur de la
Culture  n’est pas d’accord et à tra-
vers un court entretien que nous
avons eu, avec lui, hier, il a soute-
nu  que « ce kiosque ne doit plus
figurer dans la place faisant face
au palais Ahmed Bey, parce qu’il
se trouve dans le périmètre du pa-
trimoine protégé de la ville». Se-
lon M. Foughali, la loi qui a été
instituée à cet effet dit expressé-
ment que ce genre de construc-
tion qui défigure la place et n’est
pas en harmonie avec le milieu,
doit être éliminé du paysage. «Et
la loi doit être appliquée dans son
intégralité», a affirmé, encore, le
directeur de la Culture.
   Et d’ajouter que l’Office de ges-
tion et d’exploitation des biens
culturels (OGEBC) a effectué plu-
sieurs démarches et demandes
administratives pour que cette
construction, à caractère commer-
cial, qui se trouve dans un site cul-
turel classé patrimoine national
protégé soit démolie.  «La loi doit
être appliquée dans son intégrali-
té du moment que le wali en a
décidé ainsi, et ceci sans tenir
compte des sensibilités ou des sen-
timents personnels », a conclu no-
tre interlocuteur qui a tenu à spéci-
fier qu’il ne s’agit nullement d’un
conflit entre son institution et l’APC,
«ni même d’une simple polémique,
a-t-il estimé, mais de l’application
des lois de la République».

Le wali veut sa démolition, l’APC s’y oppose

Le kiosque
de la discorde

Campagne de rattrapage
de la vaccination

té de proximité (EPSP), dont no-
tamment, 2 sont situés dans la
commune de Constantine, à savoir
: l’EPSP «Ben M’hidi» avec ses 10
polycliniques, chargées de la cam-
pagne, en milieu urbain, et l’EPSP
«Mentouri» avec ses 5 unités de vac-
cination, chargées de couvrir les zo-
nes éparses et isolées de la commu-
ne, dépourvues de salles de soins, à
l’exemple d’El Méridj. La campagne
se fera, également, par l’EPSP d’El
Khroub et ses polycliniques de Ali
Mendjeli, Ain S’mara et Ouled Rah-
moune, pour toute cette région sud
de la wilaya, dira-t-il. Pour la région
nord de la wilaya, la mission revien-
dra aux EPSP de Hamma Bouzia-
ne et Zighoud Youcef avec ses 9
polycliniques et centres de soins,
qui auront à couvrir Békira, Didou-
che Mourad, Messaoud Boudje-
riou, Ibn Ziad et Beni H’midène.
Enfin et sans oublier l’Etablisse-
ment public de santé de proximité
(EPSP) de Ain Abid avec ses 2
polycliniques, qui aura à assurer la
campagne dans cette commune et
celle de Benbadis, conclura-t-il.

Détruit dans le cadre de la rénovation  et la
mise en  valeur de la place, puis reconstruit

avec l’autorisation de la municipalité, le
kiosque de la place  Si El-Haouès, face au

palais du Bey, fait actuellement l’objet
d’une discorde entre la direction de la

Culture de la wilaya et l’Assemblée
populaire communale de Constantine.
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Djamel B.

Le premier responsable de la wilaya
a, en outre, indiqué que plus d’une
quarantaine de sites répartis à tra-

vers les communes de la wilaya ont été
retenus pour la réalisation de ces
projets. «Le problème des assiettes fon-
cières ne se pose pas à Oran», a affirmé
le premier responsable de l’exécutif.
   Ce dernier a, d’autre part, confirmé
le lancement de 5.000 logements AADL
composant la première tranche des
10.000 logements affectés à la daïra
d’Es-Sénia. En parallèle aux opérations
de lancement de tous les programmes
qui ont connu quelques retards, le wali
d’Oran avait, rappelons-le, annoncé en
début d’année que quatre-vingts % des
programmes d’habitat en cours de réa-
lisation dans la wilaya d’Oran seront li-

Un projet de réhabilitation
et de modernisation du

théâtre régional Abdelkader
Alloula d’Oran est en élabora-
tion, a annoncé, lundi, la di-
rectrice de la culture de la wi-
laya. Lors d’une rencontre au
siège de la wilaya, consacrée
à l’examen des projets secto-
riels en cours de réalisation et
autres inscrits au titre du bud-
get annuel 2015, Mme Rabia
Moussaoui a souligné qu’un
bureau d’études a été chargé
de suivre ce projet dont le coût
atteindra 400 millions DA. Le
directeur du théâtre régional
d’Oran, Azri Ghaouti, a souli-
gné que les travaux de réha-
bilitation et de modernisation
de cet édifice culturel situé au
cœur de la ville (place 1er No-
vembre) seront lancés avant la
fin de l’année en cours, sou-
haitant que les travaux ne du-
reront pas longtemps pour re-
prendre l’activité théâtrale
dans les brefs délais.
  Ce projet qui a pour objectif
de hisser cet édifice à la hau-

K. Assia

L’attaque de pucerons sur plusieurs ré
coltes, notamment au niveau de la

localité de Misserghine, suscite l’inquié-
tude des responsables phytosanitaires.
Ceux-ci viennent de tirer la sonnette
d’alarme en appelant les agriculteurs à
redoubler de vigilance et à procéder au
traitement de leurs cultures. A l’origine
de la présence de ces parasites redou-
tables, les changements climatiques.
Ce parasite véhicule des virus à l’origi-
ne des germes lesquels affectent les jeu-
nes plants, notamment les cultures pré-
coces dont les arbres fruitiers, entre
autres. La station régionale de la pro-
tection des végétaux de Misserghine a

Sofiane M.

Le service de néphrologie
du centre hospitalo-univer-

sitaire d’Oran sera rouvert
aujourd’hui après sa fermetu-
re durant plusieurs années sui-
te au transfert du personnel
médical et paramédical vers
l’établissement hospitalier uni-
versitaire EHU 1er Novembre
1954, a-t-on appris, hier,
auprès du chargé de commu-
nication de l’hôpital d’Oran.
«Le service de néphrologie
sera rouvert dans l’unité hé-
modialyse au rez-de-chaussée
du pavillon 5. Les consulta-
tions des malades externes et
les hospitalisations du jour se-
ront entamées, aujourd’hui,
dans ce service qui sera enca-
dré par 4 néphrologues dont
deux maîtres assistants. Le ser-
vice dispose actuellement de
quatre lits mais sa capacité sera
doublée dans les prochaines
semaines pour atteindre huit
lits», assure notre source.
  Le service de néphrologie de
l’hôpital d’Oran créé en 1991
avait été transféré en 2009 à
l’EHU 1er Novembre 1954. La
direction du CHUO avait été
contrainte de dispatcher les ac-
tivités et le personnel sur les
deux services d’urologie et de
réanimation. La réouverture

Djamel B.

La deuxième tranche du projet d’élar
gissement de la route de la corniche

supérieure sera réceptionnée durant cette
saison estivale 2014. C’est ce qu’a an-
noncé, hier, le wali d’Oran, M. Zaâlane
Abdelghani, sur les ondes de la radio
Bahia. Le chef de l’exécutif a affirmé que
les travaux ont atteint plus de 70%. « Si
le rythme est maintenu, les travaux se-
ront achevés durant cette saison estiva-
le », a estimé le wali, sans toutefois
donner une date précise.
  L’élargissement de cette chaussée qui
aboutit à la porte d’accès ouest de la
commune d’Aïn El-Turck, contribuera
à fluidifier la circulation routière dans
cette zone réputée pour être un véri-
table entonnoir à l’origine d’embou-
teillages monstres, notamment durant
la saison estivale.
   Les travaux d’élargissement de la
chaussée ont été entamés à partir du
petit virage en épingle à cheveux pour

400 millions de dinars
pour la réhabilitation
du théâtre régional
Abdelkader Alloula

Le service
de néphrologie du CHUO
sera rouvert aujourd’hui

teur des exigences d’une re-
présentation moderne, confor-
mément à des critères préser-
vant son caractère architectu-
ral et ses aspects artistiques. A
la lumière de cette opération,
les 550 sièges de la salle de
spectacles  et ses balcons se-
ront modernisés, a ajouté M.
Azri, faisant remarquer que
leur exploitation a dépassé le
volume horaire du spectacle
de 50.000 heures. Ce chiffre
dépasse de loin les normes en
vigueur dans ce domaine, a-t-
il souligné. La scène et an-
nexes en bois, les fenêtres, les
portes et autres équipements
qui remontent à l’époque de
la réalisation de cet édifice en
1890 et ouvert en 1907, se-
ront également rénovés. En
outre, il est prévu la réalisation
d’autres travaux d’aménage-
ment dont l’équipement du
théâtre en moyens technolo-
giques de pointe d’éclairage,
d’acoustique et autres, a ajou-
té le directeur de cet établisse-
ment culturel.

du nouveau service va autori-
ser le suivi médical des mala-
des souffrant d’une insuffisan-
ce rénale chronique et aiguë
ainsi que ceux ayant subi une
transplantation rénale. La
néphrologie est la spécialité
médicale qui prend en charge
le diagnostic et le traitement de
l’ensemble des maladies réna-
les (appelées néphropathies),
qui affectent la filtration du
sang, fonction première des
reins. Cette prise en charge
s’étend des symptômes les
plus élémentaires et précoces
(présence de sang ou de pro-
téines dans les urines, par
exemple) à la complication la
plus grave qui est l’insuffisan-
ce rénale chronique. Cette
complication peut aboutir à la
nécessité de suppléer à la fonc-
tion rénale par la dialyse, trai-
tement assuré par les néphro-
logues, ou la transplantation
rénale réalisée par les urolo-
gues. La collaboration étroite
avec d’autres spécialités est in-
dispensable. Avec les urolo-
gues, les néphrologues parti-
cipent au bilan des patients
présentant des calculs rénaux
(lithiase) ou une insuffisance
rénale. Avec les réanimateurs,
le néphrologue participe au
diagnostic et au traitement de
l’insuffisance rénale aiguë.

H.B.

Responsables chargés des res
sources humaines, collabo-

rateurs de la fonction personnelle
et cadres dirigeants pourront bé-
néficier du 27 au 29 avril en
cours d’une formation «d’initia-
tion à la gestion des ressources
humaines», a annoncé l’Ecole
des sciences et techniques (EST)
dans un communiqué. Objectif
de cette formation de trois jours,
qui se déroulera à l’hôtel Prési-
dent, «acquérir les connaissances
essentiels à l’exercice de la fonc-
tion ressources humaines, orga-
niser la formation au sein de l’en-
treprise, en analyser les besoins,

Ecole des sciences et techniques

Initiation à la gestion
des ressources humaines

entre autres». Au programme :
notions de base, gestion des con-
flits, élaboration d’un plan de for-
mation. Il est, en effet, question
de la gestion administrative du
personnel, la gestion des emplois
et des compétences. Quant à la
gestion des conflits, celle-ci axe-
ra sur les conflits dans les grou-
pes et les dépassements. Enfin,
concernant l’élaboration d’un
plan de formation, celui-ci tour-
ne autour de plusieurs axes, no-
tamment celui de l’analyse des
besoins en formation, l’élabora-
tion d’un cahier des charges et
la préparation des formateurs
aux besoins exprimés par le ca-
hier des charges, entre autres.

Agriculture

Alerte aux pucerons

Elargissement de la route de la corniche supérieure

La deuxième tranche
des travaux réceptionnée cet été

Plus de 35.000 logements lancés
en une année

Plus de 35.000 logements, toutes formules confondues, ont été lancés
depuis l’année dernière. C’est ce qu’a annoncé, hier, le wali d’Oran,

M. Abdelghani Zaalane, sur les ondes de la radio Bahia.
vrés en 2015. Le chef de l’exécutif, qui
s’exprimait à l’ouverture des travaux de
la 4e session de l’APW d’Oran, avait in-
diqué que sur les 6.000 logements so-
ciaux destinés au relogement des fa-
milles de haï Es-Sanouabar (ex-Les
Planteurs), dont a bénéficié la wilaya
d’Oran dans le cadre de la résorption
de l’habitat précaire, seules 1.600 uni-
tés ont été lancées.
  «Les programmes de 25.000 loge-
ments sociaux seront livrés en 2015»,
a-t-il ajouté en annonçant le lancement
des travaux de 10.300 autres logements
de type public locatif (LPL) dont 600
unités sont des reliquats des différents
programmes, avant de rappeler le lan-
cement récent de 14.700 logements de
type LPL répartis dans 22 sites à travers
la wilaya. Concernant les autres pro-
grammes d’habitat dont 10.000 unités

de location-vente (AADL), 6.500 loge-
ments participatifs aidés (LPA) et 13.500
logements de type promotionnel public
LPP, M. Zaalane avait tenu à rassurer
l’assistance de la nouvelle décision pour
entamer les travaux des chantiers qui
n’ont pas pu démarrer en raison des
contraintes d’ordre foncier, expliquant
que la wilaya a pu convaincre les ins-
tances gouvernementales sur la néces-
sité de la «distraction» des terrains au
profit de ces programmes de logements.
D’autre part et pour ralentir la multipli-
cation des bidonvilles dans la wilaya
d’Oran, le wali a préconisé l’institution
d’une commission technique locale
composée des membres de la direction
de l’Urbanisme et de la Construction
(DUC), de l’Agence de régulation fon-
cière de la wilaya, des services de la
daïra et des communes.

éradiquer, entre autres, un angle mort à
ce niveau où un grand nombre d’acci-
dents a été enregistré. Ce projet fait par-
tie de la deuxième tranche des travaux
de réhabilitation de la route de la corni-
che supérieure. 32 milliards de centimes
ont été consacrés pour la réalisation de
la deuxième tranche de ce projet d’en-
vergure qui permettra le désengorgement
de la RN 2, principal axe reliant Aïn
El-Turck à Oran. Il s’agit de l’élargis-
sement de la chaussée puis de son re-
vêtement sur une distance de près de
deux km.  L’entreprise désignée a eu
pour le besoin à creuser dans la falai-
se sur une grande partie de cette rou-
te où il est également prévu l’installa-
tion d’une ceinture de protection.
  Il importe de rappeler qu’un montage
financier de 20 milliards de centimes a
été alloué par la wilaya près de deux
années auparavant pour des travaux
d’élargissement et de réhabilitation, qui
ont touché une grande partie de la chaus-
sée de cette route serpentant au pied du

mont Murdjadjou et aboutissant à proxi-
mité du village Fillaoucène (El Qaria),
commune de Bousfer. L’entreprise char-
gée de ces travaux a été dans l’obliga-
tion d’user de la dynamite pour creuser
dans la roche afin de réaliser une double
voie. Pour ce qui est des difficultés liées
à la topographie du site, notamment des
pylônes d’électricité sur le tracé, d’indus
occupants et une ferme agricole, le chef
de l’exécutif a indiqué que toutes les dif-
ficultés ont été assainies. Il importe de
souligner l’appréciable taux d’avance-
ment des travaux de la déviation enta-
més sur la double voie du village St Clo-
tilde, à proximité de l’ancienne église, sur
le territoire de la municipalité de Mers
El-Kébir. Ce grand projet nécessité une
enveloppe financière de 150 milliards de
centimes pour un délai de réalisation de
10 mois. Cette déviation, d’une distan-
ce de six kilomètres, qui aboutit au lieu-
dit Aïn Khdija sur les hauteurs de Mers
El-Kébir, sera reliée directement à la route
de la corniche supérieure.

lancé un avertissement agricole relatif
aux attaques des pucerons sur toutes les
cultures.  Les fellahs des wilayas de
l’Ouest, dont principalement Aïn Té-
mouchent, Oran, Tlemcen et Mostaga-
nem, doivent également faire attention.
Ces pucerons ravageurs pullulent, no-
tamment avec les grands changements
climatiques survenus à partir de la mi-
mars. Les résultats sont immédiats sur
la végétation quand un essaim d’insec-
tes s’abat sur un verger.
  L’avertissement agricole place l’insec-
te ravageur comme étant un «redouta-
ble parasite, foyer de virus» qui sont à
l’origine de maladies graves. Les agri-
culteurs doivent traiter pour éviter que
leurs récoltes soient touchées. Le sec-

teur agricole dans la wilaya d’Oran con-
naît des avancées remarquables. En ef-
fet, des indicateurs augurent d’un dé-
veloppement croissant du secteur agri-
cole dans la wilaya à partir de cette an-
née, en se référant au volume d’inves-
tissement et à l’extension des terres
agricoles exploitées. Après une stabi-
lité de la croissance agricole en 2013
et auparavant à 2%, la direction des
services agricoles (DSA) vise des taux
entre 8 et 12% dans les cinq prochai-
nes années, selon les prévisions du
responsable local du secteur. L’année
2014 verra l’entrée en service de plu-
sieurs investissements agricoles straté-
giques à Oran, notamment aux péri-
mètres d’El Ançor et de M’lata.
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* Meheidine Mohamed, 46 ans, rue Zahdour

* Ferdjellah Belkheir, 77 ans, Coopérative

* Souria Belaïd, 91 ans, Petit Lac

* Khaïrat Fatiha, 50 ans, Les Planteurs
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K. Assia

La chasse aux «faux arrêts» est
lancée par les services de la voie
 publique de la Sûreté de la wi-

laya d’Oran. Depuis lundi, les trans-
porteurs en commun doivent éviter les
faux stationnements, faute de quoi, ils
feront l’objet de retraits de documents.
L’opération a débuté sur le tronçon re-
liant Place Valéro à Es-Sénia. Plusieurs
transporteurs de bus ont été, avant-
hier, verbalisés pour des arrêts opérés
à hauteur du quartier commerçant de
M’dina Jdida, à l’entrée du boulevard
de l’Industrie, entre autres. Des poli-
ciers en uniforme ont été mobilisés
pour rappeler aux chauffeurs que ces
stationnements sont interdits. Les
transporteurs sont, donc, contraints de
rallier le terminus, soit la station de la
place Valéro, pour déposer les usagers
au lieu de les abandonner en cours de
trajet. Cette réorganisation dans le
transport urbain a été généralisée à
toutes les lignes urbaines.
   Une commission composée des re-
présentants des Transports, de la Sû-
reté et de l’Union nationale des trans-

Rachid Boutlélis

Une quantité de 1 kg de co-
caïne a été saisie, l’après-

midi d’avant-hier, lundi, par les
éléments des services de sécu-
rité, dans le chef-lieu de la daï-
ra d’Aïn El Turck. Selon nos
sources, la drogue a été décou-
verte dans une habitation, si-
tuée à proximité de l’école pri-
maire ‘Tayeb Nemmiche’, à un
jet de pierre de l’entrée du mar-
ché de fruits et légumes de cet-
te principale commune côtière
de ladite daïra. Nos sources in-
diquent qu’un narcotrafiquant,
pisté depuis Alger, a été arrê-
té lors de cette opération, qui
a été menée dans la plus gran-
de discrétion, par les éléments
des services de sécurité. D’une
valeur marchande de 15 mil-
liards de centimes, cette drogue
était destinée à être dispatchée

Une dizaine de pays ont déjà con-
firmé leur participation à la 4ème

édition du Forum Asie-Afrique sur
l’Energie durable, prévu les 13 et 14
mai prochains, à Oran, a-t-on appris
des organisateurs. «Des spécialistes du
secteur énergétique, évoluant dans une
dizaine de pays, seront présents à cette
rencontre qui se tiendra à l’auditorium
de l’Université des Sciences et de la
Technologie ‘Mohamed Boudiaf ’
d’Oran (USTO-MB)», a précisé, à
l’APS, le président du comité d’orga-
nisation, M. Amine Boudghène Stam-
bouli. L’Algérie et le Japon constituent
les partenaires majeurs de cet événe-
ment, en raison de sa coïncidence avec
le 6ème workshop international sur le
programme »Sahara Solar Breeder»
(SSB), dédié au développement des
technologies solaires, a-t-il indiqué. 
   Sont, également, attendus dans ce
cadre des experts en provenance de
l’Arabie Saoudite, d’Egypte, des Emi-
rats Arabes unis, de la Libye, du Ma-
roc, de la Mauritanie, de la Tunisie, a
fait savoir M. Boudghène Stambouli,
signalant, aussi, la participation de
chercheurs allemands, espagnols et
taïwanais. Lancé, en 2010, dans le ca-

   Dans le cadre du droit de ré-
ponse « L’Agence de gestion et
de régulation foncières urbai-
nes de la wilaya d’Oran »
(AGERFOR) vous sollicite de
bien vouloir faire paraître les
éléments d’informations sui-
vants pour corriger les affirma-
tions de l’écrit paru dans votre
quotidien, en page 11, dans le
numéro du lundi 14 avril 2014.

1) Le terrain objet de l’article
est une propriété de l’AGER-
FOR, en vertu d’un arrêté de
transfert de gestion (A.T.G.),
publié le 27 janvier 1998 sous
le vol 63 n°63 transférant cette
assiette à l’ex-AGF d’Aïn El
Turck, conformément à la loi
Foncière. Cet A.T.G. plusieurs
fois contesté, est consolidé par
un arrêt du Conseil d’Etat pu-
blié par voie réglementaire, le
16 mars 2012.

2) Le 29 août 1998, il est éta-
bli un morcellement de l’assiet-
te générale en 4 parties dont la
dernière, non affectée est pré-
vue pour une cession au profit
de 32 clients dont certains ont
versé des montants importants
de réservation.
   Le permis de lotir pour la par-
celle prévue à la cession aux
32 clients, présentée à l’APC
d’Aïn El Turck, n’a jamais été
délivré (il aurait permis les
transferts de propriétés aux 32
réservataires, après complé-
ment de paiements).

3) A compter de cette date, des
convoitises très fortes autour de
cette assiette ont donné lieu à
des actions violentes et conti-
nues, en vue de faire déchoir
la qualité de propriétaire appa-
rent et authentique de l’Agen-
ce Foncière, et ce, de la part
d’une coopérative dite « Ez Ze-
rka » qui s’est autoproclamée
destinataire du terrain malgré
l’interdiction de l’activité des
coopératives immobilières,
prononcée, beaucoup plus tôt,
par la wilaya d’Oran.

Un kilo de cocaïne
saisi à Aïn El-Turck

La direction de l’AGERFOR
nous écrit

dans la wilaya d’Oran, affir-
ment encore nos sources. No-
tons que, cette saisie record de
cocaïne a été opérée 24 heu-
res après l’interpellation d’un
officier supérieur de l’ANP, à la
retraite, non loin du rond-point
‘El Bahia’, à Oran, en posses-
sion de 100 kg de kif traité, soi-
gneusement dissimulés dans le
coffre de son véhicule. Venant
de la région de Maghnia, dans
la wilaya de Tlemcen, d’où il a
acheminé cette quantité de
drogue, le mis en cause a été
intercepté au volant de sa Re-
nault Symbol, portant, illéga-
lement, la tenue militaire et les
galons et ce, dans l’intention
manifeste de leurrer les barra-
ges routiers. Domicilié dans la
commune d’Aïn El Turck, cet
ex-officier militaire était accom-
pagné de son épouse, lors de
son arrestation.

Il y a lieu de préciser que la
CNEP-Banque propriétaire
d’une parcelle dans le même
site est également l’objet d’une
main-mise de la part de cette
coopérative.

4) Le nombre d’actions en jus-
tice initiées abusivement par Ez
Zerka et contrées à juste titre
par les opérateurs publics
(AGF) autour de la captation
forcée de ce site est d’environ
une quinzaine d’arrêts rendus
et bafoués.

5) Cependant l ’act ion de
main-mise sur le site s’est ac-
célérée depuis 2010 et est
passée à une occupation de
fait, depuis 2013. L’AGF a
déposé plainte, a obtenu un
jugement d’arrêt des travaux,
a assigné en justice les con-
trevenants, a suivi les procé-
dures légales et s’est soumise
aux temps administratifs.
   Entre temps l’APC d’Aïn
Turck a délivré des autorisa-
tions de voierie et de travaux,
obligée par voie de justice et
injonctions de justice.
 Ces documents ont été obte-
nus par Ez Zerka vis-à-vis d’une
APC qui n’a pas interjeté ap-
pel, ne s’est pas commise en
recours dans les délais légaux,
et a délivré en outre, des do-
cuments techniques sur un site
transféré à un régulateur fon-
cier public qui s’est vu oppo-
ser une fin de non-recevoir
pour ces mêmes documents
techniques.

L’AGERFOR continue à mener
les actions idoines et fait con-
fiance au respect de la loi de
notre société jusqu’à plus am-
ples visibilités.
Elle souhaite une auto-saisine
des structures habilitées pour
une action d’investigation ex-
traordinaire afin d’identifier les
causes qui empêchent une ges-
tion transparente du foncier.

P/L’Agence
La Direction

Par El-Guellil

Griouèche écoElle devait recevoir des invi-
tés pour l’après-midi. Pré-
parer les gâteaux et sucre-
ries, elle n’en a plus la pa-

tience. C’était son aînée, sa fille qui
avait en charge ce genre de cérémo-
nial. Mais voilà, Sa fille est deux fois
mère. Et quand on devient mère on
a des charges. C’est pas comme les
maires, eux ils se déchargent, car la
ville n’est pas leur enfant. Passons,
c’est une autre paire de manches.
Rien à voir un maire, donc revenons
à la mère. Notre mer de problèmes
quotidiens. Khatina  la siassa, c’est
pas du gâteau.
   Elle prend son portable pour de-
mander conseil à sa fille, son cor-
don bleu qui a la corde au cou. «Vous
ne pouvez effectuer cet appel,
veuillez recharger votre crédit».
    Elle réveille son fils. «Noud
noud flixili, c’est urgent». C’est
fait, en quelques minutes, des mi-
nutes algériennes. Des minutes
qui s’allongent au gré de «koul otla
fiha khir». Allooooo, je t’entends
mal. Comme ça va. Oui. Après les
kiraki, et les enfants, le belle-
mère, les voisins, les embrassent-

les de ma part… goulili… allo… el
griouech, je reçois khaltek et sa
nouvelle aroussa, je veux leur pré-
parer un peu de grioueche…. Mais

ne te casse pas la tête, maman, le
pâtissier, à côté, les propose à
presque rien… 500 dinars lelki-
lou… Allo, je tiens à le faire moi-
même… khafi fakrini la recette, j’ai
pas assez de crédit… Dans une ter-
rine, mélange la farine, le beurre,
l’œuf, la vanille et l’eau chouiya
ma zhar et pétrir jusqu’à obtenir
une pâte ferme. Laisse reposer 1
heure. Découpe des bandes de
1cm de largeur. Faire chauffer
l’huile de friture, puis baissez la
température. Mais attention il faut
beaucoup de doigté… alloo… c’est
pas le champ qui est parti, c’est
les mille dinars de crédit qui…
   Pas question de recharger. Elle va
chez le pâtissier et prend un kilo à
500 dinars… Elle pense avoir fait des
économies… Allo… allloooors mes-
dames… à ce moment son télépho-
ne sonne… c’est el khala qui devait
venir prendre le thé…. Kiraki, com-
ment va moul eddar (moul eddar
c’est l’opgi)… On ne pourra pas pas-
ser chez toi, je reçois nssabi, tu ne
pourrais pas m’appeler et me don-
ner la recette du grioueche que fai-
sait ta fille ?

dre de la coopération algéro-japonai-
se, le programme «SSB» (Sahara Solar
Breeder ou élevage de stations solaires
au Sahara) a pour objectif l’étude de
faisabilité, à l’échéance 2015, d’une
opération d’envergure de production
électrique à partir du Sahara. Trois éta-
blissements algériens sont partenaires
du «SSB», à savoir : l’USTO-MB, l’Uni-
versité «Tahar Moulay» de Saïda
(UTMS) et l’Unité de recherche en éner-

gies renouvelables, en milieu saharien
d’Adrar (URER/MS), tandis que la par-
tie japonaise est composée d’un con-
sortium de huit Universités et Instituts
de recherche. 
   L’USTO-MB avait, pour rappel, abri-
té la 2ème édition du Forum sur
l’Energie durable et le 4ème workshop
sur le «SSB», deux rencontres conjoin-
tes, tenues en mai 2012 avec la parti-
cipation d’une vingtaine de pays.

Une formation de trois jours au pro-
fit des directeurs adjoints des dif-

férents établissements de la Santé sera
organisée à partir de demain, jeudi, à
l’Institut national supérieur de la San-
té (ex ITSP) de Hai Salem (ex Saint
Hubert), a indiqué Mme Meguenni,
responsable du département de la
communication et de l’information à
la direction de la Santé. Celle-ci sera
inaugurée par M. Abdelmalek Boudiaf,
ministre de la Santé et de la Popula-
tion et sera animée par des professeurs

Forum sur l’Energie durable
Une dizaine de pays

confirment leur participation

spécialistes dans le domaine des res-
sources humaines, des responsables
des instituts de santé et d’universitai-
res d’Oran. L’objectif de ce séminaire
de formation est d’assurer la relève des
responsables de ces établissements de
Santé. Ceci s’inscrit dans la continui-
té des actions initiées afin de parvenir
à une meilleure gestion de ces structu-
res et, surtout, à répondre aux besoins
de la population, en matière de soins
et de prise en charge médicale.

K. Assia

En présence du ministre
Les directeurs adjoints de

la Santé, demain, en formation

porteurs algériens (UNAT) d’Oran, a
été mise en place, il y a quelques mois,
afin de concrétiser, sur le terrain, les
préoccupations des professionnels du
secteur. Des sorties sur site ont été
effectuées par les membres de cette
commission, ce qui a permis de dé-
finir les arrêts, tout d’abord sur la li-
gne 51, l’une des plus importantes,
puisqu’elle relie le Palais des Sports
à Hai Es-Sabah. Pas moins de 23 ar-
rêts ont été, ainsi, définis, conformé-
ment aux orientations des parties
concernées, des points que les trans-
porteurs sont contraints de respecter,
faute de quoi ils seront sanctionnés.
Sur la ligne 37 reliant El Hassi à la pla-
ce Valéro, la commission a procédé à
la matérialisation de 18 points de sta-
tionnement. Les membres de cette
commission ont pris en considération
plusieurs paramètres dont le facteur
démographique et l’étendue de cha-
que ligne. C’est le cas de la ligne 11
reliant Hai Es-Sabah à la place Valéro
où 22 arrêts ont été déterminés par la
commission. Quelque 27 points de
stationnement ont été désignés le long
de la ligne B reliant Les Amandiers à

Es-Seddikia. La commission a égale-
ment défini 18 arrêts de bus pour les
bus 37 et 15 et pour la ligne 18. Par
ailleurs, même si cette doléance a été
prise en charge par les responsables,
le syndicat réitère ses revendications
pour ce qui est de la création de sta-
tions de bus et de taxis et attire l’at-
tention des responsables sur la satu-
ration de certaines lignes, alors que
d’autres ne sont pas du tout desser-
vies. Il demande son adhésion dans
l’élaboration du Plan de circulation et
des transports ainsi que d’autres con-
traintes liées au retard dans la régula-
risation de certains dossiers à la direc-
tion des Transports.
   D’autres préoccupations sont tou-
jours d’actualité, notamment celles
liées à l’amélioration de la prestation
de service, la création de stations de
taxis et d’abris pour les bus, la réali-
sation de gares routières conformes
aux normes et à la dimension d’une
ville, à l’image d’Oran, l’instauration
de règles incitant les chauffeurs et les
receveurs à faire preuve de civisme
et le respect de l’hygiène dans les
moyens de transport.

Transport urbain

Chasse aux «faux arrêts»



Avec la
«désaméricanisation»
du Net, allons-nous

vers un web plus libre ?
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par Djezzy

A partir de septembre 2015, la gouvernance de
l’Internet perdra sa nationalité américaine. La toile
mondiale subira un changement historique. Après
plus de quinze années d’existence, cette gouvernan-
ce ne sera plus sous le contrôle du gouvernement
américain. La NTIA (National Telecommunications
and Information Administration), agence du minis-
tère du commerce américain, mettrait fin officielle-
ment à son contrat avec l'ICANN (l'Internet Corpo-
ration for Assigned Names et Numbers) vers la fin
de l’année prochaine. Ce contrat portait depuis 1999
sur la gestion de l'IANA (Internet Assigned Num-
bers Authority), l'autorité qui active (ou désactive)
les extensions du Web, en recueille les protocoles
techniques et en alloue les adresses IP. Curieuse-
ment, cette décision a été prise quelques mois après
les révélations par l'ex-informaticien de la NSA,
Edward Snowden, sur l’existence des programmes
d'espionnage sur Internet du gouvernement améri-
cain. Ceux qui pensaient que la mainmise des Etats-
Unis sur les décisions importantes concernant la
gouvernance d’Internet, prises par l’organisation ca-
lifornienne à but non lucratif, va demeurer après le
«coup de revolver» de Snowden, risquent donc d'en
prendre pour leurs frais.

UN NOUVEAU MODÈLE DE GOUVERNANCE

En effet, les américains ont abdiqué face aux pres-
sions politiques des Etats les plus influents dans le
monde, illustrées par les appels à une nouvelle gou-
vernance de l'Internet, et ont abandonné le contrôle
technique du Net. Ils exigent néanmoins que l'ICANN,
régulateur technique créé par l'administration Clinton
en 1998, se dote d'un nouveau modèle de gouvernan-
ce mondiale basé sur le concept multi-acteurs ou
celui de la gouvernance par les gouvernements. Com-
ment l'Internet doit-il être géré, et par qui ? La
question est aujourd'hui inscrite sur les répertoires de
la régulation du Net de toutes les nations. Certains
proposent que la gestion de la racine de l’Internet
soit confiée à l'Union internationale des télécommuni-
cations (UIT) qui sera appelée donc à réguler la
toile mondiale de la même manière que les réseaux
des télécommunications. Après le scandale du PRISM,
des pays comme le Brésil et la Russie sont très
motivés pour un contrôle étatique du Web sous l’œil
vigilant de la filiale télécoms des Nations Unies. En
clair, l’ONU doit interdire la fragmentation du réseau
par des actions unilatérales au niveau local. L’Inter-
net doit rester libre et ne laissons pas Snowden et
ses «compatriotes» remplacer le mot «cyber-liberté»
par «cyber-contrôle», «cyber-taxe» et «cyber-péages».

PAR FARID FARAH

gérienne arrivent largement en tête en ma-
tière de présence sur les réseaux sociaux.

Huit des seize clubs
de Ligue 1 de football

cartonnent sur l’ensemble des outils du
Net. Ils disposent d’un site Web, d’un pro-
file Facebook, un compte Twitter, et une
chaine TV sur Youtube. Il s’agit du MC
Alger, du MC Oran, de l’ES Sétif, de
l’USM Alger, du CS Constantine, de la JS
Kabylie, du MO Bejaïa et de la JSM Bejaïa.
Le MCA devance tout le monde avec une
présence supplémentaire sur l’autre site de
streaming vidéo Daily Motion, concurrent
de Youtube. Le CR Belouizdad, ne dispose pas
de chaine Youtube, mais est présent sur le reste
des supports Web, FB et Twitter. Le MCE Eul-
ma, lui, a son site Web et un compte FB. L’ASO
Chlef est présent sur FB et Twitter. Alors que
les cinq clubs restants de la Ligue 1, USM
Harrach, CRB Ain Fakroun, CA Bordj Bou
Arreridj, JS Saoura et le RC Arba se con-
tentent d’une présence modeste sur Face-
book. Des dix sites web de clubs de Ligue
1, six (MCO, ESS, USMA, MOB, CSC et
JSMB) sont "officiels".

Sur les réseaux so-
ciaux, c’est le Moulou-

dia d’Alger qui l’emporte. La page Facebook
du MCA compte plus de 411.480 fans (soit
plus de 15.000 niveaux fans en l’espace
d’une semaine). Loin devant le MCO
(224.150 fans), la JSK (196.000 fans), la

Sur Facebook
et Youtube, c’est le MCA
qui est champion d’Algérie

L

Le Doyen en
cyber-outsider

JSMB (96.350), le MCEE (64.755), le CSC
(53.000), le MOB (37.200), l’ASO
(32.157), l’USMH (23.000), le CRB
(11.426), la JSS (10.992), le CRBAF (7055),
l’USMA (6515), le RCA (5593), l’ESS
(1752), et le CABBA (915). A noter que
lorsqu’il existe deux profils Facebook ou
Twitter d’un même club, ont été pris en
considération ceux qui comptent le plus
de fans et followers. Souvent, il s’agit de
profils de supporters.
Sur Twitter, c’est le MCA qui l’emporte
aussi en nombre de followers (4470) de-
vant l’USMA (1638). Par contre, en nom-
bre de tweets c’est le compte de la JSMB
qui est en tête avec 6595 tweets, malgré
dix fois moins de followers (357 plus pré-
cisément) que le MCA qui, lui, est à 5660
tweets. La 3e place en nombre de tweets
revient au CSC (4744) qui compte 510
followers. L’autre club finaliste de la cou-
pe d’Algérie 2014, la JSK, est à 2529 tweets
et 201 followers. Les autres clubs sont
tous en dessous de la barre des 800 fol-
lowers, quand certains ne disposent
même pas de comptes sur ce site de mi-
cro-blogging. Dans le volet audiovisuel,
c’est aussi le MCA qui est très largement
en tête. Les vidéos postées sur ses chai-
nes Youtube et Dailymotion totalisent
plus de 3,5 millions de vues dont 2,29 mil-
lions sur la seconde plateforme. Deux
autres clubs dépassent la barre du million
de vues sur leurs chaines Youtube. Celle
du CSC compte plus de 1,8 million de
vues, alors que la chaine Youtube du MOB
a dépassé la barre du million de vues.

a finale de la dame coupe d’Algérie a
déjà commencé sur le Net. Les sup-
porters du MCA chauffent les ré-
seaux sociaux en prévision du match.

Ils comptent les jours et implorent le ciel
pour l’emporter une nouvelle fois. "A J-11,
une septième Inchallah", lancent-ils sur les
profils de Mouloudia.ORG sur Twitter et
sur Facebook. Un hashtag (#MCAJSK) a
été créé pour regrouper toutes les publica-
tions relatives à la finale de 2014 qui aura
lieu le 1er mai au stade Mustapha Tchaker
de Blida. Leurs adversaires du jour, les sup-
porters de la JSK, ne sont pas moins actifs
sur les réseaux sociaux. Ils ont arrosé leurs
comptes JSK News sur Twitter et JSK News
sur Facebook de photos du stage de préparation
de l’équipe, et des banderoles illustrant
l’ambiance à quelques jours du match, pri-
ses dans plusieurs villes en Kabylie et dans
certains quartiers de la Capitale.
Il faut quand même constater que le Web
et les réseaux sociaux ne sont pas (encore)
les terrains favoris des clubs de football de
Ligue 1 Algérienne ni des supporters. Ils
sont très loin des grands clubs européens
comme le Real Madrid, FC Barcelone,
Bayern Munich, Manchester United, ou
Paris Saint-Germain (respectivement les 5
clubs aux plus hauts revenus en 2013, se-
lon un classement de Deloitte), qui comp-
tent, chacun, des dizaines de millions de
fans et de followers sur les réseaux sociaux.
Néanmoins, certains clubs de la Ligue 1 Al-

PAR ABDELKADER ZAHAR

Le football se joue sur un terrain. Les échauffements se font aussi sur le Web
et les réseaux sociaux. A quelques jours de la finale de la Coupe d’Algérie,
les cyber-supporters du MCA et de la JSK sont à l’œuvre sur Facebook et Twitter.
Cartographie des clubs de Ligue 1 sur Internet et les réseaux sociaux.

Disparités
entre les clubs



e dernier né des smartphones haut de
gamme de la société russe "Yota Devi-

ces" a été dévoilé au MWC 2014 de
Barcelone. Il s’agit du YotaPhone 2,

la deuxième génération du concept "Yo-
taPhone", initialement présenté en 2012.
La particularité du YotaPhone 2 parmi
les dizaines de smartphones présentés
au Salon de Barcelone, c’est qu’il est le
seul à disposer de deux écrans. Encou-
ragé par la réaction positive au Yota-
Phone1, qui a été mis en vente en dé-
cembre dernier, M. Vlad Martynov,
CEO de Yota Devices nous a indiqué,
lors du MWC 14, que le nouveau Yo-
taPhone «constitue pour nous une
avancée importante, puisque nous avons
confirmé l’importance de l’optimisation
de l’affichage dans la conception d’un
smartphone». Le début de la commercia-
lisation de ce nouveau téléphone intelli-
gent est prévu au cours du quatrième tri-
mestre de 2014. Son prix sera le même
que son prédécesseur dont les ventes ont
déjà débuté en Russie ainsi que quatre
autres pays européens où il est vendu à
environ 500 euros.

Un mois après le
lancement officiel

dans plus de vingt marchés dans le mon-
de, les ventes du Yotaphone 1 ont dépas-
sé les 12.000 unités. «Nous nous atten-
dions à 10.000,» a indiqué M. Martynov,
précisant que même 5000 aurait suffi à
montrer que la demande était là. Plus de
80 % des ventes ont été enregistrées en
Russie. Actuellement, le constructeur
russe ne dispose pas encore de parte-
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La 3e édition d’Al-
geria Web Awards
est lancée. Pour
cette année, une
nouvelle compéti-
tion a été inscrite
au concours. Outre
les différentes ca-
tégories de sites
Web, seront égale-
ment récompensées
les meilleures ap-
plications? ??mobi-
les? algériennes,
sous la catégorie
"Alger ia Mobi le
Awards", qui existent dans les différents ??stores?.
Organisée par TAMAYEZ (sarl) et le CSE club scien-
tifique de l’Ecole supérieure d’informatique (ESI), la
3e édition de l’AWA connaitra également d’autres
nouveautés dont une conférence animée par un ex-
pert et une table-ronde sur les sujets à la compéti-
tion. Les inscriptions sont prévues du 20 avril au 20
mai, qui seront suivies immédiatement par une pha-
se d’évaluation et de présélection des concurrents
qui s’étalera jusqu’au 10 juin. La cérémonie d’an-
nonce des lauréats et de remise des prix est prévue
pour le 21 juin. Pour des informations supplémentai-
res, visitez : www.algeriawebawards.org

Les applications mobiles parmi les
compétitions d’Algeria Web Awards 2014

«YotaPhone 2»,
le smartphone russe haut
de gamme à deux écrans

PAR FARID FARAH

L

Le taïwanais HTC veut réduire l’écart avec son rival le
sud-coréen Samsung en misant sur la qualité de l’appa-
reil photo embarqué sur ses smartphones Android. Pour
l'expert des systèmes de caméras chez HTC, Symon
Whitehorn, la caméra des mobiles va continuer à être
un aspect essentiel de la croissance et du développe-
ment de l'industrie des smartphones. "Nous avons
misé sur l'investissement dans cette technologie, par-
ce que les caméras de téléphones intelligents sont à
l’origine de la majorité de nos images maintenant",
dit-il. Whitehorn estime que dans deux ans les con-
sommateurs auront du mal à justifier l'achat d'un ap-
pareil photo vu que les différences avec ceux smartpho-
nes est devenue presque imperceptible. Whitehorn pré-
voit que le zoom optique dans un smartphone sera
disponible dans 12-18 mois. Et vu la popularité de la
"Selfie" le fabricant taïwanais a doté son HTC One
(M8) avec une caméra frontale de 5 mégapixels.

HTC mise sur la camera
pour concurrencer Samsung

nariat avec les opérateurs mobiles et
préfère travailler avec des distributeurs
de terminaux comme Ingram Micro.
«Pour nous, conclure un accord de par-
tenariat avec les opérateurs est de la
pure exagération», a-t-il dit. Outre les
deux écrans dont l’un en E-Ink (encre
électronique), le YotaPhone2 dispose
d’une multitude de fonctionnalités in-
novatrices pour attirer les utilisateurs.
Doté de 2 Go de mémoire RAM, il a
une capacité de stockage de 32 Go, et
supporte les réseaux mobiles 4G/LTE.
Il est équipé d'une caméra arrière de 8
mégapixels et d'une autre en façade de
2 mégapixels avec l’intégration d’un
flash LED. La réversibilité du Yotapho-
ne 2 et l’utilisation de "l’encre électro-
nique" n’ont pas eu d’influence désa-
vantageuse sur le poids et l’épaisseur
de ce terminal. Il est aussi léger que les
modèles concurrents (140 grammes) et
extrêmement fin (8,9 mm). Son recto
comporte un écran AMOLED de 5" qui
accentue légèrement les couleurs, ce
qui donne une colorimétrie plus réa-
liste et un taux de contraste acceptable
qui minimise le taux de perte de dé-
tails dans l’affichage.

Aussi, la particula-
rité de cet écran est

qu’il donne un meilleur temps de répon-
se et une bonne qualité de mouvement.
Le verso du Yotaphone2 est un écran E-
Ink noir et blanc, de 4,7" (960 x 540 pixels)
tactile qui interagit facilement avec la pau-
me de la main. Ce type d’écran permet à
l’utilisateur d’effectuer et de répondre aux
appels téléphoniques, d’ouvrir et de ré-
pondre en temps réel aux notifications
sans allumer l’écran principal ! Il se trans-

forme en liseuse de fichiers epub (livres
électroniques), permet d’organiser son ca-
lendrier et de poster sur les médias so-
ciaux sans décharger la batterie.

L’avantage majeur
de ce système d’affi-

chage réside dans l’économie d’énergie
grâce à la technologie E-Ink qui affiche
une image stable même si la batterie se
décharge complètement. La technologie E-
Ink, grâce à l’intégration de la lumière, rend
la lecture encore plus confortable et n’est
d’aucun danger pour la fonction oculaire.
Ainsi, le fabricant russe a créé YotaPhone
2 pour résoudre le problème que nous
détestons le plus sur nos smartphones,
celui des mises en veille répétitives et ra-
pides de l’écran. Derrière l'écran noir se
cache l'information utile dont l’accès se
fait uniquement par la première prise en
charge et l'activation du téléphone. Les in-
formations importantes comme les noti-
fications apparaissent automatiquement
sur l’écran E-Ink du Yotaphone. Avec une
seule touche, l’utilisateur peut ouvrir et
répondre à l’alerte ou la notification sans
avoir le besoin de voir l’information s’af-
ficher ou le téléphone s’activer.
Ce Smartphone qui fonctionne sous la
dernière version d’Android 4.4 baptisée
KitKat, est équipé un processeur Qual-
comm SnapDragon 800 MSM8974 (quad
core) ou d’un Qualcomm Adreno 330.
Grâce aux nouvelles solutions hardware
et software, bien adaptées au concept des
deux écrans, le Yotaphone2 rend la com-
munication avec son utilisateur plus in-
telligente. Nous pouvons citer, le char-
gement sans fils, un processeur à quatre
cœurs, NFC et une utilisation mains li-
bre très performante en matière d’audio.

Les Russes tentent de rattraper leur retard sur le marché mondial
des technologies grand public. La société Skartel, numéro un des technologies
de téléphonie mobile dans le pays, avance à pas de géant. Elle a fait bonne figure
au dernier Salon MWC de Barcelone en présentant son dernier-né,
le YotaPhone 2, l’unique smartphone au monde à deux écrans.

La plateforme mobi-
le Android de Goo-
gle détient la majo-
rité des téléphones
mobiles sur le mar-
ché américain au
début de 2014. Se-
lon une enquête de
Consumer Intelligen-
ce Research Par-
tners, 53% des nou-
veaux té l éphones
mobiles activés, du-
rant la période jan-
vier-mars, aux Etats-
Unis, étaient des
appareils Android. La
plateforme iOS d'Ap-
ple (iPhone) représentait 42%, selon la même en-
quête. Les périphériques Windows et BlackBerry re-
présentaient chacun 1%, tandis que les combinés
non-smartphones totalisent 3% du marché. L'année
dernière 20% des clients ont acheté un téléphone
mobile «de base». Cependant, l’étude affirme que le
marché de l'iPhone "a grandi un peu plus vite que
celui des appareils Android". Des enquêtes récentes
des utilisateurs mondiaux de mobile, montrent que
Android dispose d'une part marché de près de 80%
des ventes de Smartphones.

Le marché des nouveaux smartphones
Android activés aux USA en hausse

L’avantage
de l’E-Ink80% des ventes

en Russie

Economie
d’énergie
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Jérôme Mouthon, de «Buzzeff» :
«Le marché de la vidéo
publicitaire sociale online
au Maghreb est prometteur»

La croissance rapide du marché du streaming vidéo a
donné lieu à une forte concurrence entre les consoles de
jeux PC et les tablettes. Ces dernières sont de plus en plus
utilisées pour le streaming vidéo. C’est ce que montre les
derniers chiffres de la consommation de vidéo en streaming
du service iPlayer de la BBC qui génère aujourd’hui plus
de 10 millions de demandes de films par jour, contre 2,5
millions par jour en avril 2009. Ce qui est vraiment frappant,
c'est à quel point la croissance de la demande provient des
tablettes. En février 2013, seulement 14 % des demandes de
vidéo iPlayer provenaient de tablettes. Mais un an plus tard, la
part des tablettes a grimpé à 23 %. Alors que la part des
consoles de jeux vidéo est restée à environ 4% entre février
2013 et 2014. Ce qui montre que les consommateurs
fuient les ordinateurs comme des véhicules de la consom-
mation de vidéo avec une vitesse étonnante. La part des
PC a baissé de 47% à 35 % en un an.

Les tablettes grignotent sur le marché
du streaming vidéo des consoles

Vous êtes un spécialiste reconnu
dans la région du Maghreb pour
vos activités dans le segment de
la publicité virale avec votre pla-
teforme Buzzeff. Quels sont les
services que vous offrez ?

Buzzeff offre aux annonceurs et aux mar-
ques des solutions de communications pu-
blicitaires via internet, efficaces et parfaite-
ment mesurables. Il s’agit très simplement
de mettre en relation les marques des an-
nonceurs avec leurs audiences cibles afin
d’améliorer l’impact de leur communication
publicitaire, ceci grâce à la plateforme Buz-
zeff. Pour cela, nous procédons à la diffu-
sion des vidéos publicitaires via les blogs, les
sites web premium, les réseaux sociaux et
de gaming… Notre modèle repose sur la
performance dans la mesure où l’annonceur
ne paye que les vues effectives. Outre la dif-
fusion de vidéo qui engage l’internaute ci-
ble au moment de la visualisation du spot
publicitaire, nous mesurons, en temps réel,
tout le déroulement de la campagne publi-
citaires avec des indicateurs de performances
quantitatifs et qualitatifs parmi lesquels il con-
vient de citer : le nombre de vues totales réali-
sées, le taux de clics, le taux de partage dans les
réseaux sociaux, les commentaires, l’analyse de
la tonalité et de la viralité, ainsi que d’autres élé-
ments de nature à apporter à l’annonceur une
mesurabilité exacte du retour sur investis-
sement. Cela permet aussi de le mettre en
relation directe avec sa cible pour interagir
avec elle, chose qu’aucun autre média ne
peut offrir en temps réel. Buzzeff est la seu-
le plateforme de services vidéo sur toute la
région MENA (Afrique du Nord-Moyen
Orient). Nous sommes accompagnés sur le
plan technologique par notre partenaire in-
dustriel stratégique Ebuzzing qui est N°1 de
la diffusion vidéo en Europe.

Quels sont les autres formats de pu-
blicité sociale que vous proposez ?

Nous sommes spécialisés dans la publicité
vidéo sous différents formats et c’est notre
cheval de bataille en termes d’offre. Nous
proposons également les articles sponsori-
sés qui sont l’équivalent des communiqués
de presse mais online. Ils ont l’avantage de
permettre aux marques de disposer de plû-
mes rédactionnelles à travers les bloggeurs

PROPOS RECUEILLIS
PAR AYMEN ZITOUNI

et les influenceurs sur les réseaux sociaux qui
vont initier des dynamiques conversationnelles
autour des produits et des services des marques,
afin de les y faire adopter. Là encore, nous som-
mes les seuls à proposer une prestation profes-
sionnelle de communication textuelle, virale et
parfaitement mesurable.

Quelle analyse faites-vous du
marché de la vidéo publicitaire
sociale au Maghreb ?

Sur le plan mondial, la vidéo publicitaire a
enregistré en 2013 la plus forte croissance
en part d’investissement avec +37%, ce qui
témoigne de l’adhésion croissante des an-
nonceurs à ce canal efficace et pertinent pour
les marques. La part spécifique des investis-
sements dans la diffusion de vidéos publici-
taires est passée de 5% à 7% du total des dé-
penses online, soit quelques 8,2 milliards $
dont 7 milliards $ aux USA. La part reve-
nant au Maghreb reste à ce jour très modes-
te car nous l’estimons à 3 millions $ pour
une population d’internautes de 34 millions,
et une croissance moyenne du PIB en 2014
de 8%, selon les prévisions du FMI. C’est
dire la dynamique économique régionale et
le potentiel dont regorge le Maghreb. Mais
ces facteurs sont à sous-pondérer par quel-
ques autres facteurs dont la faible intégra-
tion économique des pays de la région, le
contexte politique en Tunisie ou encore les
disparités du taux de pénétration de l’Inter-
net haut débit 3G et 4G, qui est un critère
essentiel pour une expérience client confor-
table, lorsqu’il s’agit de visualiser des vidéos.
Malgré ces contraintes, nous restons opti-
mistes quant à la croissance future du mar-
ché de la vidéo publicitaire sociale dans la
région du Maghreb, car nous avons expéri-
menté une croissance de 400% d’année en
année sur le marché marocain en 2013 et il
n’y a aucune raison pour que cette dynami-
que ne touche pas les autres pays de la ré-
gion. C’est une question de timing. En Al-
gérie, nous avons réalisé quelques campa-
gnes pour le compte de Peugeot ou l’opéra-
teur national de télécom. En dernier lieu,
nous avons une collaboration effective de-
puis 2012 avec plusieurs supports (blogs et
sites web) sur le Maghreb qui participent à
la diffusion de nos vidéos publicitaires.

Existe-t-il de grandes disparités
entre ces pays ?

Oui, comme je viens de l’indiquer précé-
demment, il y a des disparités mais pas si
grandes ou du moins qui sont rattrapables.

S’agissant du taux de pénétration de l’inter-
net et du nombre d’utilisateurs, tous les pays
ont un niveau honorable comparativement
aux benchmark internationaux. S’agissant de
l’infrastructure télécom et internet haut
débit, le Maroc dispose de la meilleure
couverture, car il a procédé à la libérali-
sation du secteur dès les années 1990, ce
qui a permis de dynamiser davantage le
secteur comparativement aux pays voisins.
Cela étant dit, le potentiel de croissance et
d’investissement publicitaire reste quasi-
ment le même avec près de 15.000 $ de dé-
pense publicitaire per capita.

Comment expliquer cette situation ?
En fait, nous nous intéressons aux leviers
d’accélération du développement du marché
de la publicité vidéo sociale. Pour cela, outre
les explications sur les disparités, la sensibi-
lisation sur le potentiel de communication
virale des vidéos est un axe de développe-
ment majeur. Cette sensibilisation pourrait
se décliner en explications aux annonceurs
et aux marques à travers des séminaires d’in-
formation. Les agences conseils en commu-
nication ont un rôle majeur dans la résorp-
tion des disparités de par leur rôle de pres-
cription aux annonceurs. En dernier lieu, le
développement des infrastructures et des
usages télécoms peut contribuer à faire éclo-
re cette industrie publicitaire et permettre
au Maghreb de jouer un rôle actif sur la ré-
gion MENA, à l’instar de ce qui se passe à
Dubaï et la région mitoyenne.

Quelles sont les perspectives qui
s’offrent à la région notamment
avec l’explosion de l’utilisation des
terminaux mobile ?

De toute évidence il y a un déplacement des
usages et du temps passé devant l’écran qui
est en train de transformer toute la démar-
che de communication. Nous passons de-
puis un mono-screen historiquement la té-
lévision vers un schéma multi-screen avec
la télévision, le PC, le smartphone et la ta-
blette. Le temps passé devant chaque termi-
nal dégage un potentiel de communication
et de contact qui est important dans la me-
sure où nous regardons la télévision en
moyenne 3 à 4h par jour, auxquelles s’ajou-
tent pas moins de 2h supplémentaires sur
les autres écrans. Ce stock de disponibilité
d’audience est une opportunité de commu-
nication unique pour les marques afin de
nouer des relations et créer des interactions
communicationnelles utiles pour tous.

L’opérateur de téléphonie mo-
bile Airtel est le premier à
obtenir une licence 3G et 4G
au Tchad. "Les appareils mo-
biles, utilisant les réseaux 3G
ou même 2.5G EDGE, sont déjà
la principale plateforme d'ac-
cès à Internet en Afrique, per-
mettant aux gens de contour-
ner la portée limitée du ré-
seau haut débit fixe", a dé-
claré Christian de Faria , di-
recteur général (CEO) d’Air-
tel Africa. Avec le Tchad, Air-
tel opère désormais la 3G dans
16 pays. La société va recou-
rir à la dernière technologie HSPSA+ utilisée par de nom-
breux pays européens. Airtel a exprimé sa gratitude au
gouvernement tchadien pour lui avoir accordé la licence 3G
et 4G. L’opérateur affirme partager la même vision sur le
renforcement de la plateforme de télécommunications du
pays. Le réseau 3G d'Airtel permettra d'améliorer la parti-
cipation sociale, culturelle et commerciale de la population,
et réduire la fracture numérique avec la communauté régio-
nale et mondiale", a déclaré Christian de Faria.

Airtel obtient la première
licence 3G et 4G au Tchad

Le marché de la vidéo publicitaire sociale online fait ses premiers pas au Maghreb.
La part de marché des investissements dans ce secteur est minime dans cette
région. Mais compte tenu de la population d’internautes, estimée à 34 millions,
les prévisions sont optimistes. Jérôme Mouthon, co-fondateur de la plateforme
"Buzzeff" de diffusion de vidéos publicitaires sur Internet, nous en dit davantage.

L'application gratuite Chrome Remote Desktop (CRD), qui
permet d'accéder à un ordinateur à distance, est maintenant
utilisable pour tous les smartphones sous Android. L’application
fonctionne sous Mac OS X d’Apple, Windows de Microsoft, et sur
Linux. Lancée en 2011, elle ne permettait l’accès qu’entre deux
ordinateurs distants. Mais depuis le 16 avril 2014, Google a
permis une extension du service aux smartphones fonction-
nant sous Android. L'application "Bureau à distance Google
Chrome" doit être installée dans un ordinateur. Il suffit
d'ouvrir un nouvel onglet dans le navigateur Chrome et  d'y
entrer un numéro d'identification pour accéder à un autre
ordinateur distant. A partir d’un appareil Android, il faut
lancer l'application CRD et entrer le mot de passe corres-
pondant au terminal sélectionné. Pour garantir la sécurité
des données durant le transfert, un code PIN doit être saisi
à chaque connexion. Les connexions distantes  sont sécuri-
sées par le cryptage SSL fourni dans Chrome.

Chrome Remote Desktop de Google
utilisable sur tout smartphone Android
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INFO LINE : 0770.54.91.42
Pour des ventes :

02, rue Thiers, La Bastille,
Oran Au Méridien d'Oran

REPUBLIQUE ALGERIENNE DEMOCRATIQUE ET POPULAIRE

MINISTERE DES FINANCES
CAISSE DE GARANTIE DES CREDITS

D'INVESTISSEMENT PME/CGCI-PME SPA - Au capital de 20 000 000 000 DA
34, Avenue Mohamed Belkacemi

BP 677 EL MADADNIA 16 075 Bir-Mourad-Raïs Alger
Tél : 021.47.66.27/ 021.77.24.13
Fax : 021.47.66.28/ 021.77.68.79

Avis d'attribution provisoire de marché
Conformément à la procédure de passation des marchés et commandes en vigueur au sein de la CGCI-Pme, il est porté à la connaissance des soumissionnaires ayant participé à l'appel d'offres national ouvert n° 01/14 paru
dans la presse nationale, El Moudjahid, El Watan, El Khabar, et le Quotidien d'Oran portant sélection d'un cabinet d'architecture en vue de réaliser l'étude et le suivi des travaux d'aménagement des locaux régionaux sis à
Oran qu'après évaluation des offres ladite opération est attribuée  provisoirement au cabinet d'architecture suivant :

Tout soumissionnaire voulant consulter les résultats d'évaluation peut se rapprocher de la Commission des Marchés dans un délai de trois (03) jours à compter de la première parution du présent avis.
Tout soumissionnaire qui conteste ce choix peut introduire un recours auprès de la Commission des Marchés de la CGCI-Pme dans un délai de dix (10) jours à compter de la première parution du présent avis dans les
quotidiens nationaux.
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KITEALK ITEALK ITEALK ITEALK ITEAL
MEUBLES & DECO

RECRUTE POUR L'OUVERTURE DE SA SURFACE DE VENTE SISE ROUTE DE L'AEROPORT
(FACE SHOW-ROOMS CONCESSIONNAIRES)

z Poste 01 : Hôtesses (d'accueil)
z Poste 02 : Vendeuses/ Vendeurs /Conseillère Commerciale)
z Poste 03 : Caissières
z Poste 04 : Responsable de dépôt de stock
z Poste 05 : Magasinier/ Gestionnaire de stock
z Poste 06 : Cariste
z Poste 07 : Chauffeurs/Conducteurs de fourgon
z Poste 08 : Agents Polyvalents
z Poste 09 : Agent Commercial
z Poste 10 : Financier/Comptable
z Poste 11 : Responsable Marketing et Communication
z Poste 12 : Chargé de la télésurveillance
z Poste 13 : Technicien/ Administrateur réseau informatique
z Poste 14 : Agent de Maintenance en électricité
z Poste 15 : Chef de production menuiserie et ébénisterie
z Poste 16 : Agents polyvalents en menuiserie et ébénisterie

Conditions de recrutement :
z Diplôme dans la spécialité
z Bonne expérience requise
z Age moyen 35 ans
z Résidant à Oran

Nous offrons un salaire selon les motivations, formations sur mesure et transport assuré.
Si vous êtes intéressé, prière de nous envoyer votre CV et lettre de motivation en précisant le poste sollicité par

mail au : Kiteal2014@gmail.com

K ITEALK ITEALK ITEALK ITEALK ITEAL
MEUBLES & DECO

La Société KITEAL cherche pour sa surface de vente sise sur l'axe de l'autoroute Oran vers
l'aéroport (en face des show-rooms des concessionnaires), des prestataires de services dans les
domaines suivants :

z Gardiennage et sécurité
z Nettoyage et entretien
z Transport du personnel
z Evacuation des déchets et poubelles

Si vous êtes intéressé, prière de nous envoyer une offre de service avec les références
récentes par mail en précisant l'intitulé au : kiteal2014@gmail.com

KITEALK ITEALK ITEALK ITEALK ITEAL
MEUBLES & DECO

Cherche fournisseurs algériens
KITEAL a le plaisir d'annoncer l'ouverture prochaine de son premier grand magasin d'Oran
spécialisé dans les meubles et décoration intérieur dont ci-après les rubriques :

z Salons (canapés, fauteuils, meubles TV, rangement et bibliothèque)
z Salles à Manger,
z Chambre,
z Meubles d'Entrées,
z Mobilier et accessoires de bureaux,
z Meuble Salle de Bain,
z Cuisine,
z Mobilier enfants,
z Textiles (textile fenêtres, linge de lit, linge de la table, tapis),
z Luminaires,
z Art de la table,
z Objets Décoration,
z Jardins et divers

Si vous êtes producteur, importateur ou revendeur de meubles et décoration installé en
Algérie désirant faire part de notre portefeuille fournisseur, l'opportunité s'ouvre pour vous,
alors n'hésitez pas à nous contacter par Mail au : Kiteal2014@gmail.com en précisant vos

coordonnées.

Maître : SEDDIK Brahim- Commissaire-Priseur
Coopérative Emir AEK, Route d'Oran /Mascara

Tél : 0771.98.88.09
Avis de vente aux enchères publiques

et par soumission cachetée
Le 28/04/2014 à 09 :30 au parc de ORAVIO Zahana du matériels suivants :

z Lot N° 01 : Camion Frigo K66 MM 00166-290.27
z Lot N° 02 : Cage de poules et des fruits
z Lot N° 03 : Mini Bus Talento MM 299-392.31
z Lot N° 04 : Camion routier TB
z Lot N° 05 : Remorque frigo MM 05442B, sans carte grise.
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La 47ème édition du Festival
 national du théâtre ama-

teur de Mostaganem se tiendra
du 24 au 31 mai prochain, à
la Maison de la Culture «Ould
Abderrahmane Kaki», a-t-on
appris, dimanche, auprès du
chargé d’information au Com-
missariat du festival. Le nom-
bre de troupes participantes
sera fixé suivant la qualité des
oeuvres théâtrales proposées
aux phases éliminatoires régio-
nales pour la sélection entre 8

L’APC de Oued Djemâa
 vient d’inaugurer une

nouvelle antenne au lieu-
dit «Guedaichia »,une
bourgade située à une
quinzaine de kilomètres du
chef-lieu de commune sus-
mentionnée, dans la wilaya
de Relizane, pour permet-
tre à la population locale de
ne plus avoir à se déplacer
pour retirer un quelconque
document administratif.
   Par ailleurs deux autres
antennes sont en cours de
réalisation qui permettront
une décentralisation des
services et mettront fin à la

E. Yacine

A l’approche de la sai-
son chaude propice à

la naissance et la propaga-
tion de fléaux, favorisant
les maladies et menaçant la
santé des citoyens, la Socié-
té des eaux et de l’assainis-
sement de Relizane annon-
ce, dans un communiqué
de presse, diffusé avant-
hier, que «ses services par-
ticiperont aux côtés de ceux
de l’Assemblée populaire
communale et de l’OPGI
de Relizane , à un program-
me d’assainissement por-
tant sur des opérations de

Mohamed Bensafi

Les pouvoirs publics
examinent la possibili-
té de réalisation d’un

nouveau port commercial, à
Béni-Saf, a indiqué le parle-
mentaire Réda Oussahla, lors
d’une rencontre avec la socié-
té civile, sans préciser, toute-
fois, s’il s’agirait de l’extension
de l’actuel port de pêche.
Autrement, la baie de Sidi-Ali,
située à 5 km, à l’est de la vil-
le, constituerait un site extrê-
mement favorable destiné à
accueillir cette nouvelle struc-
ture portuaire.
   Là encore, aucun calendrier
ne peut être avancé. «C’est
encore une échéance, certes
pas lointaine, mais tous nos
efforts tendent vers cet objec-
tif», ajoutera t-il. Un port com-
mercial dans la wilaya de Aïn-
Temouchent serait d’un grand
apport à l’économie locale et
régionale. Pour le membre du
Majlis al-oumma, élu de la
wilaya de Aïn Temouchent,
une telle structure portuaire
ne sera que génératrice de ri-
chesses et d’emplois pour un
développement à long terme.
La construction d’un nou-
veau port commercial à
Béni-Saf serait dictée par la

Khaled Boumediene

Depuis la mise en place du
système de télé-déclara-

tion, via le site Web
www.cnrss.dz, le 15 avril 2014,
plus de 200 employeurs ont
déclaré leurs salariés en ligne
! Un succès croissant pour les
services de la Caisse nationa-
le des assurances sociales
(CNAS) de Tlemcen, qui tient
tant à la modernisation et
l’amélioration continue du
service public, qu’à la facili-
tation des procédures de dé-
claration des cotisations de
sécurité sociale et à la rapidi-
té de la déclaration en ligne.
   Le directeur de la CNAS de
Tlemcen, M. Acimi Sidi Mo-
hamed, a déclaré, hier, à no-
tre journal, que « la télé-dé-
claration s’applique aux dé-
clarations mensuelles et tri-
mestrielles des cotisations,
mais aussi, aux déclarations
annuelles des salaires et des
salariés affiliés à la caisse de
Tlemcen. A cet effet, l’ensem-
ble des employeurs, compta-
bles agréés et pharmaciens,
ont été invités à se rapprocher

Hadj Mostefaoui

Déterminé à prendre les
devants face à l’arrivée

précoce des grandes cha-
leurs et dont le thermomè-
tre affiche des températures
très élevées en cette fin du
mois d’avril, signes avant-
coureurs d’une saison esti-
vale très chaude, le premier
responsable de la  wilaya
vient de lancer un appel
pressant aux élus commu-
naux afin qu’ils prennent
en charge réellement le
dossier de l’hygiène et de
la salubrité publique. Un
appel qui, cette fois-ci, a
reçu un écho favorable. En
effet et en dépit des
moyens matériels très limi-
tés dont dispose la commu-
ne, le délégué communal,
chargé de cet épineux dos-
sier  ne s’est pas fait prier
pour mettre  sur  pied et
très tôt, un vaste program-
me de collecte d’ordures
qui touchera, quotidienne-
ment et ce, jusqu’au début

forte activité commerciale
que connaîtraient les ports de
l’ouest du pays, en matière
d’importation et d’exporta-
tion. Et le but assigné à ce
futur port commercial serait
de réduire, notamment, la
pression sur le port de Gha-
zaouet, situé à l’extrême ouest
de Béni-Saf, à environ 04
heures de navigation.
   Créer un port de transbor-
dement à Béni-Saf, ce sera
aussi un investissement sûr et
facilement amortissable, com-
mentera le locataire du Sénat.
Et tous les grands chantiers
des voies de circulation rapi-
de inscrits, notamment la bre-
telle nord-sud qui devra relier
la région à l’autoroute Est-
Ouest via Sidi-Bel-Abbès, se-
ront des «cartes à jouer» im-
portantes pour faire passer le
dossier du projet. L’utilité de
cette infrastructure portuaire
devra, certainement, faire
l’unanimité dans la région.
Un port de commerce dans
la région s’accommoderait
bien d’une situation économi-
que favorable. À commencer
par les activités commerciales
de la cimenterie de Béni-Saf,
leader industriel dans la ré-
gion qui compte expédier
15% de sa production an-

nuelle, soit 402.000 tonnes
de ciment, par voie maritime.
Sans pour autant rappeler
que le port de Béni-Saf ac-
cueillait, avant la fermeture de
la mine de minerai de fer
dans les débuts des années
80, des cargos de gros tonna-
ge venus de toute l’Europe de
l’Est. Aujourd’hui, la même
société s’est convertie dans
l’exploitation de la pouzzola-
ne, une roche naturelle utili-
sée par plusieurs cimenteries
du pays comme ajout dans
leur produit fini.
   Les produits viticoles
avaient aussi leur place dans
les activités commerciales de
ce port, d’autres aussi.
   Dire que l’étude du projet
en question était perçue en
même temps que celle de la
cimenterie, en 1974.
   Enfin, il est à noter quel’Al-
gérie dispose, sur tout le long
de ses 1.600 km de côtes, 10
ports commerciaux, à sa-
voir : Annaba, Skikda, Be-
jaia, Djendjen (Jijel), Alger,
Ténès (Chlef), Mostaganem,
Arzew, Oran et Ghazaouet
(Tlemcen). Le volume des
marchandises qui ont transi-
tées, par ces ports, aurait at-
teint les 130 millions de ton-
nes, en 2013.

BÉNI-SAF
Un nouveau port commercial

en perspective

des services de recouvrement
de notre agence, en vue d’ac-
quérir un mot de passe qui
leur permettra d’accéder à
leur compte pour effectuer les
déclarations à distance. Nos
services ont entamé cette
opération de mise en place de
ce système de télé-déclara-
tion, par la sélection des em-
ployeurs, l’édition et la remi-
se des mots de passe, ainsi
que le suivi de la télé-décla-
ration des employeurs. Les
employeurs ont été invités à
procéder au règlement des
cotisations par virement à l’un
des comptes bancaires, CCP
et Trésor de notre agence ».
Expliquant en détail la mise
en œuvre de la télé-déclara-
tion des DAC et DAS en di-
rection des employeurs, le
sous-directeur du recouvre-
ment de l’agence CNAS de
Tlemcen, M. Fettouhi Abdelk-
rim, a souligné, que : «la
CNAS de Tlemcen, a mené
une vaste campagne d’infor-
mation, par l’affichage au ni-
veau des services publics, les
plus fréquentés par les em-
ployeurs, APC, chambres de

Commerce et de l’Agricultu-
re, l’information par corres-
pondance de tous les em-
ployeurs, relevant du secteur
économique public, adminis-
trations, grandes entreprises
du secteur privé, ainsi que les
cabinets comptables. Des dé-
pliants et des affiches ont été
distribués dans les centres de
paiement de la CNAS, cham-
bre de Commerce et d’Indus-
trie, etc.». Il faut dire, que cette
louable initiative, qui vient à
point nommé, soulage tous
les employeurs publics et pri-
vés, qui rencontraient toutes
les peines du monde à se dé-
placer jusqu’aux guichets de
la CNAS, afin de déposer
leurs déclarations de cotisa-
tions mensuelles, trimestriel-
les et annuelles, munis de
chèques et d’avis de verse-
ments bancaires.
   A noter, que la CNAS de
Tlemcen compte quelque
7.288 employeurs, dont
251 employeurs privés, 236
employeurs de catégories
par ticulières et 212 em-
ployeurs d’administrations
et associations.

TLEMCEN
CNAS : la télé-déclaration

en quelques clics

et 10 troupes, en lice et 8
autres hors concours, a souli-
gné M. Fethennour Benbra-
ham. Les phases éliminatoires
régionales débuteront, demain,
lundi, et dureront jusqu’au 10
mai prochain et connaîtront la
participation de 47 troupes de
différentes wilayas du pays. El-
les auront lieu à Adrar, El Ko-
léa, Tizi Ouzou, Skikda, La-
ghouat et Mostaganem.
   Lors de la phase régionale
d’Adrar, plusieurs dramaturges

ayant contribué à la promotion
du 4ème art à l’ouest du pays,
seront honorés dont le com-
missaire du festival national du
théâtre amateur de Mostaga-
nem Djerourou Rachid et
Fethennour Benbraham.
   Un jury, présidé par le réa-
lisateur Sid Ahmed Kara et
comprenant le comédien
Sebbat Mohamed et le criti-
que théâtral Houadef Rabah,
évaluera les troupes, lors des
tours qualificatifs.

MOSTAGANEM
Le Festival du théâtre amateur en mai

du mois d’octobre pro-
chain , les 30 quartiers de
la ville, y compris les 4 ci-
tés de la  nouvelle ville, fraî-
chement occupées par
leurs nouveaux locataires.
Pour ce faire, les maires du
reste des 21 communes de
la wilaya ont été sollicités
pour soutenir, matérielle-
ment, cette opération de
nettoiement de grande en-
vergure, en assistant les
élus du chef-lieu de la com-
mune d’El-Bayadh. C’est
ainsi que pas moins d’une
trentaine de camions, ap-
puyés par des remorques
tractées , des pelles et ré-
tro-chargeurs mécaniques,
ont été réquisitionnés et
viendront renforcer le parc
automobile communal,
tout au long de cette opé-
ration. D’autre part toutes
les entreprises publiques,
notamment de construction
et économiques, devront
mettre la main à la pâte en
se joignant, avec armes et
bagages, ne serait-ce que

les week-ends. Les respon-
sables des associations de
quartiers ne devront, nulle-
ment, rester en marge de
cette entreprise de nettoie-
ment et sont invités à sen-
sibiliser les habitants de
chaque quartier pour  ap-
porter également leur con-
tribution, en veillant, plus
particulièrement, au respect
des heures de dépôt et
d’enlèvement des ordures
ménagères et mieux enco-
re à mettre de côté les dé-
chets récupérables suscep-
tibles d’être repris par le
centre d’enfouissement à
des fins de recyclage.
   Par ailleurs et toujours
dans ce même contexte ,
l’on a appris qu’une équi-
pe, chargée de l’abattage
des chiens errants est, déjà,
à pied d’œuvre, depuis
plus d’une semaine, sa-
chant qu’il s’agit d’ un phé-
nomène très inquiétant qui
a pris de l’ampleur au cours
du premier trimestre de
cette année.

EL-BAYADH
Lancement de l’opération

«ville propre»

pression qui s’exerce sur la
mairie centrale et ce, afin
de rapprocher l’administra-
tion du citoyen.
   C’est ainsi que l’APC a
entamé la réalisation d’une
antenne au  lieu suscité, fai-
sant face à l’école primaire
et un centre de santé. La
satisfaction des citoyens est
visible et tous déclarent
avoir enregistré avec beau-
coup de plaisir ces initiati-
ves prises par l’APC. Parti-
culièrement ceux qui devai-
ent s’absenter de leur tra-
vail pour poireauter des
heures durant, afin d’obte-

nir un quelconque docu-
ment, si ce n’est pour éta-
blir une conformité d’une
pièce administrative telle
qu’une carte nationale
d’identité ou un acte de
propriété ou de vente etc.
La même assemblée com-
munale vient d’entamer les
travaux d’aménagement
d’un nouveau jardin public
pour permettre aux rési-
dents de se détendre à leurs
moments de loisirs ou faire
bénéficier leurs enfants de
l’aire de jeux également
prévue pour ce parc.

E. Y.

OUED DJEMÂA
Une annexe administrative

à Guedaïchia

démoustication, de dérati-
sation et de désinfection
qui toucheront plusieurs
quartiers populeux de la
ville antique Mina ». Quant
à la nature de la contribu-
tion de la Société des eaux
et de l’assainissement, un
responsable de celle-ci nous
indique qu’elle consistera
en la mise à disposition de
ses partenaires, des moyens
matériels et humains et du
savoir-faire dans ce genre
d’opérations. Cette action
qui s’inscrit dans le cadre du
programme global d’amé-
lioration du cadre environ-
nemental de la ville, ajoute

le communiqué, ciblera
plusieurs secteurs, notam-
ment les cités Satal, Hai El
Intissar et Bermadia, les
plus exposées. Interrogé
pour plus de détails, un
membre de la cellule de
communication de la So-
ciété des eaux, a répondu
que cette campagne, ac-
tuellement en préparation,
sera lancée très prochaine-
ment. Il ajoutera qu’une so-
ciété privée sera, égale-
ment, sollicitée, à cet effet
et se chargera de la fourni-
ture et l’épandage des pro-
duits de vaporisation à in-
jecter dans les avaloirs.

RELIZANE
Campagne de désinfection

dans les quartiers
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Kamel Mohamed

A un mois et demi du début
de la phase finale de la Cou-
 pe du monde, la FAF aurait

engagé des négociations avec le
successeur de l’actuel sélection-
neur de l’équipe nationale. Le
Français Christian Gourcuff (59
ans) est bien parti pour succéder
au Bosniaque Vahid Halilhodzic,
juste après le Mondial brésilien (12
juin-13 juillet 2014). Gourcuff, qui
a débuté sa carrière d’entraîneur
dans les années 1980, a déjà pris
en main plusieurs clubs français et
avait entraîné Al Gharafa du Qa-

La JS Kabylie et le MC Alger, qui
 disputeront la finale de la

Coupe d’Algérie le 1er mai pro-
chain au stade Mustapha-Tchaker
de Blida, se concentrent déjà sur
cette confrontation inédite pour
les deux formations à ce stade de
la compétition. Le championnat
de Ligue 1 reprendra ce week-end,
ce qui permet aux deux formations
de renouer avec la compétition et
de préparer  la finale, suite à un long
mois de repos forcé. Après les mat-
ches de championnat de ce week-
end, les deux équipes rentreront en
stage bloqué, sachant que le Mou-
loudia disputera sa deuxième fina-
le consécutive, après celle perdue
la saison dernière contre l’USM Al-
ger. Contrairement à la JSK, le
MCA semble mettre le paquet sur
cette finale. Au Mouloudia, on ne
parle que de cette finale, reléguant
au second plan le championnat. Le
MCA refuse que le scénario de la
saison écoulée ne se reproduise
et veut à tout prix décrocher le
trophée. Or, le Mouloudia reste
concerné par la deuxième place
en championnat, ce qui lui per-
mettrait de disputer éventuelle-
ment la Ligue des champions
d’Afrique, la saison prochaine.
Qu’à cela ne tienne, les dirigeants
du club veulent remporter un titre
cette saison, à savoir la Coupe d’Al-

M. Lamine

Le RCA est déjà fin prêt pour abor-
 der le dernier virage du cham-

pionnat de  Ligue 1. Ses joueurs qui
ont bénéficié d’une bonne prépara-
tion  devraient être au top physique-
ment. Place maintenant à la concen-
tration à trois jours seulement du
match qu’ils livreront à la JSK à do-
micile pour le compte de la vingt-
sixième journée du championnat.
L’entraîneur Chérif El-Ouazzani est en
train d’apporter les derniers correc-
tifs nécessaires avant ce rendez-vous
important, car une victoire permet-
trait au RCA de se mêler à la course
au podium. Cette probabilité fait déjà
rêver ses supporters qui estiment que
leur équipe semble bien armée pour
terminer le championnat en force,
d’autant plus que le RCA recevra ses

Chergui Abdelghani

Avec une avance de quatre points
sur son poursuivant immédiat, le

CB Aïn Tédelès, l’ASB Maghnia croit
dur comme fer en sa bonne étoile et
reste motivé plus que jamais pour at-
teindre son objectif, à savoir l’acces-
sion en division supérieure, même si
ce sera difficile à sept journées du
baisser de rideau. Totalisant quaran-
te-sept points en vingt-trois matches
joués, (13 matchs gagnés, 08 nuls et
02 perdus), les hommes du duo Ne-
chniche-Guettaïa ont réalisé jusque-
là un très bon parcours. Et n’était-ce
les contre-performances essuyées en
début de saison à domicile, le club
frontalier serait déjà sacré champion.
Il est vrai que l’arrivée de l’entraîneur
Nechniche a boosté les joueurs qui
ont réalisé un sans-faute sous sa cou-
pe. Soutenus par une remarquable
galerie, les Maroci, Berrezoug, Tahar,

Kamel Lezoul

Dans ce groupe de l’Inter- régions
Centre-Ouest, l’accession en Di-

vision nationale amateur se jouera
entre deux équipes, le SKAF et le
HAC, avec un léger avantage pour
le premier sus-cité. Et si ce pronostic
se confirme, ce sera une deuxième
accession consécutive pour le promu,
le SKAF en l’occurrence. Quant à
l’autre promu, l’USB Tissemsilt, on
peut dire que son parcours jusque-
là est plus qu’honorable. C’est vrai
que le représentant de l’Ouarsenis
avait largement les moyens de
mieux faire n’étaient-ce les quatre
matchs nuls concédés à domicile face

Ali Sadji

En perte de vitesse lors des derniè-
res sorties du championnat et no-

tamment lors du second tournoi na-
tional, le NRB Bordj Bou Arréridj qui
faisait le vide derrière lui voit son
avance sur son dauphin de l’Etoile
sétifienne réduite à deux unités.
Pour cette reprise, cette quinzième
journée sera pour les Bordjis une
belle opportunité de creuser l’écart
du fait qu’ils évolueront devant leur
public face à une équipe du Ma-
châal de Béjaïa, certes troisième du

Chergui Abdelghani

Le naufrage a commencé dès le
 début de saison et c’était à ce

moment-là que les responsables du
club devaient tirer la sonnette
d’alarme après les échecs à répéti-
tion même à domicile. L’IRBM, avec
des joueurs inexpérimentés tous is-
sus de la catégorie des U-20, n’a
pu colmater les brèches et les con-
tre-performances se multiplièrent.
Avant-dernier du groupe, le club
phare de la ville de Maghnia n’a pas
hypothéqué ses chances de main-
tien, à condition d’engranger quin-
ze points sur les dix-huit en jeu,
avant le baisser de rideau du cham-
pionnat, du fait que le club classé

Volley-ball - Nationale 1A
Le NRBBA pour creuser l’écart

classement mais qui voyage mal.
Pour sa part,  l’Etoile sétifienne ef-
fectuera un périlleux déplacement à
El Milia où la formation locale de
l’OMK est capable de lui poser des
problèmes. Pour le reste, l’ES Bé-
thioua et l’ASV Blida en mal de
points tenteront de tirer profit de
l’avantage du terrain pour augmen-
ter leur capital points au détriment
respectivement du WO Rouiba et de
l’ESF Aïn Azel.
   A contrario à  Chlef, même sur ses
terres, le POC sera à rude épreuve
devant le GS Pétroliers.

à des équipes à sa portée. L’USBT
puise sa force en faisant confiance
aux joueurs du cru, à l’exception de
trois éléments, Abaïd Khlifa et
Shemssedine de l’IRBS et un trans-
fuge du Chabab de Froha. Il est vrai
aussi que le nerf de la guerre fait tou-
jours défaut et c’est l’une des raisons
d’ailleurs qui a freiné l’équipe quant
à une éventuelle accession. Comme
un  malheur n’arrive jamais seul, lors
de sa visite, le Premier ministre, Ab-
delmalek Sellal, à Tissemsilt, a accor-
dé deux chèques de 600 millions de
centimes au WABT et seulement 400
millions de centimes à l’USBT, et
pourtant les deux équipes évoluent
dans le même palier.

USB Tissemsilt
La fierté de l’Ouarsenis

Aïchi, Boughalia et Boughrif, pour ne
citer que ceux-là, sont décidés plus
que jamais à relever le défi et offrir
cette accession tant souhaitée à leurs
milliers de fans. Au cours de cette trê-
ve, Les camarades de Chérifi ont ef-
fectué une bonne préparation ponc-
tuée par une série de matchs amicaux
dont le dernier en date face au WAT
qui s’est soldé par le score de parité
(3-3). Pour la suite du parcours, les
Rouge et Blanc sont appelés à effec-
tuer un périlleux déplacement lors de
la prochaine journée à Nedroma pour
en découdre avec l’ASBN qui pointe
à la quatrième place à sept points du
leader. Un tournant que les Asémis-
tes doivent bien négocier s’ils veulent
augmenter leurs chances d’accession.
En somme, l’équipe chère à Hakki
Abdelhamid est plus que jamais ani-
mée d’une grande volonté pour fran-
chir la ligne d’arrivée en tête et exau-
cer le rêve de toute une ville.   

ASB Maghnia
En pole position pour

l’accession

hôtes pour le restant du champion-
nat à domicile, plus exactement au
stade Smaïl Makhlouf qui rouvrira ses
portes à l’occasion. Le retour de
l’équipe dans son fief donnera plus
d’assurance aux joueurs qui bénéfi-
cieront du soutien indéfectible de
leurs supporters. Chérif  El-Ouazzani
a parlé de la préparation de son équi-
pe en affirmant : «La seule fausse
note de notre préparation a été la
lourde défaite (5-3) concédée devant
le RCK. J’étais quelque peu déçu par
la prestation de certains joueurs qui
ont évolué sans aucune concentra-
tion». Dans les milieux sportifs à l’Ar-
ba, on estime que cette défaite inat-
tendue est arrivée après quatre vic-
toires d’affilée enregistrées durant la
trêve du championnat. Elle servira
certainement de leçon aux joueurs
avant leur match contre la JSK.

RC Arba
L’équipe fin prête

pour la reprise

Vendredi à 16h00

Béthioua : ............................... ESB .................. - ..................... WOR
Blida : ..................................... ASVB ................ - ..................... EFAA
Chlef : ..................................... POC ................. - ....................... GSP
El Milila : ................................. OMK ................. - ....................... ESS
B.B.A : .................................... NRBBA ............. - ...................... MBB

dernier dans chaque groupe (Est,
Ouest, Centre), ainsi que le mau-
vais des clubs classé quinzième
dans chacun des trois groupes, ré-
trograderont. Pour certains, cela
relève du domaine de l’impossible
vu l’état d’esprit qui règne au sein
du groupe. Après quelques jours de
repos, les joueurs se sont remis au
travail pour préparer la prochaine
rencontre face à un sérieux préten-
dant à l’accession, l’OM Arzew en
l’occurrence, sur le terrain de ce
dernier club. Le staff technique qui
n’a pu programmer qu’un seul
match amical a mis l’accent durant
cette longue trêve sur le volet psy-
chologique pour bien négocier cet-
te dernière ligne droite. De son côté,

le président du club, Djedid Bena-
mar, tente de parer au plus pressé
en appelant toutes les personnes
influentes du milieu footballistique
de la ville et les amoureux de l’IR-
BM à s’impliquer dans cette opéra-
tion sauvetage. «L’IRBM est l’affai-
re de tous et non pas d’une seule
personne», dira-t-il. Pour les sup-
porters, ce n’est pas le moment de
déserter les rangs. «L’équipe a be-
soin de soutien, nous sommes dé-
cidés de nous dégager de cette im-
passe et sauver le club de la reléga-
tion, mais il faut que les anciens
dirigeants, joueurs et supporters
reviennent au club pour offrir leur
aide sans remuer les discordes»,
affirme un joueur.     

IRB Maghnia
L’opération sauvetage enclenchée

gérie et semblent négliger le cham-
pionnat. Cela n’est pas le cas de la
JSK dont les dirigeants ont deman-
dé aux joueurs de se concentrer sur
le match du RC Arba, ce week-end.
La formation kabyle tient à décro-
cher un résultat positif à l’occasion
de son déplacement à l’Arba afin
de conforter sa seconde place.
Par la suite, l’équipe aura une se-
maine pour  préparer  la finale,
indique-t-on à la JSK. Les diri-
geants kabyles tiennent à cette

seconde place en championnat
qui est «presque aussi importan-
te que la Coupe d’Algérie», pour
reprendre les propos du président
kabyle, dans la mesure où la
deuxième place ouvre les portes
d’une participation à la Ligue des
champions d’Afrique. En ce sens,
les dirigeants de la JSK ne comp-
tent rien lâcher afin d’assurer une
participation à une compétition
internationale la saison prochaine.

K. M.

Finale de la Coupe d’Algérie
La JSK et le MCA en pleine concentration

tar. Il s’agit, en somme, d’un en-
traîneur au palmarès plutôt vierge.
A la FAF, on se remet à parler du
successeur de Halilhodzic afin de
rappeler que l’ère du Bosniaque
est révolue ! Le président de la FAF
avait souhaité trancher cette ques-
tion au début de cette année. Il
avait demandé à Halilhodzic d’être
fixé de manière ferme sur son ave-
nir à cette date, mais le technicien
bosniaque avait souhaité tempo-
riser et ne prendre une décision
définitive qu’après le Mondial bré-
silien. Le président de la FAF a re-
fusé cette option et voulait s’assu-
rer que le poste de sélectionneur

national ne soit pas vacant après
le Mondial. En fait, il s’agissait d’as-
surer la transition dans la mesure
où l’équipe nationale doit immé-
diatement enclencher avec les éli-
minatoires de la CAN-2015, dont
la phase finale est prévue au Ma-
roc le mois de janvier de l’année
prochaine. Compte tenu de l’effec-
tif riche de l’équipe nationale et
des moyens dont dispose la FAF,
le président de la fédération s’est
fixé comme objectif de remporter
la CAN-2015, d’où son insistance
à éviter la vacance du poste de
sélectionneur national après le
Mondial brésilien.

Equipe nationale

La piste
Gourcuff se

confirme
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Manchester Uni-
ted informe que
 David Moyes a

quitté le club», a sobrement
indiqué la formation man-
cunienne, qui «souhaite le
remercier pour son travail,
son honnêteté et son inté-
grité». Fin de l’histoire. L’in-
térim a été confié à Ryan
Giggs, emblème d’un club
pour lequel il a joué 962
fois depuis 1991 et qui,
malgré ses 40 ans, conci-
liait cette saison les fonc-
tions de joueur et d’entraî-
neur-adjoint. Selon la
presse anglaise, Moyes, un
Ecossais de 50 ans, a été
prévenu de cette décision
plus tôt dans la matinée
par le directeur général Ed
Woodward, quelques heu-
res après une réunion de
l’état-major du club et des
propriétaires lundi. Nom-
mé pour remplacer «Fer-
gie», l’icône locale qui a
tenu les rênes de la mai-
son rouge plus de 26 ans
avant de partir sur un der-
nier titre de champion,
Moyes quitte donc ManU
alors qu’il avait signé un
contrat de six ans pour
marquer la volonté du club
de s’inscrire dans un pro-
jet à long terme. Comble
de l’ironie, c’est la défaite
contre Everton dimanche
(2-0) qui a scellé son sort
alors qu’il avait passé 11
ans chez les Toffees avant
d’arriver à Manchester
l’été dernier. «Cela aurait
pu être géré bien mieux
que ça, a cependant esti-
mé l’ex-Mancunien Gary
Neville devenu consultant.
Mais, il ne faut pas se ca-
cher, l’équipe a proposé
un jeu pauvre cette saison

M. Z.

Après une trêve de plus de
quatre semaines, le

championnat reprendra ven-
dredi avec le déroulement de
la 26e journée qui sera mar-
quée par le choc mettant aux
prises le dauphin, le MBSC,
et le leader, le SCMO. Mais le
résultat de ce match n’aura
aucune incidence au classe-
ment compte tenu de l’avan-
ce de dix points du Sporting
de Médioni sur son adversai-
re du jour. A cet effet, le
SCMO n’a besoin que de six
points pour officialiser son
accession et c’est dans les cor-
des du nouvel entraîneur,
Mohamed Maza. Pour le MB
Sidi Chahmi, il s’agira de
prendre sa revanche sur le
team de Médioni qui l’avait
battu à l’aller. En bas du ta-
bleau, la situation n’est pas

Fouad B.

A l’instar des autres grou-
pes, c’est la reprise ce

vendredi chez les sociétaires
de l’Inter-régions Centre-
Ouest. Cette dernière ligne
droite sera incontestablement
marquée par la sortie du lea-
der, le SKAF, à Djelfa. Les Af-
frevillois, confortablement
installés dans le fauteuil de
leader avec une bonne mar-
ge d’avance de six points sur
le HAC, tenteront de mettre
à profit le huis clos imposé

Fouad B.

Après une trêve forcée qui
aura permis aux uns de

souffler et à d’autres de se pré-
parer pour le sprint final con-
cernant, bien évidemment, la
consécration et la descente aux
enfers, le championnat dans ce
groupe Centre-Est reprend ses
droits ce vendredi.
   Une reprise coïncidant avec
la 26e journée qui sera domi-
née bien évidemment par la
confortation entre le leader,  la
JSD, face au locataire de la troi-
sième marche, l’IRBB. Des re-
trouvailles qui devraient logi-
quement tourner à l’avantage
des Jijelis décidés à poursuivre
leur marche en avant et faire un
pas de plus vers le sacre qui les
mènera directement en division
supérieure. Ennemra, qui a lais-
sé des plumes lors du dernier
round contre le RCB à Boumer-
dès, aura à cœur joie de rebon-
dir et rassurer son fidèle et nom-
breux public. Tout plaide en fa-
veur du leader pour marquer
son territoire et garder en res-

assez claire dans la mesure où
les équipes n’ayant rien à es-
pérer de ce challenge risquent
de fausser le jeu. La lanterne
rouge, l’IRB Timimoun, relé-
guée depuis belle lurette, ac-
cueille l’USMO qui peut ex-
ploiter la faiblesse des Sudis-
tes pour améliorer sa position.
En revanche, le CRBAET a un
match difficile à négocier à Té-
mouchent où le ZSAT veut
entamer la reprise par une vic-
toire face à l’avant-dernier du
classement. Idem pour le
CRBA, hôte du NRBB, qui ne

devrait pas éprouver de gran-
des difficultés pour augmen-
ter son capital points. Le CRB
Sfisef et la JSEA partent avec
les faveurs du pronostic chez
eux face respectivement au
CRB Bougtob et la JS Sig. A
Tissemsilt, le WABT devra se
méfier du SC Mécheria,
auteur d’une belle remontée
au classement. Quant au HB
El Bordj, il se rendra à Hen-
naya avec la perspective de
ramener un bon résultat face
une équipe du CRBH, déjà
en vacances.

Inter-régions Ouest
Explication au sommet à Sidi Chahmi

Inter-régions Centre-Est
Bataille pour le maintien

aux Naïlis pour marquer leur
territoire et poursuivre leur
marche en avant en toute sé-
rénité. L’IRON qui n’a rien à
espérer pour la suite du
championnat aura pour seu-
le mission de se contenter du
rôle d’arbitre. Le HAC en po-
sition de dauphin sera en ap-
pel pour un difficile examen
chez le FCBF en mal de points
pour se mettre à l’abri. L’OR-
BOF, en troisième position en
compagnie de l’USBT, avec un
retard de douze unités sur le
leader, aura l’avantage du ter-

rain pour passer l’écueil du
SCAD, déjà en vacances. Pour
leur part, les gars de l’USBT
se rendront chez un mal clas-
sé, le CRBF, condamné à la
victoire pour fuir le danger. De
son côté, le CRBT aura à né-
gocier un match à six points
chez son poursuivant le CR-
BAO. L’IRBBM, dernier de la
classe, avec un pied et demi
déjà au purgatoire, tentera un
baroud d’honneur en rece-
vant l’ARBG qui n’est pas
encore sorti de l’auberge.
   A suivre, à Dahmouni, l’op-
position ESBD-MBHM, soit
entre mal classés qui ne se fe-
ront pas de cadeaux. Enfin,
l’IBM sera sur ses gardes en
recevant une formation du
bas du tableau, l’USBHR.
Pour rappel, les clubs classés
15e et 16e dans chacun des
quatre groupes rétrograde-
ront en Régionale Une.

Inter-régions Centre-Ouest
Le SKAF en conquérant à Djelfa

Vendredi à 15h00
Béthioua: .......................... NRBB ............ - ....... CRBA
Oran (Bouakeul): .............. JSEA ............. - ........... JSS
Hennaya: .......................... CRBH ............ - ....... HBEB
Timimoun: ........................ IRBT .............. - ....... USMO
Témouchent: ..................... ZSAT ............. - ... CRBAET
Sfisef: ................................ CRBS ............ - ....... CRBB
Tissemsilt: .......................... WABT ............ - ..........SCM
Sidi Chahmi: ..................... MBSC ............ - ....... SCMO

Vendredi à 15h00
Ras El Ayoun: ......................... CRBAD ....... – ........... USD
Azzazga: .................................. JSA .............. – ...... FCBEA
Kouba: .................................... CAK ............. – ........ USMS
Jijel: ......................................... JSD ............. – .......... IRBB
Ouled Djellal: .......................... CRBOD ....... – ........ NRBA
Réghaïa: .................................. WAR ............ – ........... RCB
Ouargla: .................................. MBR ............ – ........ ASBG
Bordj Ghedir: .......................... ROC ............ – .......... OMR

pect son poursuivant, le MBR,
qui ne veut pas abdiquer mal-
gré ses sept points de retard à
quatre journées de la fin.
   Les Sudistes qui n’ont plus
leur destin en mains joueront
sur du velours chez eux  face
à l’ASBG, déjà en vacances.
L’USMS, qui reste l’une des plus
grandes déceptions de la sai-
son, sera en appel chez le CAK
dernier de la classe et dans
l’obligation de récolter les trois
points pour entretenir l’espoir
d’un éventuel maintien. Les
Koubéens partagent la derniè-
re place avec le ROC. Ce der-
nier jouera le match de sa vie
face à l’OMR lequel comptant
deux unités d’avance sur lui.
   Une chaude confrontation

qui dégage de l’électricité dans
l’air entre deux potentiels can-
didats au purgatoire. Autant
dire que ce sera malheur au
vaincu. Dans cette partie basse
du tableau où rien n’est encore
joué pour la relégation, on sui-
vra également la sortie de
l’USD, avant-dernier avec le
WAR, chez le CRBAD.
   Le Widad, logé à la même en-
seigne juste devant le CAK et
le ROC avec une seule unité de
plus, sera plus à l’aise en rece-
vant le RCB qui n’a rien à crain-
dre. Le CRBOD n’aura d’autre
choix que de passer l’écueil du
NRBA pour souffler. Enfin, la
JSA tentera un baroud d’hon-
neur en recevant le FCBEA.

Vendredi à 15h00
El Bordj: ............................ CRBF ............ – ........ USBT
Frenda: .............................. FCBF ............ – ..........HAC
Djelfa: ................................ IRON ............ – ........ SKAF
El Affroune: ....................... IRBBM .......... – ....... ARBG
Mouzaïa: ............................ IBM ............... – ..... USBHR
Oued Fodda: ..................... ORBOF ......... – ........SCAD
Aïn Oussera: ...................... CRBAO......... – ........ CRBT
Dahmouni: ........................ ESBD ............ – ...... MBHM

Manchester United-Epilogue d’une saison noire

Moyes limogé,
Giggs intérimaire

Le limogeage de David Moyes, dix mois à peine
après avoir succédé à Alex Ferguson, et la
nomination de Ryan Giggs en intérim, hier,

entérinent la saison catastrophique de
Manchester United.

et les résultats l’ont été
aussi. Les prestations ont
même été de pire en pire.»
Si United a été contraint à
un choix aussi brutal, c’est
d’ailleurs parce que le club
pourrait, pour la première
fois depuis 1990, com-
mencer la saison prochai-
ne sans être qualifié pour
une quelconque coupe
d’Europe. La Ligue des
champions a d’ailleurs
longtemps été une bouée
de sauvetage pour Moyes
cette saison et retardé
l’échéance, avant l’élimi-
nation en quart de finale
contre le Bayern . Avec
Moyes à la baguette, les
champions d’Angleterre
en titre ont, en effet, plon-
gé à la 7e place à quatre
matches de la fin, avec 23
points de retard sur le lea-
der Liverpool et 13 sur la
dernière place qualificati-
ve pour la Ligue des
champions. Le costume
aura donc été trop lourd à
porter pour le remplaçant
de Sir Alex, mais ce der-
nier doit également endos-
ser une certaine responsa-
bilité dans cet échec puis-
que c’est lui qui a person-
nellement recruté son
compatriote écossais.

   Austère et travailleur,
celui-ci avait précédem-
ment oeuvré à Everton,
avant tout pour maintenir
et développer «l’autre»
club de Liverpool plutôt
que pour le conduire sur
le chemin de la gloire.
C’est donc un entraîneur
sans palmarès qui avait
pris en main le 9 mai 2013
la destinée d’un club à l’in-
satiable appétit de titres.
Moyes a aussi payé la ca-

tastrophique campagne de
recrutement, marqué no-
tamment par les 33,5 M
EUR dépensés cet été le
jour de la clôture du mer-
cato pour recruter Ma-
rouane Fellaini. Débauché
d’Everton, encore, le mi-
lieu belge n’a jamais don-
né satisfaction et les Red
Devils ont dû casser leur
tirelire en janvier pour at-
tirer de Chelsea Juan Mata
contre le paiement d’une
indemnité record pour MU
de 45 M EUR. Avec un
groupe en fin de cycle à
reconstruire, la famille
américaine Glazer, qui
possède le club, ne se
voyait pas confier de nou-
veau sa carte bleue à un
homme ayant une premiè-
re fois échoué à en faire
bon usage. Si Giggs n’as-
sure qu’un intérim, des
noms plus ronflants pour-
raient résonner bientôt du
côté d’Old Trafford. Le sé-
lectionneur des Pays-Bas
Louis van Gaal est ainsi
actuellement le grand fa-
vori des bookmakers an-
glais devant l’Allemand de
Dortmund Jurgen Klopp.
La presse britannique évo-
que également les noms
de Laurent Blanc (PSG),
qui a fini à MU sa carrière
de joueur (2001-2003), ou
celui de Diego Simeone.
Outre sa réussite à l’Atle-
tico Madrid, qui est en
demi-finale de C1, l’Argen-
tin est connu à Manches-
ter pour avoir provoqué le
carton rouge de David
Beckham en 1998 lors du
Mondial. Le retour de Fer-
guson, tiré de sa retraite, a
également, et inévitable-
ment, une petite cote.

«
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Vends F4, acte en cours, au RDC
(LSP) Misserghine Oran/ Nouvel le
construction 3 façades/ sup. 85 m² -
0556.64.17.64 -0551.40.40.83

A vendre appt 2 pièces cuisine, acté,
1er étage à Bel Air, Oran. Refait, pres
toutes commodités, bon voisinage.
Tél. 0698.81.06.34

Vends F3, 115 m², résidence luxe et
neuf, 7ème étage avec box acté, cui-
sine équipée, chauff. central, vidéo-
phone, vue sur mer, situé en face hô-
pital Canastel route du Méridien Hô-
tel. Tél. 0790.15.25.40

A vendre F2 au 4e étage 62 m² deux
façades au grand Boulevard, Tiaret.
Tél. 0772.99.32.23

A louer F5 + F3 + F2 + local 70 m²,
la poste Belgaïd + local 30 m² Millé-
nium - A V. local Dar Salam 60 m² - A
V. local USTO 20 m² - 0550.33.01.19

Tlemcen : vends F2 RDC + cave +
livret foncier en face RTA. Prix deman-
dé  660  U  négoc iab le .  Té l .
0775.88.64.85

Location F3, 4e  étage à Dar Essa-
lam /Oran. Immeuble clôturé et sécu-
r i sé .  Pas  de  cour t i e r  SVP.  Té l .
0770.60.42.67

Vend / loue F4 Michelet 110 m² 5ème
(ascenseur) -Vds. local 20 m² USTO
HLM 300 m² offert 160 U. -Vds. / loue
local 50 m² (soupente) Cavaignac.   -
Vds. local 16 m² (Côté IDAA) RTA 400
U. tél. 0555.11.79.27 - 0771.27.53.78

Vends appart F4 acté au 7ème éta-
ge, 2 couloirs ,toilette, salle de bain,
balcon, 3 façades à cité Hippodrome
Saint-Eugène. Tél. 0554.28.81.65 -
0771.95.63.66

A vendre appart à El-Maleh acté su-
per. 66,99 m², 4ème étage sur route
Terga. Tél. 0777.89.08.50

Vente appartement LSP F3, 7ème
étage Haï El Yasmine 72 m², prix de-
mandé  7  U  négoc iab le .  Té l .
0666.44.71.45

Gdyel, je vends F3 de 70 m² acté
dans un endroit calme P.O. 710 , P.D.
765. Tél. 0553.70.95.41

Vends appartement F4, 84 m², RDC
bien situé au 44, rue Docteur Benzer-
djeb Plateau. Tél. 0556.17.70.86 -
0550.52.09.61

Vends -F3 fini Aïn Beïda -F4 acté
Karma -F4 + F3 haï Salam -F2, 2ème
étage Sénia, désistement -F3 CNEP
acté Zitoune Oran. Bureau d'affaires,
tél. 0661.15.00.28 - 041.58.47.85

Vends appartement F3 au 3ème éta-
ge 70 m² acté rue Larbi Ben M'hidi,
b ien  s i t ué ,  l i b re  de  su i te .  Té l .
0658.12.45.45 - 0669.68.05.04

Vends appart. F3 modifié F4, 90 m²
au 1er étage, 3 façades, Bd. Millenium
Bir El-Djir en face Stade olympique
Oran. Tél. 0559.39.09.63 - Visite à
partir de 16h.

Donne en location des apparts type
F2 + hall, cuisine, SDB et séchoir,
sup. 50m² + local de 240 m² et un café
de 60 m². Quartier la Poste, route
Belgaïd,  Oran.  Cur ieux et  in term.
s'abstenir S.V.P. Tél. 0796.15.15.13

Loue F3, 2ème étage à Haï El Yas-
mine II à Oran résidence clôturée El-
Mor jane tou tes  commodi tés .  Té l .
0771.62.33.41 ou 0553.32.26.15

Vends 2F3, 3ème, 5ème Akid Lotfi -
AG. Essalem. Tél .  041.42.03.93 -
0770.35.12.91 - 0771.69.87.27

El-Ançor. V. ou échange bel appart
à Oran F4, 1er étage 100 m², salle de
bain, cuisine, balcon, terrasse, bon
voisinage. Prix après visite, vendredi
et samedi vide. Tél. 0791.53.07.75

A.V. Cabinet médical F4 - 2 Faç. 1
sur Bd. 2ème sur le parc auto. 1er étage
Hosn  E l  D j iwar.  USTO.  ORAN -
Contacter : 0669.38.16.57 à partir de
10 h à 12 h 00 - Prix après visite.
Merci

Vends ou loue studio à Fernandville,
quartier résidentiel, toutes commodi-
tés locat ion meublé ou sans - tél .
0696.45.86.70

Vds à Oran ville villa commerciale R+2,
2 façades avec 5 locaux commerciaux  Tél.
0772.11.36.96

A vendre villa 170 m² R+1 actée, 60%
finie, Mohgoun, Arzew. 0778.57.06.70

Oran vds MM R+1, 3 garages/1er 3 Pces,
G sal. 2 SDB, WC, cuis. 2G ter/ chauff./c.
sup. 450 m² à St-Eugène Oran pour hab.
ou promotion immo. 0791.46.20.18

Vends maison de maître, sup.90 m² avec
2 locaux, 3 pièces, cuisine, SDB à 7 mètre
de la rue Maupas - Tél. 0557.371.909 (près
du marché St-Eugène).

Vds. 2 villas jumelées R+1, R+2, sup.450
m², 8 magasins, vue Heredia, St-Eugène
(rue des grossistes en informatique) - Tél.
0666.167.552

Vends carcasse 280 m², sous-sol,  R+3,
acté Bachir Amar Sénia P.O. 3,6 - Tél.
0550.54.01.21

Vends villa 250 m² R+2. Loft avec cuisi-
ne américaine, 6 pièces, garage, 2 dépôt
160 m², trottoir large et pas de vis-à-vis,
acté, C. Conf. Finie 100% Coop. Hoggar
Millenium - Tél. 0770.30.31.90

A vendre villa Sidi Bachir endroit calme,
2 niveaux côté Chahid Mahmoud bien si-
tuée actée. Tél. 0799.34.69.13

Av. à El Kerma carcasse 100 m² sur 126
m² actée suivi P/ bureau d'études. R+1,
clôturé + piliers 2ème ét. R.C. garage 74
m² p/5 voit. H.3,50 m, cité très calme, gaz,
eau, élect. 380 V. rue tapis P.OF : 1MD 250
Ml.  - Tél. 0550.41.55.97

Vds. Maison 230 m², clim + chauff. 18m
faç. F4 + F2 (R.D.C.) garage + tax.ph.
R.D.C. au 1er étg. Terrasse, ent. +piliers +
2 P. débarras. Contact : 0793.02.55.39 pos.
Reprise : Oran, Sig, Tlélat

Vends belle villa à Cité Petit 300 m² R+1
toutes commodités, jardin avec arbres frui-
tiers, libre de suite - Tél. 0557.81.09.12

Vds. maison 130 m² garage + hall + cui-
sine + cour +  3 chambres, + SDB, entou-
rage + piliers, zone de prévention acté
Rocher. Tél. 0796.69.08.76

A vendre haouch R.D.C. 304 m² acté à
Belgaid. Tél. 0798.48.07.44

A vendre carcasse sup.188,90, bâti 110
avec bâche à eau, clôturé, portail et porte
d'entrée et permis de construire R+1. Tél.
0791.15.50.28

Vends villa à Maraval sup. 307 m² - R+2
- 02 façades. Commerciale. Avenue Mekki
Khelifa (B) – Mob : 0772.17.01.56 -
0552.76.64.30

Part. vends villa actée, sup 426 m² R+1,
1 garage de 120 m² + 1 garage 03 voi, gd
jardin  avec arbres fruitiers, près de la
mosquée el Quods, Fernandville - Tél :
0552.26.26.99 -0551.22.62.11

A Gdyel, vds maison 100% finie 160 m²
actée située centre, lieu commercial au RC,
2 locaux + puits au 1er sal séjour + 3 ch +
cuis + hall + SDB, cour de 20 m² + terras-
se + balcon - Tél : 0792.77.17.12

Vends villa 300 m² Point du Jour + Villa
600 m² St-Hubert + Villa 780 m² Vieux Ca-
nastel + Villa 400 m² cité Petit -
0557.90.39.80

Vds/échange MM 90 m² R+2, 2 locaux
en activité 1er 3 pièces, C.SDB, 2e 2 piè-
ces - Taureau - Oran - 0777.88.21.24

Vends R+2 DF 120 m² sur avenue Haï
Bendaoud (Sidi Bachir). tél. :
0550.17.75.86

Tlemcen (Chetouane) : vds très belle vil-
la 310 m² R+1 avec chauffage central, 5
locaux commerciaux et station lavage - tél.
: 0770.54.20.93

Loue villa 300 m² R+2 sur Bd. pour bu-
reaux ou administration - AG. IMMO. Le
Littoral - Tél. 0550.56.65.17  0550.31.09.46

Vends villa près du rond-point de Cité
Djamel, 465 m², double façade, R+1 +
sous-sol, 1 garage, 2 locaux, gd jardin, fi-
nition à 90% - Tél. 0795.44.30.48 -
0770.11.29.94

Oran cause départ. A louer niveau villa
appart. de standing + garage, pour cou-
ple. A vendre villa 1200 m² à cité militaire,
côté Morchid, 300 m² bâti, faç. 37m, prix
après visite, curieux s'abstenir. Merci. Tél.
0553.07.99.29

Société d'importation cherche chauf-
feur l ibre de tout engagement. En-
voyez CV à recrutement@cgi-dz.com

Société d'importation cherche assis-
tante commerciale maîtrisant le com-
merce international et les relations ex-
térieures (banque, douane). Envoyez
CV à recrutement@cgi-dz.com

Cherche jeune fille niveau terminal
maîtrise très bien l'outil informatique
pour travaux de saisie, impression et
photocopie. Appeler le 0550.89.53.63
heures bureau SVP

Assistance Plus recrute : Profes-
seurs de toutes les matières (primai-
re, moyen, secondaire) -Secrétaires -
Administrateurs de l'éducation retrai-
tés. Se présenter muni d'un CV. Pla-
ce Fontanelle. Gambetta.

Ingénieur ayant longue expérience
dans la réalisation des projets d'usi-
ne céramique, cherche à contacter
des futurs propriétaires à Hassi Mef-
soukh - tél. 0558.94.42.96

Cherche coiffeuse compétente, ex-
périence exigée. tél. 0771.57.53.68

Cherche une coiffeuse expérimentée
et une esthéticienne pour un salon de
coiffure et d'esthétique à Oran - tél.
0552.09.39.78

Société installée à Oran spécialisée
en maintenance Froid et Climatisa-
tion, cherche personnel qualifié (ING,
T.S). Prière envoyer CV par fax au N°
041.34.45.91

Cherche dans le cadre de l'ANEM re-
crute jeune agent polyvalent nettoyeur
de vitres, peintre et autres.. Envoyer
demande manuscrite + CV par Fax
041.53.00.32

Cherche des jeunes femmes de mé-
nage sérieuses (entre 18 à 25 ans
maximum) wilaya d'Oran salaire 16
000 .00  DA/mo is  - Contacter
0553.30.26.33 (entre 9h à 15h), merci

Entreprise travaux public cherche
opérateur Centrale à béton pour chan-
tier à Bechar tél. 041.43.42.52

Urgent : jeune homme marié, universitai-
re, cherche travail comme veilleur de nuit
ou réceptionniste 1 nuit/2, étudie toute of-
fre, tout salaire, merci - 0778.84.47.54

Cherche  maçon  qua l i f i é  p lus
manœuvre pour un travail durable et
assuré, salaire selon compétence à
Oran Ouest- tél. 0550.05.10.05

J.F mariée âgé de 26 ans, licenciée
en langue allemande + O.Inf. cherche
un travail - tél. 0799.33.35.46

Institut de beauté Amel, nous cher-
chons coiffeuse et esthéticienne qua-
lifiées. 39 rue Larbi Ben M'hidi. Oran

Supérette à Oran cherche vendeu-
se. Expérience exigée. Contacter :
0556.26.21.82

Pharmacien instal lé à Oran vi l le
cherche vendeur et vendeuse en phar-
macie qualifiés - tél. 0558.40.47.97

Boutique STORTO cherche vendeu-
se présentable ayant expérience dans
la vente, bon salaire en fonction mo-
tivation. Heures d'ouverture : de 8h30
à 19h00. 35, Bd Emir A.E.K centre-vil-
le Oran. tél. 0550.32.07.97 (CV)

A vendre lot terrain 240 m² deux faça-
des centre-ville Tiaret côté piscine -
0772.99.32.23

A.V terrain 125 m² + 340 m² + 200 m²
Fernandville - 260 m² la poste + 200 m²
Panorama + 21H +3H Gotni +3 H Sidi
Bakhti - 0550.33.01.19

Vends des terrains à Sidi Lakhdar avec
acte + LF. Tél. 0561.850.626 -
0781.615.946

Vends lot de terrain de 4500 m² à la
Zone industrielle de Hassi Ameur sur le
boulevard.- 0779.60.71.28

Lot terrain à vendre 195 m², 2 façades,
nouveau lotissement à Chahid Mahmoud,
rue El Louz. Tél. 041.62.02.80 -
0661.84.51.63

Vends terrain agricole à Hasasna Port-aux-
Poules, acté avec livret foncier et permis de
clôture 2 hectares. Tél. 0669.40.45.49

Lot ter. 350 m² Misserghine Zabana
EPLF deux façades. Contacter :
0556.89.37.16

Vends Lots de 200 m² façade 10 m - Lot
de 1000 m² façade 50 m. Sidi Maârouf -
ORAN - 0549.24.00.28

Particulier vends lot de terrain à Mis-
serghine - tél. :  0791.68.24.04 -
0662.44.09.38, bien situé

Vends terrain 600 m² Bernandville +
Vends terrain 40000 m² zone industrielle
Sénia 0557.90.39.80

Vends lot terrain acté 181 m² à Ham-
mou Ali, Tafraoui juste à côté l'aviation
militaire en face école derrière stade -
0553.84.38.49- 0770.83.72.45

Vends lot terrain 152,5 m² à Tafraoui haï
Essalem acté - Oran, en plein centre-ville,
ttes commodités, eau, électricité, etc. éco-
le - tél. : 0665.98.54.95 de 8h00 à 20h00

Vends lot terrain + Plate forme 100 m²
à Chahid Mahmoud, Boudjemaa, intermé-
diaires s'abstenir. tél. : 0774.03.28.83 -
0552.43.64.63

Vente de lots terrains à Bouhnifia Mas-
cara sup. 120 m²/135 m²/150 m²/160 m² -
tél. 0560.37.36.63/ 0560.82.43.08

Vds terrain 210 m² acté, faç. 10,50x20 m de
long, clôturé à la hauteur de 4m, double mur,
02 gd portails + 01 porte d'entrée, plateforme
finie avec ses 26 piliers, jardin de 50 m², eau,
gaz, élec, manque la dalle. Kara II, Es Sénia,
Oran - Tel : 0774.45.86.04

Affaire à saisir : terrain à vendre 3 faça-
des à Belgaïd, endroit résidentiel, 277 m²
peut être divisé en 2 lots de 2 façades.
Prix très intéressant - Contact,
0661.20.95.21

Tlemcen : Vds terrain 1064 m² rond-
point Koudia + Vds Ford Focus 2010+ ter-
rain à Siga 225 m - tél. : 0557.06.31.97

Vends terre agricole de 9 ha avec L.F à
El-Kerma, près de l'autoroute et du mar-
ché de gros - Hangar 440 m², entourage,
puits, arbustes, pompe, tuyau d'irrigation,
groupe élec, bassin - tél. 0776.92.75.16

Vds lot de terrain 151 m² à Douar Bou-
djemaa, acté. Contacter, 0553.78.89.32

Vends lot de terrains 170 m² et 200 m²
à Brédia en allant vers Boutlélis. Tél.
0550.53.14.09

Vends lot de terrain 100 m², double fa-
çade, acté, sans vis-à-vis. Millenium II. -
Tel. 0558.63.71.45, après 17h.

Vends terrain 400 m² Bahi Amer Es Sé-
nia + Vds 400 m² Canastel, cité militaire
+ 220 + 270 + 190, Canastel + Vds ter-
rain 200 + 150 + 170 Belgaïd, bon prix +
carcasse 270 R+2 bien placée Fernand-
ville. Tél. 0560.18.38.27

A vendre 02 terrains - Actés - à Kristel :
186 m² 01 façade - 187 m² 02 façades.
Vue sur mer à Kristel - Prix : 35.000 DA
m². Prix Négoc. - Tél : 0661.20.34.16

PORT-SAY (MARSA B. M'HIDI) - Vends
lot de terrain 150 m². Eau. Electricité.
Gaz. Tél. - Commerces à proximité. Bord
de la Nationale 7 - Acte notarié. Livret
foncier - Tél : 0551.52.55.04

Cherche
Opérateur

expérimenté sur Pompe

Télescopique.

-  Tél. 0550.98.50.33 -

0770.74.15.15

ANNIVERSAIRE
YAGOUBI
YOUNES-
ISMAIL
A l'occasion
de ton 3ème
anniversaire,
Jedou
Sid-Ahmed,
Jeda Bahia, tante Imen
et oncle Karim, Salim, ainsi
que toute la famille AZZOUZ
et HOUIRI te souhaitent un
joyeux anniversaire plein
de joie et de bonheur.
Que Dieu te protège
mon petit prince Khanizou
A tes 100 ans.

Jedou AZZOUZ Sid-Ahmed

Vends très bel appartement duplex
F5, 120 m², 3e étage avec chauffage
central, parking, clôturé, quartier cal-
me, bon voisinage, Les Amandiers, El
Kiffane Tlemcen - Tél : 0553.28.38.44

A louer appartement F2, 70 m² nou-
vel le construct ion, indiv iduel  pour
société Nle ou internationale. Plateau
- Tél : 0659.43.37.13

Vends appartement 230 m², 6e éta-
ge ,  F ron t  de  Mer,  Oran  -
0557.90.39.80

Loue appart F4 meublé, 6ème étage avec
ascenseur, situé au début de la rue de Mos-
taganem " Sémiramis " prix 4,8 U/mois +
Loue F2 meublé 3ème étage en face Hôp.
Pédiatrie Canastel - Prix 4,8 U/mois - Tél.
0795.34.76.34

A vendre appartement F4, 130 m², 2
façades, bien ensoleillé, bien situé,
sécurisé, bon voisinage, climatiseur,
chauffage, chauffe-bain h24 eau au
centre-ville Aïn El-Turck à 10 min de
la  p lage  -  t é l .  :  0661 .84 .54 .73  -
0560.95.55.53

Vends appartement F3, 83 m², 1er
étage,  23 rue Baghdadi Mohamed,
Oran .  P r i x  ap rès  v i s i t e  -  Té l .
0558.05.33.97

Vends plusieurs appartements dans
résidence + terrain 900 m², 3 façades,
centre-ville, 12m/m² + terrain 170 m²,
double façade, Akid Lotfi + plusieurs
villas - Tél. 0555.44.70.00

Cité des Enseignants - Haï Khemis-
ti - Vends appart. F4, 97 m², 3ème et
dernier étage, vue sur mer, ensoleillé,
triple façade. Offert : 1575 M, inter-
médiaire s'abstenir, visite après 18h
- Tél. 0772.64.21.54

Vends appart. F4 modifié en F3 haut
standing, refait à neuf, luxueux, 3ème
étage, bien situé à St-Hubert -Oran -
Tél. 0778.84.62.37

Agence  Immo.  Le  L i t t o ra l  -
0550.56.65.17 - 0550.31.09.46 - Loue
appart. Meublé, 3ème avec ascen-
seur, park gardé - Akid Lotfi + F3 meu-
blé de tout, Tél., Internet, 5ème éta-
ge, Haï Chouhada. Endroit calme.

A vendre un joli F3, 3ème étage dé-
sistement à Benfréha, prix 450 U - Tél.
0540.29.29.39

Vends F3, 3ème, Seddikia vue sur
mer + F4 luxe USTO Pyramide avec
promesse + F3, 2ème, Zitoune + F3
RDC Sénia 200 logts + F4, 1er, Pla-
teau sur Bd. + Villa 200 m² R+1 Saint-
Hubert, bon prix. Tél. 0560.18.38.27

Loue : F1 RDC St Pierre (1,5 U) -
F3 Akid Lotfi 1er (3 U) - F2 meublé
Miramar 1er (3 U) - Villa Kerma (4,5
U) - Villa Bir El Djir (10 U) - AG. " AB-
DALLAH " .  11  Cava ignac  -
041.29.14.59 / 0770.40.87.48

A vendre F3 aménagé F4. Superfi-
cie 77,52 m². 8ème étage. Bien situé
en face du Tramway et Station de taxi.
Adresse : 1500 Logts, Tour 517, N° 31
USTO - Prix Négoc. - 0772.60.98.28

Vends Appart F3 et F4 très bien amé-
nagés avec cuisine équipée et box -
s i t ués  à  M i l l en ium -  Con tac te r  :
0550.46.18.22

A louer appartement F3 - 4ème étage. 2
façades - pour durée de 3 mois - 6 mois -
une année - 0793.78.35.62 - 0774.38.04.47

Loue Appart F4 grand standing meublé,
vue sur mer - Résidence Chérif Othmane
à Bel Air - ORAN - 0553.13.02.25

Loue Appart F4 - 90 m². Av. Loubet
centre-ville d'ORAN. 3ème étage. As-
censeur. Immeuble privé et propre -
Tél : 0560.38.02.53 - 0770.99.27.33

Vends F4 refait à neuf Cité Benaïda
face Station Bahia. Cité clôturée. Gar-
diennage. Libre de suite. Prix après
visite – Tél : 0770.14.01.57

Vends F4 - 100 m². 2ème étage. 4 faça-
des. Bien ensoleillé. Vue dégagée dans
immeuble 4 étages, bien situé, sécurisé,
bon voisinage - à Choupot – Tél :
0555.94.01.22

Vends beau F4 centre Aïn Turck bien
placé sur Bd - Refait complètement -
2  façades .  3 ème é tage  –  Té l  :
0661.20.51.37

Vends Appart F4 avec terrasse intérieu-
re. Refait à neuf. Centre-ville ORAN dans
immeuble 4 voisins. Convient aussi pour
Profession libérale - Prix après visite – Tél :
0561.99.21.82 - 0774.58.12.09

Villa splendide de G/Stand., corniche ora-
naise avec gde piscine et face mer. Ttes
comm. (inter-alarme…) à louer à person-
ne sérieuse - Tél. 0561.32.86.45

A ORAN - Vds M.M. avec 2 magasins S/
Gd Bd - Sup. 200 m² côté Place Gambetta
- Libre de suite, à vendre ou à louer - P.
après visite. Merci - Tél. 0774.54.93.15

H. BOU-HADJAR - Vds Maison Individ. 163
m² : 3 pièces - Terr. + WC + débarras - cour +
arbres fruitiers - Tél : 0699.18.48.67

Vends ou Echange Maison de Maître 120
m² à Trouville - Aïn El Turck. Actée. RDC
fini - Piliers + entourage 1er étage - à 500
m de la plage - Tél : 0771.30.49.55

Vds Maison à Gdyel rue Akid Amirou-
che. Sup. 190 m². Bâtie 143 m² R+1.
RDC : 1 garage, cour, 1 Ch., 1 S., Cuis.,
WC, hammam. Chauf. Cent. 1er : 1 Ch.
avec SDB, 1 Ch., 1 séjour, 1 SDB. Ter-
rasse - P. Ap. visite - Tél : 0553.38.44.64

BETHIOUA - Vends Maison de Maître 140
m². Rue Sidi Amar. Vue sur mer – Contac-
tez : 0770.30.70.34

Vends villa à Bousfer-plage à 100 m Hô-
tel Beau Séjour, R+1 avec un beau local
sur boulevard –Tél : 0661.20.51.37

SBA (AÏN EL BERD) : Vds Maison indivi-
duelle à Haï Essalem. Actée. R+2 - 320 m²
+ cour 50 m², 3 Fçdes + puits + jardin +
terrasse – Tél : 0771.59.83.79

Vends villa nouvelle construction à BOU-
ZEDJAR-plage. 200 m² - Tél :
0550.86.04.04 ou 0771.29.21.23

J.F 27 ans obtention du diplôme
d'agent de saisie informatique, secré-
taire bureautique, expérience 8 ans,
cherche emploi - tél. 0554.56.62.54

Une pâtisserie à ORAN recrute : Un
Br iocheur  -  Un Demi  Br iocheur  -
Veuillez contacter le 0793.55.55.96 -
0552.55.68.56

Possède véhicule neuf, maîtrise la
langue française, recherche d'un em-
ploi comme chauffeur dans une Sté
étrangère ou nationale je suis âgé de
66 ans.  tél.: 0777.02.94.98

Sarl Socetram - Complexe Ahlem
Oued Tlélat recrute dans l'immédiat
01 chef de quart, 01 électromécani-
cien et 01 mécanicien industriel, min,
03 ans exp. Veuillez nous contacter
au 041.43.60.79

Sté imp./exp. dans l'éclairage public
recrute -Une assistante commerciale,
maîtrisant l'anglais et gestionnaire de
stock, -Une secrétaire (aide-compta-
ble) ayant diplôme en comptabilité en
sciences eco. tél. : 0555.04.49.55

Recherche une personne disponible
de 8h à 19h pour garder une person-
ne âgée (salaire à déterminer) ou
aide-soignante, merci d'appeler au
0551.07.80.01

Société privée (import-export) piè-
ces détachées auto cherche agent
commercial connaisseur dans le do-
maine de la pièce et de l'informatique.
Présen te r  CV au  :
p iececom@hotma i l . f r  -  t é l .  :
0561.97.25.86

Agence de publicité cherche infogra-
phe .  Envoyer  vos  CV à  :
contact@groupepro.com

Une carrière de tuf sise à Aïn El-
Be ida  (Oran)  cherche chauf feurs
poids lourd 15 tonnes Shakman, ha-
bitant sur axe Arzew/Gdyel - Oran
avec expérience exigée 01 an et plus
- 0770.35.67.50

Ets de formation Bel-Abbès recrute
secrétaire prof. Informatique, envoyez
CV : depotcv@ymail.com - sous réf.
03/22

Ets de formation à Mosta recrute se-
crétaire prof. Informatique, envoyez
CV : depotcv@ymail.com sous réf. 03/
27

Cherche travail chef équipe, chef
chantier, avec expérience en maçon-
nerie, dalle de sol, faïence et toutes
les  f i n i t i ons ,  à  Oran .  Té l .
0696.60.50.03

Cadre hôtelier (diplôme + longue ex-
périence) cherche emploi en qualité
de gérant d'hôtel, libre de suite - Tél.
0696.46.14.86

Famille à Oran cherche Femme de
ménage " couchante " à plein temps,
disponible, dynamique, pour un salai-
re intéressant - pas sérieuse s'abste-
nir - Tél : 0774.55.67.63

Sté Rec. Une Secrétaire maîtrise
outil Inform. + bon Franç. Age 27/35.
Accepte déplacements temporaires au
Sud - Env. CV au 041.33.45.64 - Mob
:  0557 .59 .36 .28  -  Ema i l
ccb_oran@yahoo.fr

Inscrivez-vous gratuitement et retrouvez
toutes les nouvelles offres d’emploi sur
www.lapem-dz.com suivez-nous sur face-
book, tapez : lapemfans

Recrutons Vendeuses (48 W) - Envoyez
vos coordonnées à la boîte mail :
bouam2009@gmail.com  ou  Appelez au
0555.598.000  ou  0770 178 304

Vds. -1) Seat " Leon ", 2008, 130.000
km, essence " 1.6 " toutes options, pre-
mière main, gris argent - 2) BMW 118 d,
2008, toutes options, très bien entrete-
nue, 180.000 km, noire - Tél.
0561.61.97.10

Vends véhicule HYUNDAI H1. Année
2011. Excellent état. 12 places. 20523 Km
– 041.42.93.90

Cherche location camion frigo léger -
0793.48.96.21

A vendre 206, année 2001, couleur blan-
che ttes options essence 1.1, en très bon
état - 0555.42.12.88

A louer fourgon avec chauffeur Fiat 3T5
20 m3 année 2013 - N° 0771.25.52.21

Cherche location camion frigo KIA ou
Hyundai H100 - Contacter 0792.40.58.27
-0793.97.62.45

TLEMCEN : Location Bulldozer D 155
A KOMATSU + Niveleuse, état neuf - Tél.
0549.12.93.01

Bureau d'Affaires AHLEM : Location Li-
mousine. Prix Spécial été : 18000 DA -
Tél : 0560.20.06.46 / 0771.32.47.19 -
Facebook : Ahlem.BureauDaffaires -
Email : Ahlemba3@gmail.com
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PENSÉE
A la mémoire
de mon cher
père
SOUALMIA
Abdelkader,
ancien footballeur de l'ASMO
d'Oran des années 50
et décédé le 20.4.2008.
Je demande à tous ceux qui
l'ont côtoyé et connu d'avoir
une pieuse pensée à sa
mémoire. Repose en paix cher
père A Dieu nous appartenons
et à Lui nous retournons.

Ton fils Mohamed

PENSÉE
Le 22 avril et le
22 avril 2014,
une année
déjà après ta
disparition
après une
longue et pénible maladie

MERABET Mohamed
Tes enfants et tes petits
enfants et moi on n'a pas cessé
de penser à toi, tu étais le père
affectueux et attentionné. Je
demande à tout tes amis et à la
famille MERABET d'avoir une
pensée pour toi. Fatima.
Allah yarhmak et t'accueille
en son Vaste Paradis.

�Vends local bien aménagé à Plateau Oran
sup. 61,5 m². Tél. 0779.55.51.58

�Vds local en pleine activité sur gd Bd de
l'USTO, superficie 64 m, bien aménagé avec
sanitaire - 0770.60.42.67 - pas de courtier SVP

�Local a louer de 50 m² à Delmonte Oran
(Zeraâ) - Tél. 0550.57.90.12 demandez Mr.
Wahid

�A louer local  400 m² à Saint-Eugène Oran
+ 2 bureaux - Tél. 0556.99.31.09

�Loue local 38 m², Boulevard commercial,
Maraval Oran, bien aménagé. Contacter :
0550.219.916

�Vends local 20 m² bien aménagé acté en-
virons Choupôt 550 U - Tél. 0550.54.01.21

�Cherche location 30 m² pour usage de bu-
reau St-Hubert ou Medioni - Tél.
0560.09.22.60

�Location station de lavage vidange et grais-
sage équipée, de 200 m² environs, lourds et
légers, située dans une gd route nationale
vers Oran à 5 km environs et tous les itinérai-
res , P.A. la visite merci - Tél. 0770.82.84.41 -
0770.42.69.62

�Location salon de coiffure et d'esthétique
pour femmes bien aménagé Oran Centre -
Tél. 0557.03.93.85

�A louer local commercial situé à Choupôt.
Contacter : 0772.53.99.26

�Vends ou loue cafétéria neuve 50 m² envi-
ron à haï Yasmine 2 près commissariat 24e
avec matériel neuf. Etudie toute proposition.
Tél. 0553.13.40.06

�A louer local commercial 45 m² - R.C. - Si-
tuation stratégique, toute commodité – 15,
Rue Mirauchaux - Oran - Tél : 041.40.39.45 /
0771.20.69.46 - Intermédiaire s’abstenir

�Oran. A vendre 2 locaux actés non aména-
gés, 27 m² (350 U), 24 m² (330 U) négocia-
ble, sis à haï Yasmine 2 à l'intérieur de la cité
prom. Aribi.  Tél : 0556.88.72.40

�Loue restaurant mobile camion-restaurant
Jac, matériel complet ou sans matériel -
0770.71.46.40 -0770.71.46.41

�Loue local en plein C. Ville d'Oran très bien
aménagé (dalle de sol + faux plafond), spa-
cieux avec arrière-boutique et large box cave,
eau H/24, sanitaire, vitrine et clim et bien sé-
curisé - Tél. 0561.45.09.04

�Vends local 400 m², rue Khemisti sur 3 ni-
veaux, centre-ville - Tél. 0557.90.39.80

�Vous pouvez acheter votre voiture chez
nous par facilité et devenir taxieur avec beau-
coup d'avantages. 0661.21.21.21

�I.C.C.O. Call Center basé sur Oran re-
cherche : Téléopératrices & Téléopérateurs,
formation interne, maîtrise du français et
l'outil informatique exigés. Rémunération
fixe + prime. Envoyer C.V. sur
i.c.c.oranais@gmail.com Tél. 041.46.33.33

�Prend en charge des travaux de maçon-
nerie gle. Décoration façade, démolition,
gros-œuvre, aménagement, fourniture et
pose clés en main avec garantie. E-mail :
mounir60yassin@gmail.com Tél.
0770.97.35.82 - 0555.20.05.90

�Cherche n° de taxi immatriculé 46 tous -
tél. 0559.03.88.84

�Vends congélateur vertical, bon état, con-
serve au froid : crème, cornets, glaces, es-
quimaux. Visible. Tél. 0773.83.98.46

�Loue chariot élévateur télescopique 9M40
capacité 4 tonnes. Tél. 0554.62.32.45

�A vendre des caisses plastiques pour lait
en sachet (grande quantité) Tél.
0670.18.00.31 - 0558.97.45.57

�Import Médical vend à bon prix : Echographie
2D - 3D - 4D. Couleur Dop. Portable et Chariot
Radiographie 100 - 300 mA - Fauteuils Dent. -
Autoclaves - Générateur Oxygène… etc. – Tél :
035.67.63.99 - 0771.63.32.73

�Médecin urgentiste à domicile. Consultation,
perfusion (sérum), sondage urinaire, lave-
ment, évacuateur, pansement, hidjama… -
tél. : 0557.19.47.99

�Vends flacons en verre 125 ml. importés de
France + extrait de parfum (Fragrance) im-
porté de France - Tél : 0559.02.90.59

�Vends Matériel fabrique Dioule - Katfa plus
Crêpière 9 plaques de 40 pour Crêpe – Ba-
ghrir,  autre produit – Tél : 0661.20.51.37

PENSÉE
SMAEL
BENKREDOUMA
Mohamed
Cela fait
exactement une
année que tu es
parti sans même
nous prévenir,
mais on voulait que tu saches que
notre amour pour toi n'a pas changé
et ne changera jamais. Tu sais que
nous t'évoquons à chaque rire, chaque
larme, chaque instant. Pour nous,
tu es toujours avec nous, ta femme
et tes enfants Fatiha, Youcef, Djamila
et Fouzia et tes petits enfants Fethi
et Saliha et toute la famille.
Repose en paix papa, que Dieu
t'accueille dans son Vaste Paradis.
A Dieu nous appartenons et à Lui nous
retournons.

DÉCÈS
Les familles
FERDJ ALLAH ,
GHOUTI,
TERKI,
BENYELLES,
BOUDINAR,
RAZINE, SENOUCI, AÏT IDIR,
SOUIYAH vous font part
du décès de

Mr FERDJ ALLAH BELKHEIR
Décédé le 21.04.2014 à l'âge d
e 77 ans. La levée du corps
aura lieu le 22.04.2014
à la prière de Dohr.
Domicile mortuaire : Coopérative
Zirout Youcef, N° 31 USTO Oran
à côté de la clinique
Benmansour.

La famille FERDJ ALLAH

DÉCÈS
Les familles

BOUAZZA,

TAHRAOUI,

DIAB

et GALMI ont

la douleur de vous faire part

du décès de leur cher et

regretté père, Monsieur

BOUAZZA El Ouadi,
décédé le mardi 15/04/2014

à l'âge de 65 ans à Oran.

Tes enfants : Linda- Nawel -

Mohamed et Samir

DÉCÈS

La famille MENAD

de Stidia

a la douleur d'annoncer

le décès de leur fils

MENAD Bilel âgé de 26 ans.

Prie le Grand Dieu

de l'accueillir

en son Vaste Paradis

AVIS D'INFORMATION

LA Sarl «MINOTERIE LA TAFNA » de Tlemcen informe

son aimable clientèle du changement de numéros

de téléphone et Fax TEL : 043.40.48.10/11/12

FAX : 043.40.44.43

�AL-RESSALA. Préparation Examens 2014,
5ème, BEM, BAC. Accompagnement sur me-
sure, révision Gle. 5ème du 12 au 22 mai. Bac :
du 14 au 29 mai. BEM: du 27 mai au 05 juin. Al-
Ressala, Plateau: 041.40.04.73 - Oued Tlélat :
041.43.72.05 - Millenium : 040.20.03.64

�Un financier cherche un partenaire pour
association à Oran. Téléphoner au
0771.17.80.21

�Atelier de confection et de broderie situé à Oran
cherche finisseuses - tél. : 0551.88.59.43

�Vente matériel fromagerie et charcuterie
poussoir clipeuse, broyeur, hachoir, cutteur,
machine à déglacer, marmite, balance à da-
teur ch. froide - 0770.83.07.52

�Cherche location numéro de taxi à Oran,
contacter 0771.06.91.33

�Médecin visite à Domicile + Echographie à
domicile - 0554.37.94.94

�Jeune architecte, domicile à Oran, prend tra-
vail 2D/3D - Faire des conceptions et photos
réalistes, permis de régule, démolir, construi-
re. tél. : 0661.86.13.41

�A vendre matériel de fabrication de cake en
production 1 four, 1 flow pack, 1 pétrin, 1 do-
seuse + Recettes - Tél : 0795.50.37.41

�Professeur de maths donne des cours de
soutien individuel au domicile de l'élève pour
les niveaux suivants : 4e AM - 1er AS, 2e AS
et 3e AS - M - TM. Tél. 0770.39.41.55

�Entreprise de Travaux Bâtiment - Architec-
te  Constructeur prend en charge vos Tra-
vaux de Construction, Rénovation d’appar-
tement, villa, commerce - Tél : 0770.25.79.22

�Glisseur (Série I) pêche. Année 2007. Lon-
gueur 5,20 m. Moteur YAMAHA 75 Chevaux
+ Placards (02) et Place de stationnement
(AMIS DE LA MER) Port d'Oran - Tél.
0553.25.74.19

�Cherche location Numéro de taxi à ORAN
– Tél : 0560.61.77.54

�Cherche numéro taxi Oran, 1 an ou 2 ans.
Tél. 0772.69.47.47

�ASSISTANCE PLUS SPECIAL PREPAR. -
EXAMEN 2014 - 5ème - BEM - BAC - Révision
spécifique sur exercices types des épreuves et
sans stress - 5ème : du 15 au 25 Mai - BAC : du
15 au 28 Mai - BEM : du 29 Mai au 05 Juin -
Gambetta Place Fontanelle. Tél : 041.53.30.27
- Maraval : 21, Rue Soudani Amar. Tél :
041.34.85.55

�Importateur Distributeur dispose en stock :
Papier peint - Gerflex - Gazon synthétique -
Moquette - Parquet stratifié - Bordure décorati-
ve – ORAN : Maraval. Rond-point Nakhla - SE-
TIF : Route de Constantine – 041.45.45.92 -
0554.25.30.65 - 0560.01.51.79

�Vds Atelier de Tour complet : Tour 1,5 - Frai-
seuse 2,5 + Fraiseuse 1,5 - Perceuse - Pos-
te à souder + 2 Meules + Girafe + divers Outils
Tour et Fraiseuse – Tél : 0669.60.26.25

�Vends Engins : LIEBHERR 902 - 86 / LIE-
BHERR 911 - 77 / O&K chenilles 89 / Char-
geur FIAT ALIS 84 / Rétro Chargeur ENMTP
96 – Tél : 0550.32.69.24

�SAC PLUS propose pour « ANSEJ -
CNAC » Mach. « Mouchoirs - Serviette –
Gobelet » - « Condit ionneuse » –
036.65.33.34 / 35 / 36 - 0555.62.34.91 / 92

�SAC PLUS propose pour « ANSEJ -
CNAC » Mach. Impression Gd Format  -
Gravure Num. sur Bois – 036.51.47.14 -
0555.62.34.93 / 94 / 95 / 96

�SAC PLUS propose pour « ANSEJ -
CNAC » Machines Transformation « Plasti-
que - Papier – Carton » – 036.51.47.14 -
0555.62.34.97 / 98 / 99

CONDOLÉANCES

 Nous avons appris avec une profonde tristesse et une grande

affliction le décès tragique de ton  bien-aimé regretté frère,

SAME Mahiédine, survenu la nuit du vendredi 11/04.

En cette circonstance douloureuse, Nous exprimons à ta famille,

tes proches, tes amis et, à travers toi, à chaque membre

de la famille SAME,  nos vives condoléances et l'expression

de notre sympathie et compassion, tant nous mesurons la dureté

de l'épreuve dans la perte tragique d'un être cher.

Nous implorons le Tout-Puissant d'accueillir le défunt

dans son vaste paradis.

En partageant ta peine en cette douloureuse circonstance, inscrite

dans le destin imparable de Dieu, nous implorons le Très-Haut

de t'accorder réconfort et compassion.

Les membres de la Direction SETRAM.

VENDS BAIN MAURE  A ORAN - ECKMÜHL
EMPLACEMENT COMMERCIAL IDEAL

z Surface 500 m²
z Actuellement en activité

z Doté d'un puits d'eau potable de grande capacité.

Pour contact :

M. MALIK  0770-352-352

ISTANBUL
Du 16/05 au 23/05
08 jours 07 nuits

Hôtels 5 et 4 étoiles à Taksim
3 jours de visite

ATLAS VOYAGES
14, Avenue Loubet Oran

0661 20 69 07  /  0560 00 92 05  /
041 39 53 48  /  041 39 73 50

EMAIL : tourismeatlas@yahoo.fr

DÉCÈS
Les familles,
BOUZIANE,
TERRAB,
GHAOUTI-TERKI,
BENARIBA,
HALOUI, ZAÏDI,
FOULLANE,
HASNAOUI,
BOUMAÏZA, ZELMAT, et REMICHI
font part du décès de leur enfant,

BOUZIANE DJILLALI,
survenu le 18/04/2014 à l'âge de 31 ans.
Nous remercions tous ceux qui nous
ont accompagnés dans ce long combat
contre la maladie et les structures
médico-sociales et nous ne
pardonnerons jamais à ceux qui lui ont
refusé le droit à la santé. Nous prions
tous ceux qui l'ont connu d'avoir une
pieuse pensée pour lui.
«Nous sommes à Dieu et nous
retournons à Lui »
Adresse : 26, rue des Mille et une Nuits,
Medioni - Oran

PENSÉE
Une pensée
pleine d'amour
et de regret
pour notre
chère mère et
épouse, Mme
ABDERRAHMANE Ghalia,
née BOUCHENTOUF. On veut
tous te dire aujourd'hui et tous
les jours que tu étais une mère
formidable et exemplaire et tes
enfants et petits enfants ne
cesseront jamais de t'aimer.
Puisse Dieu le Tout-Puissant
t'accorder sa Miséricorde dans
son Eternel Paradis.
Repose en paix, tendre maman

�A vendre local commercial 420 m² Gd Bou-
levard Adda Benaouda - Plateau - ORAN -
Prix après la visite - Tél. 0550.903.888

�Loue : Local à usage de dépôt 3500 m² Zone
Industrielle Nedjma - Cheteïbo + 02 Locaux pour
dépôt 500 m² à Brea (31) – AG. NOUR – Chou-
pot - 0773.30.81.70 - 041.24.26.70

�TLEMCEN : Loue 02 locaux à usage pro-
fessionnel uniquement, séparément ou en-
semble, surface : 2 x 65 m² - au RDC d’un
villa double façade située à Bel Air - Tél :
0556.39.50.20 - H.B. Merci
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Entretien avec Ahmed Cheniki

Les jeux tragiques de la pauvreté culturelle en Algérie

Réalisé par R. Belkacem

Après une longue période
creuse, l’activité théâtrale
semble reprendre en Algérie.
Etes-vous de cet avis?

A.C.: Je ne crois nullement à une reprise
de l’activité théâtrale et culturelle en Al-
gérie. Jamais, le théâtre et la représenta-
tion culturelle n’ont atteint un tel degré
de médiocrité. Le cinéma n’existe prati-
quement plus. Certes, de temps en temps,
des longs métrages sont produits. Mais il
faut savoir qu’un film réalisé par un Al-
gérien ou un franco-algérien n’est pas for-
cément algérien, sauf s’il est produit par
des structures nationales. Pour le théâtre,
la pauvreté et le traficotage caractérisent
le territoire. Le ministère de la culture se
mue en structure chargée des festivals.
Certes, il y a beaucoup d’argent qui ne
me semble pas utilisé à bon escient. C’est
vrai que ces derniers temps, on nous sort
la sempiternelle litanie d’une comptabili-
té funèbre dressant le nombre de pièces
produites, mais on oublie de signaler le
niveau peu reluisant des représentations
et l’absence de public qui sait, quoiqu’on
en dise, juger de la qualité des specta-
cles. On a l’impression que les responsa-
bles de la culture ne s’intéressent qu’à un
papier comptable bon à exhiber comme
une sorte de gage de réussite. Ce qui n’est
malheureusement pas le cas dans un pays
où les activités littéraires et artistiques ont
subi un indéniable recul. Il faudrait voir
comment se répartit la rente et comment
fonctionnent des coopératives et des
structures publiques, attendant souvent le
bénéfice de la rente. Un débat sérieux,
loin de l’esprit d’autosatisfaction, sans
anathème, ni insulte, contradictoire et
ouvert, est nécessaire si on veut sortir de
l’état de marasme actuel.

On constate également que les
pièces présentées ne drainent
pas beaucoup de gens, pourquoi
à votre avis?

A.C.: C’est tout à fait normal. Le fonc-
tionnement bureaucratique des structu-
res théâtrales est tel que la production
devient une affaire administrative, ex-
cluant toute possibilité de faire un travail
sérieux. Ce mal touche aussi bien les théâ-
tres publics que les coopératives vivant
une situation absurde. Ainsi, l’absence de
vrais metteurs en scène, de comédiens
performants, d’auteurs dramatiques sé-
rieux et des autres métiers du spectacle
ne peut qu’engendre cet état d’effondre-
ment général. Nous avons, depuis long-
temps, mis en garde les pouvoirs publics
de ce misérable état, mais aphones, les
gestionnaires du ministère de la culture,
trop prisonniers de leur moment d’exta-
se auto-jouissive, ne daignent pas aller au
fond des choses, c’est-à-dire faire un état
des lieux sans complaisance de la situa-
tion de la culture et réformer profondé-
ment les espaces culturels, y compris, bien
entendu, l’entreprise théâtrale. Ce qui me
fait rire, c’est le fait de dire qu’il faille fai-
re une culture pour tous alors que tout le
monde sait, même la ministre de la cultu-
re, que le public boude les structures pu-
bliques, trop mal dirigées et ne pouvant
attirer les grandes foules. Le produit pré-
senté est médiocre, et les structures théâ-
trales ne semblent pas maîtriser les règles
de la gestion, les gens savent faire la part
des choses. Quand il y a de grands spec-
tacles, le public est là, présent, mais nos
théâtres, trop pauvres, ne peuvent pré-
senter que ce qu’ils peuvent produire,
c’est-à-dire des choses maigres. D’ailleurs,
lors des festivals trop peu reluisants du
théâtre dit professionnel, il a été constaté
le manque de sérieux et de maitrise des
techniques d’écriture dramatique et scé-
nique et l’absence de plusieurs métiers
participant de la mise en œuvre du spec-
tacle théâtral. Une œuvre théâtrale réu-
nit un ensemble de règles et de métiers.
C’est pour reprendre Roland Barthes, une
machine cybernétique.

Le théâtre, comme le cinéma
étaient florissants dans les
années 70, qu’est-ce qui a fait
leur force?

A.C.: Oui, les années 70 ont connu, à

Auteur de nombreux études et ouvrages sur la culture et le théâtre : Le théâtre en Algérie, Histoire et enjeux, Edisud, Aix en Provence,
2002, 176 pages ; Vérités du théâtre en Algérie, Dar el Gharb, 2006, 255 pages ; Théâtres arabes, genèse et emprunts, Dar el Gharb, 2006,

423 pages ; Le théâtre en Afrique noire, itinéraires et tendances, Dar el Gharb, 2006, 166 pages et de nombreux ouvrages collectifs,
actuellement professeur à l’université d’Annaba et professeur invité dans des universités européennes, l’un des rédacteurs du dictionnaire

encyclopédique du théâtre, sous la direction de Michel Corvin, paru chez Bordas et de l’encyclopédie « Les créatrices du monde » y a
introduit un certain nombre d’hommes et de femmes arabes et africains dans cette encyclopédie, Ahmed Cheniki qui vient de publier aux

Editions Vox Teatri à Boston (USA) son dernier ouvrage, « Théâtres arabes, itinéraires singuliers et expériences particulières », nous
entretient sur la situation du théâtre et de la culture en Algérie

travers le monde, même aux Etats Unis
et en Europe, des moments extraordinai-
res de contestation des formes littéraires
et artistiques établies. En Algérie, ce fut
une période faste qui a succédé à la dé-
cennie des années 60 marquées par un
grand enthousiasme, celui de la proximi-
té de l’indépendance,  relayé par des sta-
ges de formation pris en charge par de
grands maitres du cinéma et du théâtre.
A l’époque, du moins dans les théâtres
d’Etat, on montait Beckett, Brecht, O’neill,
Goldoni, Calderon, El Hakim, Rouiched,
Kaki, Alloula, Rais…Le théâtre amateur
s’était, lui, intéressé au théâtre dit « poli-
tique ». Ce qui n’était pas le cas du théâ-
tre d’Etat, si on excepte trois pièces, cel-
les d’Oran, El Meida, El Mentouj, et celle
d’Alger, Fersousa oual Malik. Il y avait des
metteurs en scène, des auteurs et souvent
des gestionnaires sérieux. Le public y al-
lait parce qu’il y avait des hommes de la
trempe de Mustapha Kateb, Allel el Mou-
hib, Alloula, Kateb Yacine, Benaissa, Bou-
guermouh, Kaki, Agoumi, Rouiched et
bien d’autres qui aimaient éperdument
leur métier et qui savaient ce que voulait
dire le théâtre. Aujourd’hui, il n’est nulle-
ment possible de discuter théâtre. Dans
nos structures théâtrales, on parle de tout
sauf de théâtre. C’est triste, mais c’est ain-
si. C’est du moins dans la majorité écra-
sante des cas. L’analphabétisme reste le
mal qui ronge profondément le théâtre et
d’autres arts en Algérie où on n’arrête pas
d’organiser des festivals, avec des com-
missaires, en même temps directeurs de
théâtre (encore un cachet), des colloques-
bidons, des stages souvent peu sérieux,
des directeurs de théâtre qui se doublent
de responsables de production (encore un
cachet, parait-il), des frais de mission pour
aller au festival et bien d’autres situations
nouvelles dans nos théâtres aujourd’hui,
choses qui n’existaient pas avant les an-
nées 80. Il y a aussi des gens bien for-
més, certes rares. Peut-être, les jeunes
sortis de Bordj el Kiffan pourraient ap-
porter quelque chose. Les directeurs de
théâtre sont nommés à vie alors que le
changement (mutation ou mise à l’écart)
et la désignation en fonction d’un projet
clair  est la règle dans des théâtres en
Europe. Je sais de quoi je parle parce qu’il
m’arrive d’y travailler dans des espaces
européens comme contractuel pour des
missions particulières.

-Et le cinéma, qu’en est-il au
juste ? On a l’impression qu’il
sonnait une situation peu
agréable.

Le cinéma vit le même marasme. C’est
vrai qu’avec l’indépendance et les pre-
mières expériences du CNC, de l’INC et
de la cinémathèque, l’enthousiasme
aidant, des films nationaux ont été pro-
duits, permettant, par la suite à de nou-
veaux réalisateurs de l’époque de traiter
de sujets d’actualité, avec une manière
de faire qui rappelle le néo-réalisme ita-
lien. Bouamari, Allouache, Laskri, Lal-
lem, Beloufa, Tolbi, Zinet et bien d’autres
vont chercher, grâce, il faut le dire, aux
encouragements des pouvoirs publics, à
donner à voir l’univers social avec ses
difformités et ses bonnes choses. Tahia
ya Didou de Zinet et Noua de Tolbi, en-
tre autres longs métrages, expriment cet-
te autre manière de traiter les faits sociaux.
Aujourd’hui, avec la disparition des struc-
tures publiques du cinéma, sans aucun
autre espace de substitution, il n’y a plus
de cinéma, ni salles, ni production sérieu-
se, ni industrie. Et on trouve le moyen
inique d’organiser un festival du cinéma
à Oran, avec les deniers publics pour, es-
sentiellement, des invités. Cette privati-
sation des moyens publics est tragique.
Ce qui est extraordinaire, aujourd’hui,
avec le froid avec l’Egypte, on se met à
regretter le fait qu’on ait distribué de l’ar-
gent à des acteurs égyptiens qui, par dé-
senchantement, sont devenus médiocres
et peu crédibles. Drôle de cinéma ! Nos
responsables, souvent trop séduits par le
discours néolibéral et le mythique mar-
ché, oublient que l’Algérie n’a pas les
mêmes moyens que la France ou un autre
pays européen qui aident énormément
leurs cinéastes. L’art devrait-être un véri-
table service public. Les décisions prises

au début des années 90, mal étudiées et
trop rapides, en direction du livre et du
cinéma ont fini par détruire toute entre-
prise de revitalisation de ces deux disci-
plines artistiques.

Certains disent que
le problème du théâtre
en Algérie est lié au manque
de textes, est-ce votre avis?

A.C.: J’en doute fort. On pourrait repren-
dre beaucoup de bons textes qui ont été
produits dans nos théâtres, des adapta-
tions, des traductions ou des textes
d’auteurs. Il y a des milliers de textes à
exploiter. Nos hommes de théâtre ne li-
sent souvent pas, ce qui pose sérieuse-
ment problème. Quelle est la structure
théâtrale publique qui possède une biblio-
thèque ? Il faudrait ajouter le fait que
d’autres, une fois nommé à la direction,
d’un théâtre, ne font que produire leurs
propres textes, comme si l’univers drama-
tique se réduisait à leurs textes. La pério-
de des années 60-70 a été d’un équilibre
extraordinaire. Reprenons le même sché-
ma. Mais avons-nous les metteurs en scè-
ne sérieux qui pourraient monter les
chefs-d’œuvre du théâtre mondial ? Je
ne le pense pas.

On constate qu’une grande partie
de textes adaptés ou traduits
sont de Gorki, Garcia Lorca,
Tchékhov..., alors que les
écrivains algériens sont rarement
adaptés au théâtre et au cinéma,
hormis Les martyrs reviennent
cette semaine de Tahar Ouettar,
dans le cinéma L’opium et le
bâton, l’incendie et ces dernières
années Omar Fetmouche a
adapté des textes de Mimouni et
de Tahar Djaout. Comment peut-
on expliquer ce choix?

A.C.: Je pars de l’idée que théâtre, ciné-
ma et littérature sont trois univers diffé-
rents, obéissant à des normes et des tech-
niques différentes. Il est possible d’adap-
ter des romans au théâtre et au cinéma,
mais il ne faut pas le faire systématique-
ment parce qu’ils se caractérisent par
des espaces médiateurs propres et des
fonctions sémiotiques particulières. Il
y a eu des expériences plus ou moins
réussies du passage de l’écriture roma-
nesque à l’écriture dramatique et fil-
mique. Il y a eu de nombreuses adap-
tations de textes dramatiques d’auteurs
étrangers, notamment au TNA dans les
années 60, 70 et 80. Le répertoire du
TNA est apparemment consultable.
Souvent, on réduit l’art théâtral à une
sorte d’appendice de la littérature. Le
fait de privilégier le texte dramatique
et de passer outre les «trous», les ellip-
ses, le fonctionnement des indications
scéniques  et les instances matérielles
contribue à l’effacement du statut spé-
cifique et l’autonomie de la représen-
tation théâtrale. On ne peut écrire un
texte dramatique sans prendre en con-
sidération les conditions et le proces-
sus de sa mise en scène. Si le signe
dans un texte littéraire est figé, il se
caractérise par un mouvement latent
dans un texte littéraire.

Vous participez à plusieurs
rencontres théâtrales en
Algérie et à l’étranger, com-
ment voyez-vous la situation
du théâtre dans les autres
pays?

A.C.: En voyant ce qui se passe en Eu-
rope, on pourrait dire qu’il n’existe pas
un théâtre sérieux en Algérie. Je vous
surprendrais peut-être, en vous disant
que les exercices que je fais avec mes
étudiants des universités d’Artois ou de
Rennes2, avec des moyens dérisoires,
sont meilleurs que de nombreuses piè-
ces produites en Algérie. Ne parlons pas
des pièces des grands théâtres de France
par exemple. Quand je lis la presse, je
me dis souvent comme ils n’ont pas voya-
gé nos journalistes, ils n’ont absolument
rien vu, à tel point que je me surprends à
me dire si nous avions assisté à la même
pièce. Il y a, certes, quelques tentatives
journalistiques intéressantes ici et là, mais
dans l’ensemble, notre théâtre et nos jour-

nalistes sont d’une pauvreté affligeante.
Ne serait-il pas temps de les prendre en
charge pour des stages en Europe ?
L’intervention de l’Etat est décisive pour
la prise en charge de l’activité théâtrale
dans tous ses volets: «professionnel»,
«amateur», «privé», «universitaire», «scolai-
re»… Ainsi, il est temps que l’environne-
ment immédiat considère le théâtre et les
autres arts comme des éléments essentiels
dans la définition de notre identité et la
construction d’une image positive de l’Al-
gérie. Les APC et les APW, comme
d’ailleurs les universités, pourraient être
partie prenante d’une réactivation de l’art
dramatique en Algérie, d’autant plus qu’il
fonctionne aisément comme un instrument
didactique. L’association des collectivités
locales, de l’université, de l’école et des
structures culturelles est impérative pour
permettre au théâtre de s’ancrer durable-
ment dans l’univers culturel algérien.

-Comment, selon vous, devrait-
être réformée l’entreprise
théâtrale ?

L’entreprise théâtrale, traversée par les
multiples scories de décisions administra-
tives souvent en porte à faux avec la réa-
lité, a déjà depuis de nombreuses années
connu ses limites. Les théâtres décentra-
lisés n’arrivent plus, faute de renouvelle-
ment et de bonne gestion, de produire
un travail de qualité. D’ailleurs, perclus
sous le poids d’une lourde machine ad-
ministrative, l’entreprise occulte dange-
reusement sa vocation d’animation et de
production des spectacles. Nous avons
souvent affaire à des entreprises fermées,
sans animation sérieuse et prenant rare-
ment des initiatives. Certes, les bâtiments
cherchent surtout à réussir la gageure de
distribuer la masse salariale qui broie la
grande partie du budget alloué à l’en-
treprise. Les théâtres publics ne pour-
raient s’en sortir qu’en reconsidérant
sérieusement leur fonctionnement,
c’est-à-dire articulant leur organisation
autour de la production et la diffusion,
convertissant ainsi une partie du per-
sonnel administratif dans le départe-
ment de la promotion et de la diffusion.
Comme les théâtres en Europe, et même
en Tunisie et au Liban, le secteur de la
production et de la promotion constituent
les éléments-clé de l’entreprise.
   Notre proposition s’articule autour
d’une sorte de décentralisation interne,
c’est-à-dire engendrant la mise en œuvre
de deux ou trois unités de production re-
lativement autonomes dirigées par un
metteur en scène devenant ainsi un véri-
table patron de cette structure disposant
au sein du théâtre public de son budget
et de son équipe artistique, de ses bu-
reaux. Le directeur général du théâtre de-
viendrait un véritable administrateur, fa-
cilitant les actions des différentes unités,
permettant une meilleure promotion des
différents spectacles produits, comme il
est appelé à rentabiliser le bâtiment en
programmant différentes activités comme
prestataire de service et en encourageant
un dialogue avec les amateurs, les trou-
pes privées et les universitaires.

-Il y eut, il y a quelques années,
une situation inconfortable entre
l’Algérie et l’Egypte sur le plan
culturel après le fameux match
qualificatif aux coupes d’Afrique
et du Monde, quel était votre
sentiment ?

A.C.: C’était prévisible. Le Machrek et le
Maghreb sont deux entités particulière-
ment différentes. J’ai vécu dans deux pays
du Machrek et j’ai bien saisi cette réalité.
Mais ce qui m’a toujours surpris, moi qui
suis apparemment censuré depuis quel-
ques années par les espaces officiels du
ministère de la culture et ses structures
annexes, c’est d’ailleurs une belle chose,
c’est l’accueil, à la limite du zèle, fait par
des structures du ministère de la culture
aux Egyptiens. Je me souviens de la piè-
ce, Salomé, avec une quarantaine de per-
sonnes, lors du mois théâtral, du festival
du théâtre dit professionnel (sic !) qui
invitait des Egyptiens, venus en touriste,
notamment Samiha Ayyoub (trois ou
quatre fois, elle était même venue avec
sa coiffeuse, avec des billets de plusieurs

millions), du festival du cinéma d’Oran,
d’Alger, capitale de la culture arabe, de
cette grande campagne pour Farouk Hos-
ni, ministre égyptien de la culture sous
Hosni Moubarak, etc. Et on nous a dit à
l’époque que le ministère de la culture
avait décidé de boycotter tout ce beau
monde qui, il n’y a, pas très longtemps,
était choyé, gâté, célébré par des journa-
listes aujourd’hui amnésiques et le minis-
tère de la culture. On a même, lors du
colloque sur la Palestine au théâtre, du
festival du théâtre dit professionnel éva-
cué les œuvres majeures de Kateb Yaci-
ne et de Nourredine Aba sur la question.
Ce sont des Algériens. C’est grave. Même
le cinquantenaire de la constitution de la
troupe du FLN avait été omis. Il faudrait
simplement dire que la querelle de l’épo-
que correspondait aux pratiques de deux
régimes totalitaires, mais les vrais intel-
lectuels égyptiens et algériens n’étaient
pas tombés dans ce piège, ils savaient que
les deux peuples avaient beaucoup de
d’attaches et de points communs.

-Comment se manifestent
les rapports entre les élites
du Machrek et du Maghreb ?

Le Machrek et l’Egypte dont je respecte
beaucoup d’intellectuels qui ne sont ja-
mais invités à ces rencontres parce que
considérés comme subversifs, devenaient
le centre de notre univers, faisant du Ma-
ghreb un simple appendice de l’Egypte.
La lecture de différents textes critiques
nous montre que le qualificatif «arabe» se
réduit à la production dramatique du
Machrek. Ce qui s’expliquerait par une
manifeste méconnaissance du Maghreb
par les intellectuels du Moyen Orient.
Mostefa Lacheraf avait déjà succincte-
ment abordé cette question du regard
réducteur porté par les intellectuels du
Machrek sur le Maghreb (Algérie, Nation
et Société). Dernièrement, c’est-à-dire en
1998, une polémique, parfois violente,
avait opposé le philosophe marocain
El Jabiri au sociologue syrien Georges
Tarabichi autour de ce thème. L’intel-
lectuel marocain considérait que les
moyen orientaux réduisaient souvent
la culture arabe à un champ précis et
dévalorisaient, souvent par ignorance
le savoir du Maghreb.
   Souvent, les intellectuels du Machrek
n’accordent, faute d’informations et de
recherches sérieuses, que très peu d’im-
portance à l’ensemble maghrébin. No-
tre lecture des textes et nos nombreu-
ses rencontres avec des critiques et des
hommes de théâtre arabes nous per-
mettent de conclure que le Machrek
méconnaît tragiquement le Maghreb.
La réciproque n’est pas vraie. Les in-
tellectuels maghrébins sont souvent à
l’écoute de toutes les manifestations
culturelles du Moyen-Orient. Les cher-
cheurs et les universitaires rétrécissent
le champ de leurs travaux suggéré par
leurs intitulés en ne s’intéressant qu’au
Liban, à la Syrie et à l’Egypte considé-
rant ainsi l’art scénique au Maghreb com-
me une sorte d’appendice de la produc-
tion du Machrek. Cette lecture réductrice
et prétentieuse résulterait peut-être de
l’absence de sources documentaires.
Les ouvrages comportent, dans certains
cas, de très nombreuses erreurs surtout
quand il s’agit d’évoquer la question
du théâtre dans l’espace maghrébin.
Youssef Saad Dagher s’offre même le
luxe de confondre deux personnages-
clés de l’art scénique en Algérie. Pour
l’auteur de L’encyclopédie des pièces
arabes et arabisées, Kateb Yacine et
Mustapha Kateb sont une même et seu-
le personne. C’est vrai qu’ils sont cou-
sins et qu’ils sont décédés le même
jour. Mais toutes ces coïncidences ne
suffisent pas pour en faire une même per-
sonne. De grands noms de la scène ma-
ghrébine sont gommés(Alloula, Kaki,
Mohamed Driss, Fadhel Jaibi, Nabil La-
hlou…) ou à peine cités comme Berchid
ou Tayeb Saddiki, le maître du théâtre
marocain. Cette excessive et abusive
généralisation engendre de nombreux
malentendus et provoque de profon-
des erreurs. Ce qui altère sensiblement
la communication et réduit la portée
scientifique du texte.
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10.40 Mon
histoire vraie
11.00 Les douze
coups de midi
12.00 Journal
12.40 Petits plats
en équilibre
12.45 Météo
12.55 Joséphine,
ange gardien
14.35 Nos chers
voisins
16.00 Quatre
mariages pour
une lune de miel
17.00 Bienvenue
chez nous
18.00 Money Drop
19.00 Journal
19.35 Météo
19.55 Grey’s
Anatomy

10.45 La quotidienne
12.00 Terre
des mondes
12.40 Le magazine
de la santé
13.35 Allô, docteurs !
14.10 Zoo nursery
Berlin
14.40 Saveurs d’Asie
15.35 Arabie sauvage
16.45 C dans l’air
18.00 C à vous
19.15 Entrée libre
19.40 La maison
France 5
20.40 Silence,
ça pousse !
21.32 Consomag
21.35 C dans l’air
22.40 Dr CAC
22.45 Entrée libre
23.05 En toute
sécurité
00.00 Allergies,
l'épidémie silencieuse

10.00 Motus
10.30 Les
Z’amours
11.00 Tout
le monde veut
prendre sa place
12.00 Journal
13.00 Toute
une histoire
14.50 Comment
ça va bien !
16.05 Dans
la peau d’un chef
16.55 On
n’demande
qu’à en rire
17.55 N’oubliez
pas les paroles
18.55 Météo 2
19.00 Journal
19.40 Parents
mode d’emploi
19.43 Alcaline
l’instant
19.44 Météo 2

09.50 Midi
en France
11.00 12/13 :
Journal régional
11.25 12/13 :
Journal national
12.50 Un cas
pour deux
13.55 Cyclisme
15.10 Des chiffres
et des lettres
15.50 Harry
16.20 Un livre,
un jour
16.30 Slam
17.10 Questions
pour un champion
18.00 19/20 :
Journal régional
18.30 19/20 :
Journal national
18.58 Météo
19.00 Tout le sport
19.15 Plus belle
la vie

09.50 La petite
maison dans
la prairie
11.45 Le 12.45
12.05 Scènes
de ménages
12.30 Météo
12.35 Mini macho
14.30 Hawthorne :
infirmière en chef
15.20 Les reines
du shopping
16.20 La meilleure
boulangerie
de France
17.40 100 %
mag
18.40 Météo
18.45 Le 19.45
19.05 Scènes
de ménages

09.05 Marvel
Renaissance
09.55 Royal Pains
11.20 La nouvelle
édition
11.45 La nouvelle
édition, 2e partie
13.00 La cage
dorée
14.30 Rencontres
de cinéma
14.50 La semaine
Barré
15.05 Star Trek
Into Darkness
17.15 Avant-
match
17.30 Football
19.35 Avant-match
19.45 Ligue
des champions
21.50 Looking
for Rio

08.45 Real
Housewives :
Orange County
10.30 Les anges
de la téléréalité 6,
Australia
12.35 Tellement vrai
14.15 Tellement vrai :
la quotidienne
15.15 Les anges
de la téléréalité 6,
Australia
16.35 Le mag
17.55 Stargate
SG-1
19.50 Knight Rider :
le retour de K2000
00.00 La maison
du bluff 4 :
la quotidienne

13.15 Mon ami
Grompf
13.55 Wendy
14.45 Bienvenue
au ranch
15.20 Word World,
le monde des mots
15.45 Yakari
16.40 Jamie
a des tentacules
17.30 Pouic-Pouic
18.55 Un gars,
une fille
19.45 Le petit
baigneur
21.10 Montreux
Comedy Festival
2013
22.50 Montreux
Comedy Festival
00.35 Monte le son,
le live

09.25 NT1 le mag
09.35 Les enquêtes
impossibles
11.35 Tous
différents
12.20 MP1
12.25 NT1 infos
12.40 Baby boom
16.15 Les frères
Scott
18.30 Au nom
de la vérité
19.30 Tu veux
ou tu veux pas
19.40 Météo
19.50 Apocalypse
Revolution
22.05 2012,
la prophétie
23.45 Planète
Terre en danger

19.50 Pékin express :
à la découverte

des mondes inconnus

arte

Avec Halle Berry, Abigail Breslin,
Morris Chestnut, Michael Eklund
Jordan Turner est une opératrice expérimen-
tée du service des urgences de Los Angeles.
Habituée à gérer les situations difficiles, elle est
bouleversée quand Leah Templeton, une
adolescente, est enlevée alors qu'elle était en
ligne avec elle pour tenter de lui apporter de
l'aide. Le lendemain, le corps de la jeune
femme est retrouvé dans une décharge.
00.30 Mafiosa

18.20
Taqder
terbah

07.00 Journal
télévisé
07.20 Sabah
el kheir
09.00 Saïdati
10.45 Charie
el houb
10.50 Baït
el sisan
12.00 Min
waqiouna
13.00 Journal
télévisé

13.30 Koul
aouladi
Feuilleton
15.00 Mahla
di aâchia
16.00 Atlas
el hayawan
16.30 Ben 10
17.00 Moutaât
el maïda
17.30 Dalil
el moustahelek
18.00 Journal
télévisé amazigh

19.00 Super
family
Feuilleton
20.00 Journal
télévisé
20.50 El Hiwar
El Iqtisadi
21.15 Méthode zoé
23.20 Hayat
el kainat

- Patrimoines d'exception
Présenté par Patrick de Carolis
La grotte aux merveilles. Découverte en 1994 à
Vallon Pont d'Arc, en Ardèche, la grotte Chauvet
contient 400 figures animales tracées à l'ocre rouge,
gravées avec le doigt ou dessinées au fusain. Ces
fresques du paléolithique qui remontent à 36
000 ans avant J.-C. fascinent les scientifiques.
Strictement fermée au public, la grotte est
actuellement reproduite à l'identique à proximité •
La République ouvre ses portes. Visite de résidences
présidentielles : les châteaux de Rambouillet, de
Champs-sur-Marne et de Vizille.
21.55 Grand Soir 3
22.20 Pièces à conviction
23.30 Les chansons d'abord
00.25 Couleurs outremers

22.55 The Call

22.25 Revenge

19.45 Des racines et des ailes

12.30 Le ciel peut attendre
14.10 Médecines d’ailleurs
14.35 Les merveilles de la nature
15.20 Rivalité maritime entre Angleterre
et Pays-Bas
16.20 X.enius
16.45 Villages de France
17.15 L’Allemagne au fil de l’eau
18.00 L’Italie par la côte
18.45 Arte journal
19.05 28 minutes
19.50 Vincent, François, Paul et les autres
Avec Serge Reggiani, Yves Montand,
Michel Piccoli, Gérard Depardieu
1974. Trois amis d'enfance aux abords de la
cinquantaine, Vincent, François et Paul se
retrouvent chaque dimanche à la campagne
avec leurs problèmes d'argent, de couple.
Vincent, petit industriel, est endetté jusqu'au
cou et sa maîtresse l'a plaqué. Son adjoint
Jean, boxeur amateur, prépare un match
qui devrait décider d'un possible avenir
professionnel. François, médecin réputé,
avide d'argent et dévoré par l'ambition, est
trompé par sa femme Lucie qui lui reproche
d'avoir trahi son idéal de jeunesse.
21.40 Nelson Mandela et moi
23.10 Photographes contre l'apartheid
00.05 Fenêtre sur l'été

19.45 Des frères et des soeurs

Avec Pascale Arbillot, Thierry Frémont,
Julien Boisselier, Blanche Gardin
Trois frère et sœurs se retrouvent pour fêter
l'anniversaire de leur père, sur l'île de Ré. C'est
Adèle, la plus âgée des deux sœurs, qui a eu
l'idée d'organiser cette surprise. Alice et Antoine
adhèrent immédiatement. Arnaud, l'aîné, est
tenu à l'écart à cause de son mauvais caractère.
Mais alors qu'ils font route vers la maison
familiale, un incident se produit. Un chat noir
traverse la chaussée au moment où le père
arrive en motocyclette. C'est l'accident.
21.20 La parenthèse inattendue
23.40 Grand public
00.30 Toute une histoire

Présenté par Stéphane Rotenberg
Les binômes encore en compétition poursui-
vent leur voyage en Birmanie, surnommée «
le pays aux pagodes d'or ». Ils se rendent tout
d'abord sur un des sites les plus magiques
d'Asie : le lac Inle, réputé pour ses jardins
flottants et ses villages sur pilotis. Les
candidats y vivent en immersion totale parmi
les Inthas, « les fils du lac », des pêcheurs
atypiques qui partagent avec eux leur
technique et leur mode de vie ancestral.
00.00 Cane : la vendetta

- Le destin
Avec Emily VanCamp, Christa B Allen,
Gabriel Mann, Joshua Bowman
Trois mois ont passé depuis l'accident de
l'avion dans lequel se trouvait Victoria. Daniel,
désormais en couple avec Ashley, a du mal à
se remettre de la disparition de sa mère. Jack
noie sa déprime dans l'alcool malgré la
grossesse d'Amanda. De son côté, Charlotte
arrive au terme de sa cure de désintoxication
et souhaite reprendre une vie normale.
00.55 50mn Inside

19.55

GREY’S ANATOMY
- Tout ce qu'on a perdu
Avec Eric Dane, Patrick Dempsey,
Jesse Williams, Chandra Wilson
Quelques semaines après l'accident d'avion, les
médecins du Seattle Grace essaient tant bien
que mal de passer à autre chose. Mark est
toujours dans le coma et, selon ses volon-
tés, ses amis se résolvent à débrancher les
machines qui le maintiennent en vie.Très éprou-
vée par la mort de sa sœur, Meredith devient
exécrable, particulièrement avec sa nouvelle
interne. Derek se sent prêt pour opérer à nou-
veau, malgré sa cicatrice à la main.

19.45

LE PETIT BAIGNEUR

Avec Louis de Funès, Robert Dhéry,
Colette Brosset, Andréa Parisy
André Castagnier invente des prototypes de
bateaux pour l'irascible Louis-Philippe Four-
chaume, l'impétueux patron d'un chantier na-
val du Sud-Ouest. Tandis qu'André gagne la
course de San Remo en compagnie de sa soeur,
Charlotte, sur un modèle appelé le «Petit Bai-
gneur», le lancement d'un autre modèle, «L'In-
crevable», tourne au fiasco dans le bassin du
chantier naval. Furieux, Fourchaume chasse
André, qui n'a même pas le temps de lui an-
noncer sa victoire, et détruit les plans du «Petit
Baigneur» dans un accès de colère. André se
tourne alors vers un industriel italien, Marcello
Cacciaperotti, qui se met à vendre des «Petits
Baigneurs» comme des petits pains.

19.45

LIGUE DES CHAMPIONS

- Real Madrid (Esp) / Bayern Munich (All)
Ligue des champions. Demi-finale aller. Real
Madrid (Esp) / Bayern Munich (All). «C'est la
finale avant l'heure» disent les amoureux du
ballon rond : entre le Real Madrid en quête de
sa 10e coupe d'Europe et le Bayern Munich,
champion en titre, le choc promet un match
serré entre deux clubs qui se connaissent par
coeur. Les Madrilènes, avec Gareth Bale ou
Karim Benzema, ont eu quelques frayeurs lors
des quarts face à Dortmund mais leur présence
en demi-finale est très logique. Quant aux coé-
quipiers de Franck Ribéry et Arjen Robben, ils
sont d'une régularité impressionante depuis le
début de saison. Match retour le 29 avril.
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Le ministre saoudien de la Santé,
Abdallah al-Rabiah, a été relevé de
ses fonctions, a annoncé lundi

l’agence officielle SPA alors que les cas
de coronavirus MERS se multiplient dans
le royaume où 76 personnes sont déjà
décédées. Le ministre, médecin de for-
mation, a été «relevé de ses fonctions et
nommé conseiller au cabinet royal avec
rang de ministre», a annoncé l’agence
sans autres précisions. Le ministre du Tra-
vail, Adel Faqih, a été chargé d’assurer
l’intérim, selon la même source. Au total,
244 cas de contamination ont été recen-
sés en Arabie saoudite, premier foyer de
la maladie, dont 76 décès, selon le minis-
tère de la Santé. La majorité des cas ré-
cents ont été enregistrés en milieu hospi-
talier dans la ville de Djeddah, ce qui a
entraîné, selon les médias saoudiens, un
début de panique et des démissions de
médecins. Le ministre de la Santé avait
été critiqué sur sa gestion de la crise sur
les réseaux sociaux, espace de liberté vir-
tuelle dans le royaume ultra-conservateur.
Dimanche, il avait annoncé lors d’une

C’est la question que l’on s’est tou-
jours posé : Comment être sûr de

gagner au loto ? Et bien un homme a
trouvé la solution. C’est un mathéma-
ticien et économiste d’origine roumai-
ne du nom de Stefan Mandel qui a
trouvé la solution en 1992. Qu’on se
le dise, il n’y a pas de formule magi-
que pour remporter la mise, juste des
formules mathématiques. En effet, les
tirages de loterie sont extrêmement
surveillés par des huissiers. Dans cet-
te technique garantie, pas de triche-
rie donc. Stefan Mandel a tout sim-
plement décidé de jouer toutes les
combinaisons possibles. Facile me di-
rez-vous, mais encore fallait-il trouver
un loto dont le montant soit assez éle-
vé pour permettre de faire des bénéfi-
ces une fois que le coût des nombreux
billets a été soustrait. En attendant de
pouvoir mettre en œuvre son grand
projet, Stefan Mandel met au point un
algorithme sur son ordinateur pour lui
permettre de n’oublier aucune com-
binaison. En 1992, le mathématicien
fou choisit une loterie organisée par
l’Etat de Virgine. Pour rafler la mise

Un adolescent californien a survécu à un vol de plus de cinq heu
res entre la Californie et Hawaï dissimulé dans le train d’atterrissage

d’un avion de ligne, a-t-on appris lundi auprès de la police fédérale
(FBI). »Il s’agit d’un adolescent de 16 ans originaire de Santa Clara, en
Californie, qui a fugué», a déclaré à l’AFP Tom Simon, porte-parole du
FBI à Hawaï. »Il est passé par-dessus la barrière à l’aéroport de San Jose
et s’est glissé dans le train d’atterrissage d’un vol Hawaiian Airlines à
destination de Maui», l’une des îles de l’archipel, a-t-il ajouté. Il est res-
sorti vivant sur le tarmac de l’aéroport de Maui dimanche matin, malgré
le manque d’oxygène et des températures qui ont pu descendre jusqu’à
-60°C pendant le voyage. »Il a été repéré quand il est sorti de l’avion à
Maui», a précisé M. Simon. »Le FBI l’a interrogé et l’a remis aux Services
de protection de l’enfance», qui prennent en charge les mineurs fugueurs.
«Il n’a été accusé d’aucun délit à Hawaï», a-t-il ajouté. «L’Etat de Califor-
nie peut décider de le poursuivre, mais c’est leur décision», a-t-il dit.  »Je
ne sais pas comment il a survécu. C’est un miracle», avait déclaré M.
Simon au quotidien Los Angeles Times.
  Dans un communiqué, les Services de protection de l’enfance à Hawaï
ont précisé que «les autorités avaient averti la famille de l’adolescent
qu’il était sain et sauf» et «mobiliseraient tous les services concernés pour
s’assurer que l’adolescent retourneraient en toute sécurité à son domici-
le californien». Il est rare que les passagers clandestins cachés dans les
trains d’atterrissage survivent au froid et au manque d’oxygène. Il s’agit
généralement de candidats à l’immigration clandestine. 

Le fumier des vaches, souvent utilisé
comme engrais aux Etats-Unis, con-

tient un nombre élevé de nouveaux gè-
nes de bactéries résistantes aux antibioti-
ques provenant de l’intestin de ces rumi-
nants, ce qui représente un danger po-
tentiel pour les humains, indique lundi
une recherche. Cette étude émet la pos-
sibilité que ces nouveaux gènes puissent
être transférés aux bactéries qui se trou-
vent dans le sol où sont cultivées les ré-
coltes, notamment des légumes, craignent
les auteurs de ces travaux parus dans
mBio, la revue en ligne de la Société
américaine de microbiologie (ACM). Des
milliers de gènes résistants aux antibioti-
ques ont déjà été identifiés mais la très
grande majorité se trouve dans des bac-
téries inoffensives. La grande crainte est
que ces gènes apparaissent dans des
agents pathogènes responsables d’intoxi-
cations alimentaires ou d’infections no-
socomiales. »Dans la mesure où il existe
un lien entre les gènes résistant aux anti-
biotiques, des bactéries existant dans l’en-
vironnement et des bactéries se trouvant
en milieu hospitalier, nous avons cherché
à savoir quels types d’agents pathogènes
se retrouvaient dans la nature via le fu-
mier utilisé comme engrais», explique
Fabienne Wichmann, une chercheuse de
l’Université de Yale, co-auteur de cette
étude. Pour ce faire, ces scientifiques ont
traqué et séquencé les gènes présents
dans cinq échantillons de fumier de va-
ches laitières. Ils ont identifié 80 gènes
résistant aux antibiotiques, qui sont uni-
ques. Certains de ces mêmes gènes

L’ascenseur
le plus rapide

au monde,
94 étages

en 43 secondes
Le conglomérat industriel japonais Hi

tachi a affirmé lundi avoir développé
l’ascenseur le plus rapide au monde, ca-
pable de monter 94 étages en 43 secon-
des. Ce nouveau modèle se déplace à 72
kilomètres par heure (ou 1.200 mètres par
minute), plus rapidement que l’ascenseur
à vitesse record d’une tour de Taïwan,
dont la cabine atteint 60 kilomètres par
heure, a souligné Hitachi.
  Pour développer un ascenseur aussi ra-
pide, le groupe nippon explique avoir
entre autres amélioré la puissance des
moteurs et diminué le poids des câbles.
Les techniques de stabilisation pour em-
pêcher les mouvements ont aussi été op-
timisées. Deux exemplaires de cet ascen-
seur à grande vitesse, encore à l’état de
prototype, devraient être installés dans un
gratte-ciel chinois de 530 mètres (111 éta-
ges) en 2016, de même que 95 autres
modèles de performances inférieures.
  D’après Hitachi, la construction à tout-
va de gratte-ciel en Chine fait que ce pays
absorbe 60% du marché des ascenseurs.
Les groupes japonais sont très impliqués
dans la construction d’ascenseurs qui ne
sont plus de simples élévateurs mais de
véritables engins de pointe régis par des
systèmes électroniques de plus en plus
complexes. Hitachi avait commencé à
produire des ascenseurs pour des gratte-
ciel en 1968, avec une vitesse à l’époque
de 300 mètres par minute (18 km/h), pour
équiper un des premiers hauts immeu-
bles de Tokyo, dans le centre de la capita-
le. Dernièrement, le groupe s’est doté
d’une tour de recherche et développe-
ment d’ascenseurs de 213 mètres de haut
qui serait la plus élevée de ce type au
monde. Outre Hitachi, les groupes japo-
nais Toshiba et Mitsubishi Electric sont
aussi réputés pour leurs ascenseurs.

Au cas où les vrais yeux trahiraient trop les émotions,
un chercheur japonais a mis au point des lunettes à

écrans censées parer à cette faiblesse humaine, avec des
faux yeux qui disent le contraire de ce que le cerveau
pense. Dans les annales des inventions farfelues et peu
commodes dont les Nippons ont le secret, le chercheur
Hirotaka Osawa laissera sans doute son nom avec les
«AgencyGlass». Ce prototype de paire de lunettes est
équipé de deux écrans organiques (OLED) tournés vers
l’interlocuteur en guise de verres. En fonction des mou-
vements de la tête et de ceux de l’interlocuteur, s’y affi-
chent des yeux globuleux qui reflètent diverses émotions,
qu’il s’agisse de l’attention, de la joie, du soulagement ou
encore de l’ennui. M. Osawa, de la prestigieuse universi-
té scientifique de Tsukuba, juge tout à fait pertinente cette
idée de faire mentir ses yeux, par exemple pour les per-
sonnes qui doivent garder leur calme même si elles sont
confrontées à des individus retors, tels que les enseignants
face à des élèves turbulents où les hôtesses de l’air vis-à-
vis de passagers exaspérants. Cette invention est de fait
symptomatique du stress que cause l’obligation qu’ont
en permanence les Japonais de ne jamais se laisser do-
miner par la mauvaise humeur ou toute autre émotion
vive dans leurs relations sociales. Ces lunettes traduisent
la dichotomie entre ce qu’on doit laisser transparaître et

ce que l’on pense réellement. Et puis, plus prosaïquement, avec
ces lunettes, on peut dormir devant son ordinateur en ayant en
apparence les yeux grand ouverts. 

Des lunettes-écrans pour contrefaire
l’émotion qui jaillit du regard

Un adolescent survit à un vol de cinq heures
dans un train d’atterrissage

Coronavirus: le ministre
de la Santé saoudien

relevé de ses fonctions
conférence de presse que la maladie
n’avait pas encore atteint le stade d’épi-
démie. M. Rabiah a assuré que les mesu-
res prises par ses services étaient »com-
patibles avec les standards internatio-
naux». Pour lutter contre le coronavirus,
le ministre a fait état d’une réunion quoti-
dienne des services concernés et une in-
vitation adressée à 22 experts de l’OMS
(Organisation mondiale de la santé) et de
différents pays pour faire le point sur la
maladie. Le ministère a également de-
mandé à cinq firmes pharmaceutiques
mondiales de collaborer avec lui pour ten-
ter, sur la base des informations disponi-
bles sur la maladie, de mettre au point un
vaccin. La semaine dernière, le ministre
avait affirmé qu’il était trop tôt pour éta-
blir un lien direct entre le coronavirus
MERS et les chameaux comme le suggè-
re une étude scientifique. Le coronavirus
MERS est considéré comme un cousin
plus mortel mais moins contagieux du
virus responsable du Syndrome respira-
toire aigu sévère (SRAS), qui avait fait près
de 800 morts dans le monde en 2003.

étaient présents dans une souche de la-
boratoire de la bactérie Escherichia coli,
responsable d’intoxications alimentaires
et d’infections urinaires, et qui, dans ce
cas, était résistante à l’un des quatre ty-
pes d’antibiotiques: les bêta-lactamines
comme la pénicilline, les aminoglycosi-
des, la tétracycline ou le chloramphéni-
col. Environ 75% des 80 gènes résistant
aux antibiotiques identifiés avaient un lien
de parenté éloigné avec les gènes résis-
tants déjà connus. Les auteurs ont égale-
ment mis au jour une nouvelle famille
complète de gènes qui confèrent une ré-
sistance aux antibiotiques chloramphéni-
col, utilisés pour traiter des infections res-
piratoires du bétail.  «Mais ces gènes sont
différents en termes d’évolution de ceux
déjà répertoriés contenant en grande par-
tie des gènes résistants aux antimicrobiens
trouvés en milieu hospitalier», souligne le
Dr Jo Handelsman, professeur de biolo-
gie moléculaire à l’Institut Howard Hu-
ghes, qui a dirigé cette recherche. «Cela
pourrait être une bonne nouvelle dans le
sens que les gènes conférant une résis-
tance aux antibiotiques provenant des
bactéries se trouvant dans l’intestin de la
vache ne posent pas pour le moment de
danger pour les humains», selon elle.
Mais, relève la biologiste, l’autre possibi-
lité serait que «les nouveaux gènes résis-
tants trouvés dans le fumier de vache» se
retrouvent un jour dans la population
humaine. Des recherches ont déjà mon-
tré que des bactéries sont directement
transmises par contact des animaux de
ferme aux humains qui s’en occupent. 

Le fumier, réservoir de bactéries
résistantes aux antibiotiques

Une technique infaillible pour
gagner à tous les coups au Loto

de 28 millions, il ne lui reste plus qu’à
jouer très précisément
 7.059.052 grilles à un dollar pièce.
Ces tickets de loto ont été financés par
des investisseurs privés intéressés par
les travaux du mathématicien. Dans
son entreprise, il trouve des soutiens
et c’est pourquoi il répartit les grilles à
remplir entre ces 35 acolytes sur pla-
ce. Seulement cela ne suffit pas, et seul
6 millions de combinaisons ont pu être
jouées à temps. Mandel a donc un peu
compté sur la chance, mais il a réussi
son pari et remporté la mise. Ce coup
d’éclat n’a toutefois pas suffi à Stefan
Mandel. Obsédé par les loteries, il a
ensuite consacré le reste de sa vie a
chercher le nombre idéal de grilles de
loto à remplir pour optimiser ses chan-
ces sans pour autant tenter toutes les
combinaisons. Le mathématicien a
alors ruiné un certains nombre de
joueurs professionnels.
  Lui-même, traqué par le gouvernement
australien alors qu’il n’avait enfreint aucu-
ne règle, est mort dans la misère, acca-
blé de taxes. Pas sûr que gagner au loto
en vaille vraiment la peine !



DÉTENTE
Jeux proposés par Chérifa Benghani

AMEUTER –
ANIMOSITE –
ANORMALEMENT –
BALANCER –
BETISIER – BINIOU –
BRIN – CELEBRATION
– CENT –
COOPERATIVE –
DOUCEUR – ECOLE –
ECRIRE – EQUILIBRE
– EXPIRATION –
FEDERATION – HAIE
– MAIRIE –
MEDISANCE – MILIEU
– NORD – OUTRAGE
– PARI – PREUVE –
RAID – REPETITION –
RESULTANTE –
RODER – ROUE –
SEDITION – SOURIRE
– TOURNEE –
UNISSON – USINER –
VIRER.

Les 9 lettres restantes composent le tout de la charade suivante :
- Mon 1er est à mézigue.
- Mon 2e fait note et article.
- Mon 3e, c’est la science juridique.
Mon tout manque d’adresse.

Verticalement:

1. Tombées à l’eau.
2. Détestable. En sauvage.
3. Perdu pour perdu !
Conjonction.
4. Spécialité du chef.
Faire un repli.
5. De tout bord.
Clé de sol.
6. Kifera.
Avec un mac au derrière, l’af-
faire ne peut être que louche !
7. Quart de ronde.
Mets en état.
8. A la tienne.
Telles quelles.
9. Etre plein d’allant.
Part du réel.
10. Premier jet.

A. Nombres remarquables.
B. Prises sur soi.
C. A sa façon de voler.
Note. Sont à personne.
D. Un vieux poète qui man-
que de caractère.
Ont l’air comme il faut.
E. Filet de pêche.
A croquer le marmot.
Pièce de marque.
F. Jura. Pas des masses.
G. A titre indicatif.
Huile solaire.
Revenu au blet.
H. Faire usage.
I. Consacrées.
J. Entré en tête.
Contestée.
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HOROSCOPE

PoissonsPoissonsPoissonsPoissonsPoissons     19-02 au 20-03

Bélier Bélier Bélier Bélier Bélier 21-03 au 20-04

TTTTTaureau  aureau  aureau  aureau  aureau  21-04 au 21-05

Gémeaux Gémeaux Gémeaux Gémeaux Gémeaux 22-05 au 21-06

Cancer Cancer Cancer Cancer Cancer      22-06 au 22-07

Lion Lion Lion Lion Lion  23-07 au 23-08

Vierge Vierge Vierge Vierge Vierge  24-08 au 23-09

Balance Balance Balance Balance Balance  24-09 au 23-10

Scorpion  Scorpion  Scorpion  Scorpion  Scorpion  24-10 au 22-11

Sagittaire Sagittaire Sagittaire Sagittaire Sagittaire 23-11 au 21-12

Capricorne Capricorne Capricorne Capricorne Capricorne 22-12 au 20-01

VVVVVerseau erseau erseau erseau erseau 21-01 au 18-02

Ne laissez pas vos affaires
professionnelles ou financiè-

res prendre le pas sur vos dé-
sirs personnels. C’est le moment de
réorganiser vos priorités.

Ne vous entêtez pas obsti-
nément. La persévérance

est une qualité, certes, mais il faut
aussi, de temps à autre, lâcher du
lest pour parvenir à ses fins.

Votre opinion personnelle
compte énormément pour

quelqu’un qui vous admire beau-
coup. Les relations tendues jusque-
là vont très nettement s’améliorer.

Ne vous laissez pas aller
aux lamentations, plaie

d’argent n’est pas mortelle. Les
notes et les factures n’arrivent pas
toujours au bon moment. Armez-
vous de patience. Vous recevrez
bientôt des nouvelles intéressan-
tes qui sauront combler durable-
ment votre impatience.

Vous désespérez à tort de
l’opinion personnelle de

quelqu’un que vous admirez
beaucoup. Les bonnes relations
que vous avez eues jusque-là
vont encore s’améliorer.

Il vaudrait mieux plani-
fier à l’avance vos réu-

nions entre amis. Organisez-vous
sérieusement. Inviter vos amis à
venir avec de nouvelles person-
nes et vous ferez ainsi des rencon-
tres intéressantes qui pourraient
transformer votre vie affective.

Vous vous sentirez mal sur
cette affaire, heureusement

votre moral est bon. Ce qui vous
permet de bien négocier une tran-
saction longue et périlleuse.

Tout ce que vous touche-
rez va vous réussir car la

chance est avec vous maintenant.
Certaines réponses utiles aux
questions intimes que vous vous
posez depuis longtemps pour-
raient vous apparaître subitement.

Vous pourriez bien avoir un
emploi du temps chargé de

rendez-vous. Vous aurez des délais
à respecter ou des horaires à ne pas
dépasser. Ces nombreuses sorties ou
réceptions pourraient bien vous
mettre sur les genoux aussi prenez
le temps de bien vous reposer.

Vous saurez utiliser intel-
ligemment l’occasion de

vous rapprocher de quel-
qu’un qui vous est proche. Vous
saurez restaurer des liens devenus
fragiles et votre mutuelle compré-
hension vous apportera des sen-
sations fortes bien agréables.

Vous savez que votre
honnêteté affective et

sentimentale n’est pas à mettre en
cause. Faites-le entendre bien
haut sans attendre. La sincérité
paye toujours de retour.

Vous faites preuve d’im-
patience et vous savez

pourtant qu’il est inutile de
brûler les étapes. Un événement
déterminant pourrait bouleverser
un emploi du temps déjà chargé
mais vous pourrez respecter tous
vos engagements.



UNE AUTORITÉ
POUR UNE CASTE
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Dissoudre l’Autorité palestinienne ?
Mahmoud Abbas, qui sait pertinem-
ment que les négociations ne mènent
nulle part et que les accords d’Oslo

ne font que créer des obligations sans contre-
partie au non-Etat qu’est l’Autorité palestinien-
ne, a laissé entendre, dans un entretien à un
journal égyptien, qu’il pourrait se résoudre à le
faire. Sans convaincre.
  Ils sont nombreux les Palestiniens qui ont com-
pris que l’Autorité palestinienne n’était pas une
rampe de lancement pour l’Etat palestinien mais
plus concrètement un alibi pour l’extension des
colonies. Et ils savent que Mahmoud Abbas reste
un velléitaire, attentif jusqu’à l’absurde aux re-
montrances de Washington qui, c’est un euphé-
misme, n’a rien d’un médiateur dans le conflit.
Et la porte-parole du département d’Etat est ve-
nue rapidement rappeler à ceux qui profitent -
et assurément ils sont une minorité - de l’Auto-
rité palestinienne ce qu’ils auront à perdre dans
le cas où celle-ci est dissoute. Message rapide-
ment capté à Ramallah où Saeb Arekat, le «né-
gociateur en chef», s’est empressé de dire
«qu’aucun Palestinien ne parle d’une initiative
de démanteler l’Autorité palestinienne». Selon
lui, les «démarches israéliennes ont annulé tou-
te la portée légale, politique, sécuritaire, éco-
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nomique et opérationnelle des prérogatives de
l’Autorité palestinienne». De la litote.
  Ce qui sera retenu est que l’idée à peine énon-
cée d’une dissolution est tout de suite démen-
tie.  On est bien dans cette réalité. L’Autorité
n’est d’aucune utilité pour la majorité des Pa-
lestiniens, elle sert une minorité et surtout elle
s’installe dans une démarche de négociation fic-
tive où les services de sécurité palestiniens as-
surent «l’ordre» tandis que la colonisation se
poursuit. Un terrible jeu de dupes où les diri-
geants de Ramallah sont tenus en laisse par
Washington. Les Israéliens sont pratiquement
certains que les négociateurs du vent ne lâche-
ront pas cette «Autorité» qui leur octroie un sta-
tut qui ne débouche sur rien de concret pour les
Palestiniens. Un ministre du Likoud a été sec :
Mahmoud Abbas bluffe de nouveau.
  Ramzy Baroud, journaliste et écrivain palesti-
nien, relevait l’assurance ironique avec laquel-
le un vice-ministre des Affaires étrangères is-
raélien, Ze’ev Elkin, a affirmé que la Cisjorda-
nie est «l’endroit le plus stable du Moyen-

Orient». Il constate à cet effet le rôle de supplé-
tif assuré par l’Autorité palestinienne. Les for-
ces de sécurité de l’Autorité palestinienne sont
en «coordination sécuritaire» avec Israël, ses
officiers sont entraînés par les généraux améri-
cains et arabes. Il refait le constat, implaca-
ble, déjà établi par d’autres Palestiniens : la
mission de l’Autorité palestinienne «n’est pas
de libérer la Palestine mais d’assurer l’asser-
vissement des Palestiniens pendant qu’Israël
continue à s’occuper du projet colonial qu’il
déploie depuis des décennies».
  Voilà la réalité palestinienne aujourd’hui. L’Auto-
rité palestinienne est depuis longtemps un élé-
ment du problème, elle n’est pas une solution.
Mais c’est une Autorité tellement «nécessaire»
pour le maintien de «l’ordre». Les Palestiniens ne
tiennent pas compte des menaces de Mahmoud
Abbas de la dissoudre. Cela fait partie du jeu
minimum pour se donner un semblant de légiti-
mité. L’Autorité palestinienne et les flux d’argent
qui sont venus et qu’Israël bloque à sa guise sou-
vent ont permis l’émergence d’une «classe politi-
que palestinienne prédatrice contrôlant tout et
corrompue», écrit Ramzy Baroud. Cette caste
d’Oslo qui n’a pas vraiment besoin d’un Etat et
qui se contente de le «négocier» sans fin est de-
venue une grande entrave à la libération.

Publicité

e vice-président américain Joe Bi-
den a mis en garde mardi la Rus-

sie contre «l’isolement» qui la menace si
elle maintient ses troupes à la frontière
de l’Ukraine et continue de soutenir les
insurgés séparatistes dans l’Est.
  Les espoirs d’apaisement nés de la si-
gnature jeudi à Genève d’un compro-
mis international sont retombés face à
l’emprise croissante des pro-russes, qui
comptent organiser un référendum dès
le 11 mai pour couper les ponts avec
Kiev.  Face à l’impasse, les Américains,
qui accusent Moscou d’encourager ces
troubles, ont décidé de revenir aux me-
naces de sanctions. «Il est temps de ces-
ser de parler et de commencer à agir.
(...) Nous devons voir des mesures pri-
ses sans délai, le temps est compté», a
martelé M. Biden lors d’une déclaration
devant la presse à Kiev, aux côtés du
Premier ministre Arseni Iatseniouk. Il a
exigé de Moscou de «retirer ses troupes»
massées à la frontière et de «cesser de
soutenir des hommes qui se cachent
derrière des masques», en référence aux
insurgés pro-russes souvent cagoulés.
Le vice-président a prévenu la Russie:
si elle continue «ses provocations», elle
risque de subir de nouveaux coûts et
«plus d’isolement».

our la sixième année, Ooredoo
participe au Salon International de

l’Informatique, de la Bureautique et de
la Communication (SICOM 2014) dans
sa 23ème édition qui se tient du 22 au
26 avril 2014 au Palais des Expositions,
Pins-Maritimes à Alger, sous la thémati-
que «A l’ère du Cloud et du Big Data».
  Cet évènement organisé par la SAFEX
et MIRA Cards Edition, regroupe des
professionnels du secteur des TIC, des
décideurs, des chefs d’entreprises, des
responsables IT ainsi que des étudiants.
Ooredoo prend part au 23ème SICOM
à travers un stand d’exposition au ni-
veau duquel des conseillers-commer-
ciaux de «Ooredoo Business» sont pré-
sents pour répondre aux questions des
visiteurs professionnels et leur propo-
ser les offres et produits de Ooredoo.
Un pôle dédié à la présentation de la
Tablette Ooredoo 3G est également mis
en place. A travers sa présence réguliè-
re dans les évènements et carrefours
d’échanges autour des technologies de
l’information, Ooredoo confirme son
engagement dans le développement du
secteur des TIC en Algérie.

lus de mille migrants ont été se-
courus en 48 heures et débarqués

sur les côtes siciliennes, dans le cadre
de l’opération de la marine italienne
Mare Nostrum dont des partis politi-
ques ont réclamé l’arrêt en raison de
son coût énorme pour l’Italie.
  La marine a annoncé mardi l’arrivée
prochaine dans le port d’Augusta en
Sicile du bateau amphibie San Giorgio
avec à son bord 321 migrants secourus
la veille dans le Canal de Sicile, dont
62 femmes et cinq enfants. Au cours des
48 dernières heures, un total de 1.149
migrants ont été débarqués dans les
ports siciliens par la marine italienne,
en coopération avec les garde-côtes lo-
caux et des navires marchands.
  Depuis le début de l’année, près de
22.000 migrants et réfugiés sont arri-
vés par bateau sur les côtes italiennes,
soit dix fois plus que sur la même pé-
riode de 2013, selon les autorités.

es autorités tunisiennes ont
affirmé mardi qu’elles n’ac-

cepteraient jamais de négocier sous
la pression, en réaction à l’enlève-
ment le 21 mars d’un employé de
l’ambassade de Tunisie à Tripoli.
«La Tunisie ne négocie pas sous la
pression; il y a d’autres moyens qui
peuvent être utilisés. Nous n’accep-
terons jamais aucune forme de né-
gociation sous la pression», a dé-
claré le ministre des Affaires étran-
gères Mongi Hamdi sur les ondes
de la radio Mosaïque FM. Il a ajou-
té que «cette décision est aussi cel-
le du président de la République
et du chef du gouvernement».
  Le ministre réagissait à la diffu-
sion lundi sur les réseaux sociaux
d’une vidéo montrant l’otage et
dans laquelle les ravisseurs, un
groupuscule méconnu appelé
«Chabab Al-Tawhid», adresse un
message écrit «au gouvernement
de la Tunisie: Comme vous empri-
sonnez les nôtres, nous emprison-
nons les vôtres, comme vous tuez
les nôtres, nous tuons les vôtres».
Vendredi, la Tunisie avait indiqué

e président François Hollan-
de a assuré mardi que la

France prendrait «toutes les me-
sures pour dissuader, empêcher,
punir ceux ou celles» qui seraient
tentés par le djihad, à la veille de
la présentation d’un plan pour trai-
ter de la question des Français
partis en Syrie.
  «La France déploiera tout un ar-
senal, en utilisant toutes les tech-
niques, y compris la cybersécuri-
té», pour lutter contre ce phéno-
mène, a dit le président français,
en évoquant le plan que le minis-
tre de l’Intérieur, Bernard Caze-
neuve, doit présenter mercredi sur
la question des Français partis en

Ooredoo
au SICOM d’Alger

Ukraine :
Biden met en

garde la Russie

Un millier
de migrants

secourus par la
marine italienne
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Otage en Libye: Tunis n’accepte
pas de négocier sous la pression

que les ravisseurs exigeaient la li-
bération de «terroristes libyens»
condamnés à de la prison pour
leur implication dans l’»opération
terroriste» de Rouhia, près de Jen-
douba. Une réunion du Conseil
national tunisien de la sécurité
s’est tenue lundi en présence no-

tamment du président Moncef
Marzouki, du Premier ministre
Mehdi Jomaa et du ministre de la
Défense Ghazi Jribi, pour exami-
ner «la situation sécuritaire en Li-
bye et l’évolution de l’affaire des
diplomates enlevés», selon un
communiqué de la présidence.

L

La France face à ses djihadistes
Syrie combattre aux côtés de grou-
pes djihadistes.  Seront également
utilisées les «techniques humaines
qui consistent tout simplement à
parler, à aller chercher dans les
familles un certain nombre d’aler-
tes qui nous permettent ensuite
d’intervenir», a ajouté M. Hollan-
de lors d’une intervention à l’Ins-
titut du monde arabe (Ina) où il
a inauguré une exposition con-
sacrée au «Hadj». «Ce plan n’est
pas fait pour empêcher l’acte de
foi mais il est fait pour que la re-
l igion ne soit  pas ut i l isée à
d’autres fins, et notamment la fin
plus abominable qui est le terro-
risme», a-t-il souligné.

L

ne quantité de kif traité estimée à
12 quintaux a été saisie hier mar-

di par les éléments de la brigade crimi-
nelle relevant de la police judiciaire de
la wilaya de Tlemcen, a-t-on appris
auprès de la cellule de la communica-
tion de la sûreté de wilaya. Agissant
sur information, les éléments de la
police judiciaire ont réussi à mettre la
main sur le produit prohibé dissimulé
dans deux cachettes au niveau d’un
oued situé près de Sidi Chaib dans la
commune d’El Fehoul (Tlemcen), a-
t-on ajouté de même source.
 Une enquête a été ouverte pour iden-
tifier les auteurs de ce trafic.

Tlemcen :
 12 quintaux
de kif saisis
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